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Messages de M. Louis St-Laurent à 
M. D. Eisenhower et à M. H. Truman 


OTTAWA Dans les lettres 
publiée le 20 janvier, le pre-} 
er stre, le trés hon. Louis 
St-Laurent, à dit adieu à M. Tzu- 
man dont le mandat à pris fin, et 
salua le président Eisenhower. 
oici le texte de la lettre a- 


dressée au president Eisenhowe 
Cher monsieur le Président, 
asion de votre installa- 


“A l'oc 

n au haut poste de président 
des Etats-Unis d'Anwrique, je dé- 
sire vous transmettre mes plus 
sincère félicitations ainsi que 
mes meilleur voeux de succés 
dans la grande täche que vous 
assumez aujourd'hu 

Me collégue du gouverne- 
ment du { ida et nr nême, et 
de fait le peuple canadien tout 
entier, se viennent avec plai- 
sir et satisfaction de nos rela- 
tions antérieures, Plusieurs mil- 
liers de mes concitovens ont ser- | 
vi dans les forces armées du Ca- 


c { 


nada, avec orgueil, et je dirai a- 
vec une dévotion affectueuse, | 
sous votre commandement inspi- | 
ré en qualité de commandant su- | 
préme des forces d expédition | 
en Europe occidentale, durant | 
la deuxième grande guerre et, | 
récemment, en qualité de | 
suprême, en Euro- 


plus 
commandant 


pe, des forces de l'Organisation | 
du traité de l'Atlantique nord. | 

Les Canadiens ont confiance | 
que votre présence à la tête des | 


4 
qui ont assumé le rô-! 


po 


té Radio-Canada ou 
vrira cétte année son poste fran- 
Çais des Maritime Le Cabinet 
Saumt-Laurent approuvait, récem- 
ment, er 1 de arrêté minis- 
tériel No 4t ébo es au 
nr t $265,000 po l'éta-| 
blisse e nouveau chaîinon 
du rése is ce Etat 
L en ne puissance crée 
5.000 wutt | é à Momcton 
De ce tre geographique il 
pourra CCE fr 1 plupart 
te ce à 1 le 1 } « 
ve l'Atiar compris ceux 
te Nouve e et de l'ile-du- 
Prince.Ecouard, La yue les con- 
tions atmosphériques seront fa- 
rables est possible que les 
toyer cle angue française de | 
Terre-Ne e et des es Saint 
Pierre-et-Miquelon eaptent ses 
eur FULL! 
Preparation avancee 
Les démarches préliminaires 
sont faite La Société Radio-Ca- | 
nada s éjà a ée d’un local 
‘ e vel édifice de la Socié- 
le mtuelle de l'Assomption, rue 
Seint-Georges, au coeur de Monc- | 
t 
Le e l'Etat a acheté un 
LL L ar la paroisse 
| \ 1 nstallera 
» € 


Lettre de Paris 


De Pinay à Mayer, et de 
Schuman à Bidault 


Por Maurice MHERR 


ber 


| 
| 
| 


all et 
inchan- 


re 


lieres 
precr 
uverne- 


[4 
! la dé 


ne Pinay 


le imporiant de guide du monde 
libre, contribuera à favoriser la 
paix et la sécurité mondiales. Le 
gouvernement du Canada envi- 
sage avec plaisir la poursuite de 
la collaboration étroite et armi- 
cale avec le gouvernement des 
Etats-Unis 

“J'espère avoir le plaisir, d'ici 
peu, de vous visiter à Washing- 
ton, et je peux vous assurer du 
plus cordial accueil de la part 
du gouvernement et du peuple 
du Canada, s'il vous e$t possible | 
de suivre l'’heureuse tradition de 
vos prédécesseurs en visitant Ot- 
tawa 

“J'aimerais transmettre à Mme 
Eisenhower et à vous-même les 
meilleurs voeux de santé, de suc- 
cés et de bonheur pour l'année 
1953 et toutes celles qui suivront, 
de la part de ma femme et de la 
mienne 

Louis ST-LAURENT." 
+ + + 

Voici le texte de la lettre du 

premier ministre à M. Truman: 


“Cher monsieur Truman, 


“A l'occasion de votre départ | 
des hautes fonctions que vous a-| 
vez exercées depuis 1945, je vou-| 


drais vous dire au nom du peu- 
ple et du gouvernement cana- 
diens, combien profondément 
nous apprécions la politique 
constructive et éclairée que les 
Etats-Unis ont donnée au monde 


M. Jean Saint-Georges, publi- 
ciste de Radio-Canada, a déclaré | 
aù représentant de L'Evangéline, | 
le quotidien français des Mariti- | 
mes, que ‘tous nos services tra-| 
vaillent de concert, pour qu'on 
puisse inaugurer le poste d'ici un 
an au plus tard”, Il est probable 
que le poste commencera à fonc- 
tionner en novembre prochain. 


Il reste encore beaucoup de tra- 
vail mais la machinerie est en 
branle, Plusieurs suggestions ont 
léjà été faites au sujet de l'indi- | 
catif du poste. Il est probable | 
que ce sera l'un des deux sui- 
vants: CBAC — Canadian Broad- 
casting Acadie, ou CBAM tee | 


Canadian Broadcasting Acadie 
'toncton 
Nombreux centres desservis 
Le nouvel émetteur de Radio- | 
Canada desservira de nombreux 
centres, hors de la portée des pos- | 
tes français d'Edmundston dans | 
le sud-est du Nouveau-Brunswick | 
et de New-Carlisle en Gaspésie. | 
Les émissions seront ag à 
| 


ment presque toutes en prove- 
nance de Montréal et de Québec, 


| au début. Leur qualité suppléera | 


à ieur manque d'intérêt local, 
Moncton, deuxième ville du! 
Nouveau-Brunswick, s'affirme 
ainsi te plus en plus la capitale de 
re 


té et le Patriote 
s'est dénouée avec la constitu- 
tion du cabinet Rene Mayer. | 
En effet, ce sont à peu près les | 
mêmes hommes qui reviennent 
au pouvoir, avec un program- 
me d'action gouvernementale 
ensiblement le même que ce- 
lui du ministère démissionnai- 
Seule, la majorité a subi 
légère transformation, 
ayant pris un peu d'embon- 
point après l'absorption sou- 
daine des éléments gaullistes 
de l'Assemblée nationale 
L'entrée en jeu des hommes 
du general de Gaulle constitue, 
soi, un événement d'impor- 
tance. Elle signifie que l'evo: 
lution annoncée ici-même voi- 
ci quelques semaines, a pris 
un rythme accéléré. Sans dou- 
te, ze RPF, s'est-il intégré à 
la majorité gouvernementale 
sans pour autant accepter de 
participer au gouvernement. 
Suite à la douzième page) 


re 


Le Cercle Molière présentera 


demain soir, 24 janvier, à 8 h. 30 
au théâtre Playhouse de Winnipeg 


durant les années de 


votre présidence 


critiques 


“Quand vous avez assumé la | 


fonction de président, la guerre, 
eu laquelle les alliés s'étaient 
engages, durait encore et 


avez éte appelé à prendre des 


vous | 


decisions extrémement graves et | 


importantes pour tous. Les an- 
nées qui suivirent ont été criti- 
ques et elles ont exigé de tous 
ceux que les circonstances a- 


vaient placés à des postes de | 


confiance et de 


responsabilité, | 


beaucoup de courage et de per-| 


sévérance 

“Durant ces années-là, dans la 
guerre et dans la paix, nos deux 
pays n'ont de se rappro- 
cher et ils ont continué à résou- 
dre leurs problèmes communs a- 
vec la bonne foi et l'amitié tradi- 
tionnelles qui caractérisent leurs 
relations, 

“Dans le maintien de ces rela- 
tions de bon voisinage et l'affer- 
missement des organismes et des 
sociétés dont nous faisons partie, 


cesse 


avec d'autres, dans le but com-} 
mun de sauvegarder la paix et la | 


sécurité, nous savons que votre 
rôle a été grand, en verité, 

“Je suis persuadé que tous les 
Canadiens s'associent à moi en 
transmettant mes meilleurs 
voeux , à Mme Truman et à vous- 
même, pour les années qui vien- 


nent. 
Louis ST-LAURENT."* 


ste de Radio-Canada 


l'Acadie, Le siège archiépiscopal 
de la province s'y trouve. Le quo- 
tidien français L'Evangéline 


dont l'expansion se poursuit ra- 
pidement, est rédige et publié 
dan cette vale L'Université 
Saint-Joseph de Memramcook se 
situe dans un village voisin. Plu- 
sieurs groupements nationaux | 
ont leur quartier général à Monc- 
ton, dont la Société mutuelle 
L'Assomption. La population, en- | 
core en majorité anglophone, sem- 
ble appelée à devenir surtout 
française d'ici 25 ans. 


La création de ce poste puissant 
constitue une victoire méritée 
pour les 300,000 Acadiens des Ma- 
ritimes; ils réclament son établis- 
sement depuis plusieurs années et 
leur ténacité trouve maintenant 
sa récompense. L'émetteur de 
Moncton diffusera la culture fran- 
çaise aux quatre coins de l’Aca- 
die. è (Le Droit) 


Le ministre de la Défense na-|! pr 
| tionale, 


l'hon. Brooke Claxton 
a annonce, le 22 janvier, que le 
brigadier Jean-Victor Allard, 
CBE, DSO, ED, vice-quartier- 
maître général àÿ l'Armee cana- 
dienne, commancera le 25e grou- 
pe d'infanterie en Ccrée. Il rem- 
placera en avril prochain le com-| 
mandant actuel de la brigade, le 
brigadier M. P. Bogert, DSO, 
OBE, ED), si la situation militaire 
permet à ce moment d'effectuer 
ce changement 

Le 28 avril 1953, le brigadier 
Bogert aura conimandé la 25e 
brigade pendant un an, devenant 
ainsi admissible au rapatriement 
en vertu du programme de rota- 
tion. Les fonctions qu'il occupera 


| à son retour seront revélees plus 
| tard par le quartier general de 


l'Armée 


| 
| 


{ coutimu, 


| 


| 


se! 


| 
} 


{Séminaire de St-Hyacinthe, chez 


| Québec a 


|mouski, de St-Joseph d'Alma, du | 


ST-BONIFACE -— Une as- 
sistance très nombreuse prit 
part, cette semaine, au con- 
grès des commissaires d'eco- 
les de langue française du 
Manitoba, qui se tint à St- 


Boniface, Soixantetreize! 


comm issions de différents 


districts scolaires de la province 
assistaient à la premiere rêu- 
nion qui eut lieu lundi soir, 


M. P. Faimbault 

M. Pierre Raimbault, président 
de l'Association des Commissai- 
res d'Ecoles, souhaita la bienve- 
nue aux délégués et les félicita 
de s'être rendus aussi nombreux 
au congrès. “Le succès du con- 
grès de Winnipeg, qui se tient 
en même temps que le nôtre, et 
auquel vous prenez part, dépend, 
dit-il, de l'assistance de nos com- 
missaires, de leur ponctualité aux 
assemblées et de l'intérêt qu'ils 
apporteront aux délibérations." 


ont amélioré les leurs durant les| 


dernières années. Il loua ceux 
qui ont tenu à souligner le ca- 
ractère ethnique de leurs écoles 
en faisant poser des enseignes 
bilingues à l'extérieur 

“Le groupe français au Mani- 
toba, même s’il semble aller len- 
tement, fait du progrès, de souli- 
gner M. Monnin. Deux événe- 
ments importants qui se déroule- 
ront parmi nous en font preuve. 


sociation canadienne des Educa- 


teurs de langue française et l'as- 
semblée plénière du Conseil de 


VATICAN 
reçu le cardinal Paul-Emile 


Le 


la Vie française se tiendront à 
St-Boniface, sous les auspices de 
l'Association d'Education 


Chefs de file 

Les personnes suivantes furent 
élues chefs de file: MM. Albini 
Gallant, de Letellier; Jos. Doyon, 
de Bruxelles: Auguste Pineau, 
|de Ste-Rose du Lac; L.-David 
| Nolette, de Ste-Agathe; Zéphirin 
| Audette, d'Otterburne, et Nor- 


|Cette année, le congrès de l'As-| bert Parent, de St-Joseph. 


MM. Pierre Raimbault, de St- 
Boniface, et Albini Gallant, de 
Æætellier, furent ensuite choisis 


| 
| 
| 


E 
Il 


quel il a rendu hommage aux 


let 


comme représentants sur le Co- 
mite des Resolutions à Winnipeg 
M. À. Vermander 

M. Arthur Vermander, pro- 
fesseur à la Manitoba Technical 
Institute, donna un expose très 
au point sur les cours qui se don- 
nent dans cette institution. Il sou- 
ligna tout d'abord la devise d'or- 
dre pratique de l'école qui est 
d'‘‘étudier pour gagner’. Les 50 


| différenis cours qui se donnent à 
{l'Institut ont donc pour but de 


procurer à nos gens une position 
responsable dans le commerce 
l'industrie, M. Vermander fit 


pape a!|occasion, un discours dans le-} voici done le grand diocèse de 


Montreal 
Collège 


represente au Sacré 
La chrétienté florissan- 


Il exprima sa satisfaction de voir Leger, archevêque de Mont-|sentiments d'attachement filial|te du Canada français peut être 
des fidèles canadiens à l'égard |fière du nouveau prince de l'E-| qui souffre de leurs douleurs et 


que les lettres envoyées aux com- 
missions scolaires par le prési- 
dent ont porté fruit, 
Me À. Monnin 

Me Alfred Monnin, vice-pré- 
sident de l'Association d'Educa- 
tion des Canadiens français du | 
Manitoba, félicita les commis- | 
sions scolaires qui ont fait cons 
truire de nouvelles écoles ou qui 


Elections remises au | 
printemps de 1954 


OTTAWA Le cabinet a re- 
jeté le voeu des libéraux du Qué- 
bec qui souhaitaient des élections 
prochaines et il est possible qu'il 
remette maintenant l'appel au 
peuple au printemps de 1954, di- 
saient plusieurs observateurs po- 
litiques. 

Des partisans du gouvernement 
soutenaient qu'apres avoir tenu 
tête à la violente tempête soule- 
vée aux Communes à propos du 
rapport Currie, le cabinet a écar- 
té presque définitivement la pos- 
sibilité d'élections au printemps, 


Autres souscriptions 
de $1,500 pour 
Maillardville 


QUEBEC -— Les dernières sous- 
criptions parvenues au Conseil de} 


réal, ainsi que les personnali- 


tes ecclésiastiques et laïques | siège apostolique, et il a formulé | 


venues à Rome assister à la 


| remise du chapeau rouge au| 


nouveau cardinal canatien. 
Pie XII a prononcé, à cette 


| du successeur de Pierre et du 


| des voeux pour le bonheur de la 
fation canadienne tout entière. 


Texte du discouis du pape 
| 


À 
| srmsess 


D CU De De DE 


2 


| glise qui lui est donné. 


“Nous connaissions les quali- 
tes de coeur de l'archevêque de 
Montréal. 11 avait déclare, dès 
|son élection, que les petits, les 


Voici le texte du discours du! humbles, les malades, les travail- | 
pape aux Canadiens: 
“Vénérable frère et chers fils, 


X k x 


| leurs, seraient la portion choisie 
| de son troupeau, et il n'a pas de- 


Présidant au trône papal, Sa Sainteté Pie XII regarde les cérémonies grandioses qui se dé- 


la Vie francaise en Amérique en | rôülérent en la salle du consistoire de la basilique St-Pierre au Vatican et au cours desquelles 17 


nadiennes 
ville s'élèvent à $1,500. Voici le 


|communiqué que nous fait tenir | 


à ce sujet l'abbé Paul-Emile Gos- | 


lin, secrétaire général du Con- 
seil: 


[ 
Les | 


souscriptions continuent 
d'arriver au Conseil de la vie 
française, à l'université Laval, en 
faveur des écoles catholiques ca- 
nadiennes-françaises de Maillard- 
ville. Une collecte orgahisée au 


les prêtres et les élèves, a rap-| 
porté deux cents dollars. L'En-| 
traide Bénilde, de l'Union régio- 


|nale lasallienne, a également re- 


mis au secrétaire de la Vie fran- | 
çaise un chèque de deux cents 


| dollars pour Maillardville 


La Société St-Jean-Baptiste de | 
lancé un appel à ses 
sections paroissiales, Celles-ci ont | 
déjà recueilli près de mille dol- | 
lars. Chaque courrier apporte un 
don généreux d’une société. Des | 
souscriptions sont venues aussi} 
du New-Jersey, de l'Ontario, de | 
Terre-Neuve, de la Saskatchewan, | 
du Manitoba, de Montréal, de Ri- | 
Cercle Dubuc de l’'A.J.C 
de 


à Chi-| 
Sher brooke, del 


| l'U.C.C., du journal Le Soleil, des 
| finissants de l'Ecole technique de | 
| Québec, etc 


| 


| canadienne 
| vient 


Le Droit‘ achète 
“La Frontière‘ 
OTTAWA -—— Le syndicat d'oeu- 


Le 


VATICAN —— Dans sa note au 
gouvernement yougoslave, datée 
du 15 décembre mais publiée le 
mercredi 14 janvier, le Saint- 
Siège déclare: 

“Les prêtres sont sans 
arrêtées et condamnés à de lour- 
des peines de prison pour des 
crimes qui ne furent jamais com- 


mis. 200 prêtres languissent dans | 
les prisons. Depuis quelques an- | 


nées, 30 prêtres ont été traîtreu- 
sement assassinés, les coupables 
n'avaient pas été détournés de 
leur forfait et n’en ont pas été 
châtiés, ou alors seulement de 
peines insignifiantes."” 


La presse catholique supprimée 


Le Vatican affirme que le gou- | 


vernement yougoslave a fermé 
tous les séminaires, supprimé l'en. 
seignement religieux à l'école 
Les élèves de l’enseignement d'E- 
tat sont souvent expulsés s'ils fré- 
quentent l’église. Il y avait 152 pu- 
blications catholiques avant le ré- 


gime commruniste, Il n’en reste 
| plus que deux; encore paraissent- 
elles difficilement, faute de pa- 
pier. Il est à peu près impossible 


vres sociales Ltée, d'Ottawa, pro- 
priétaire du journal Le Droit, seul 
quotidien français dela capitale | 
et de tout l'Ontario, 
de porter acquéreur de | 


se 


| La Frontière, journal bihebdoma- 


| daire 


arce | 
| ua | ne 
| 


de Rouyn, P.Q 


52 ANS 


A Un, 
ju parie 
mieux 
Noirs, 
ac 


In- 


CARDSTON 
ètre français de 


Pie 


r 


A 


la langue des 
plupart des 
connait mieux 
la pl 
à 


aaes 


que 


aiens et 


qua 


peux 
tlarsme 
ie maienne 


prêtre, 


tran 


de publier un livre religieux. 
Le Vatican dément de nouveau 
toute ingérence dans la politique 


intérieure de la Yougoslavie, Il 

vuligne qu'il veut entretenir de 
bonnes relations avec Belgrade, 
dans le sens du progrès mais 
d'au par contre, ont plutôt 


a du solei 
] indienne 
de caractere 1 
ari 1S- | au)oura 7 $ 
de iines | cial annuel } tant aux indi- 
eZ S le- | gènes de se rencontrer et 


Les droits de l'Eglise 
dans une note à la Yougoslavie 


| 
cesse | 


mais ajoute que la condition né- 
cessaire de telles relations, 
que la Yougoslavie reconnaisse la 
liberté de culte, 
Lutte sans répit 

Le Vatican publie la note adres 
se le 15 décembre dernier au gou- 
vernement yougoslave en répon- 
se à la protestation de celui-ci con- 
tre ce qu'il appelait l’'ingérence de 
Eglise catholique dans la poli- 
tique intérieure yougoslave 

Le Vatican accuse le gouverne- 
ment communiste de Belgrade de 
faire une lutte sans répit à la reli- 
gion, et à l'Eglise catholique en 
particulier. Il demande le respect 
des droits fondamentaux de j'Egli- 
se 

La Yougoslavie a rompu les re- 
| lations diplomatiques avec le Va- 
tican deux jours après la date de 
|la note publiée, note qu'on sup- 
pose avoir été remise à la date 
bqu’elle porte, La rupture suivait 
de quelques jours l'annonce de 
l'élévation à la pourpre de 
Exc, Mgr Aloysius Stepinac, ar- 
chevêque de Zagreb, proclamé 
cardinal lundi, en son absence, 

Dans la note, le Vatican deman- 
de au gouvernement yougoslave 
de garantir aux catholiques non 
seulement le droit de fréquenter 
tous moyens 
a foi, de participer 


les 


m 


| danse comme un rite religieux 
Pour le missionaire, toutefois 
cette fête annuelle n'est pas un 
evenement profitable aux Indiens 
encore qu'on puisse difficilem 
1 supprimer en raison de n 
du point de vue touris- 
Indiens, dit le R. P 
tent ainsi pendant cing 
ou maines, délaissent tous 
leur autres travaux, Sans comp 
er xjoute-1-411, que ce celebra 
to mt souvent cause de di 
ensions et de désordres 
chlat constate en 
{ je e 
| joré, parti- 
c : 1e t trar au 
confort des maisons, En été, tou 
tef beaucoup d'Indiens ne peu. 
ver résiste à l'appel du grand 
a voit encore s'installer 
| tentes érigées tout a cote 
de jeurs dermeureé 


| Gaston-Marie 


| MARTENS 


Les 


revendiqués 


c'est | 


On | 


i Ma 


| faveur des écoles catholiques ca- des 24 nouveaux cardinaux reçurent leur chapeau cardinalice et revêtirent leur robe de pourpre 
francaises de Maillard- | pour la première fois. L'on remarque S. E. le cardinal P.-E, Leger, deuxième à droite sur la photo. 


(NC) 


au culte: le droit de 
associations religieuses (ordres, 
etc.) et de publier des journaux 
Le Vatican insiste sur le droit 
pour les évêques d'exercer leur 
ministère en visitant les paroisses, 
en exposant la doctrine, en pu- 
| bliant des mandements et lettres 
| pastorales, 
| Le Vatican signale l'action des 
|prêtres dits ‘’populaires” et de 
| leurs associations, Il déclare que 
la police et le personnel politique 


| yougoslave assistent aux assem-| 


| blées de ces associations, et que 
les prêtres “p "pulaires” y pronon. 


cent des discours hostiles à l'Egli- 


1 


s d'ad 
techniq 
il faut 


ecrire 


ressortir les conditior 
mission à l'Institut 
sont relativement fa 
avoir 16 ans, savoir 

la langue anglaise 
ques connaissances des 
et des mathématiques 


que 


lire et 
et avoir quel- 
sciences 


ainsi que 


des aptitudes pour l'un ou l'a 
tre des différents metiers qui 
sont offerts. La duree des cours 
varie selon les métiers; les plus 
courts sont de deux mois, tandis 
que d'autres prennent jusqu'à 
deux ans 

M. Vermander fit egalement 

(Suite à la septième page) 


è 


‘Le Canada français peut être fier 
de Mgr Léger”, déclare le Saint-Père 


cu leur attente. ( 
qu ils ont trouve en lui, un pere 
qui se penche sur leur misère, 
qui vient lui-même à leur chevet, 


t \ pere 


cherche tous les moyens de les 
soulager, Le Foyer de la Charité, 
qu'il a fondé, est un symbole et 
un signe tangible de l'amour ar- 
dent qui l’anime. A la suite du 
divin Maitre, il manifeste une 
prédilection pour la miséricorde 
il veut être bon Samaritain pour 
être bon pasteur 
Homme de 
charité et d'initiative 

“Mais un évêque ne peut tout 

{faire par lui-même. 11 doit ani- 


|mer, diriger, instruire. La aussi, 
[les diocésains de Montreal trou- 


fonder des | 


se, en particulier à la hiérarchie, ! Nous désirons lui donner.’ 


vent le chef qu'il leur fallait, Les 
problèmes se posent dans tous 
Iles domaines, à cause de l'évolu- 
tion rapide des conditions de vie 
| 11 ne suffit plus de protéger la 
famille et la paroisse. 1] faut ar- 
mer pour une existence nouvelle, 
préparer des personnalités for- 
tes, capables de représenter di- 
gnement dans la Cité la pensée 
catholique, ouvrir la charité in- 
ternationale, infuser l'esprit 
chrétien dans les institutions qui 
se fondent chaque jour, faire 
connaître et mettre en pratique 
la doctrine sociale de l'Eglise, 

Salutaire dévotion à Marie 

“Comment ne pas faire allu- 
sion à la dévotion mariale, qui a 
inspiré la campagne du chapelet 
et suscité la ferveur enthousiaste 
de tant de coeurs généreux? Le 
Reine des #pôtres est aussi la mé 
re du Bon Conseil. Tant que les 
fidèles et le pasteur regarderont 
ensemble l'Etoile de la mer, nous 
avons confiance que la vie chre- 
tienne des foyers, des paroisses 
et de tout le diocèse sera en bon- 
nes mains et prospérera pour la 
plus grande gloire de Dieu 

“Soyez donc, vénérable frère, 
le protecteur des faibles, l'en- 
|traîneur des hésitants, l’anima- 
| teur des fervents, le guide et l'as- 
| surance de tous. Que vos dioce- 
sains sachent combien Nous som- 
mes heureux de vous savoir a 
| leur tête, et avec quelle joie Nous 
avons conféré la pourpre rornai- 
ne à leur dévoué pasteur. 


“En bénissant ceux qui vous 
entourent, nous avons une pen- 
isée particulière pour vos trés 
dignes parents. Que Dieu vous 


Îles garde longtemps et les com- 
ble de ses grâces 
“Nous bénissons 
oeuvres, vos intentions 
projets, demandant à la divine 
Providence d'accorder à Notre 
paternelle bénédiction apostoli- 
que toute l'efficacité et toute 
l'extension que du fond du coeur 


toutes vos 
et vos 


L'hon. sénateur G. Lacasse 
meurt subitement à 62 ans 


WINDSOR 


teur Joseph-Henr i-Gustave | 


Lacasse, de Tecumseh, Ont.,| épousé en secondes 


| hospitalisé depuis le 18 dé- 


| . 1 
|cembre dernier, est mort d'u-| 


ne crise cardiaque, le diman- 
che 18 janvier, a l'âge de 62 


ans 
Médecin éminent et ancien mai 
re de Tecumseh, Ont. il avait été 


nommé sénateur en janvier 1928 
La mort du sénateur Lacasse 
laisse comme suit la composition 


du sénat, comprenant 102 sièges: 
libéraux, 73; progressistes conser 
vateurs, 8; vacants, 20, I a six 
vacances dans le Québec et l'On- 
o; quatre au Nouveau-Bruns- 
Ck et une pour chacune des 
provinces de la Colombie Britan 
nique, de l'Ile du Prince-Edouard 
du Manitoba et de Terre-Neuve, 


Médecin à 23 ans 


énateur Lacasse était né à 
sabeth de Joliette, en 1890, 
it fait études au Sémi 
de Montréal et médeci- 


e 


sa 


miversité Laval de Mont: 
avait ter- 
et 


de 


4 
3 


A l'âge de 2: 
études 
était entre 
Windsor 
En 1915 


e-Anne 


ans, il 
universitaires 
l'Hôtel-Dieu 


mine ses 


à 
avait épousé 
St-Pierre de 


1 
en 


| 


| 


- L'hon. séna-, Windsor, qui lui avait donné onze 


enfants. Elle est décédée en 1944. 
En 1946, le sénateur Lacasse avait 
noce Mile 


Rose Odine, de St-Hyacinthe 
Dès 1914, il avait pratiqué la 

médecine à Tecumseh, Ont. et 

dès lors il s'était intéressé d'une 


facon particulière à l'hygiène pu- 
blique. 11 avait été conseiller de 
Tecumseh, en 1921, et commissai- 
d'écoles, de 1922 1928. Puis, 
1927, avait ét 1 maire de 
cette municipalité, poste qu'il à 
occupé jusqu'à la fin de 1928, alors 
qu'il avait été nommé sénateur 
Au cours de sa carrière, il avait 
occupé le poste de vice-président 
de l'Association canadienne-fran- 
aise d'éducation de l'Ontario, ce- 
lui de président de l'Association 
médicale de santé de l'Ontario et 
de président de la compagnie de 
publication La Feuille d'Erable, 
Il avait également été membre 
de l'Association des médecins de 
française de l'Amérique 


re à 


é! 


an£ 


du Nord 


On trouvera dans cette édition 
les rubriques suivantes: 


L'Actualité sportive pr 2 
billet de l'iliettre P3 
Chronique parlementaire r3 
Chronique internationale r3 
Chronique médicale Ps 
Problème le Bridge r,12 
La Vie de l'Esprit p.13 


Billets en vente à 138, ave Provencher, St-Boniface, 


jusqu'à midi, demain, 24 janvier. 


Téléphone 20-2761 


Les billets seront en vente au théâtre, avant la 
représentation, à partir de 7 h., samedi soir, 


PRIX: $1.00, 75c, 50c. 
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de VE à che à DENT à 


Exclusif à ‘’Lo Liberté et le Patriote” 
per Jacques LEMOYNE 


Y.a.t n moven d'éliminer 
nombre tou) croissant de bles 
sres q ravagent présentement 
toutes les équipes de la ligue Na 
tionals te hockey et qui Mmena- 
cent ‘ 6 tement de plusieurs 
blies par la perte de 

y pas, malheu 

que la chose t pos- 

1e la majorité des bles- 

t ent les joueur 


sont attribuables à de 


accidents, attribuables 
: to à la vitesse avec la- 

as 
joueurs sur 


e lancent 
mise € 
essent 


1 une 


devenus 


ds 


mien 


rapidité 
protecteurs en 
les de bà- 
ssez-les pa- 
à 14 pour 


suite que de « aoutchouc 
et : verrez qu'il devra nèces 
av des accidents 
de qu ui Joueur e dirigeant 
dans un sens à vive allure, entrera 
en co on avec un autre se di 
rigeant aussi rapidement, mais 
en sens contraire, Les rues de 
nos villes sont lar et nos véhi 


iles moteurs équipés des inven- 
les plus merveilleuses, et 
pourtant, nous déplorons des ac- 
cidents à chaque jour, et cela a- 
ors même que généralement Îles 


tions 


au 


ter les uns contre les autres, mais 
bien suivre leur petit bonhom- 
me de chemin. Vous avez là une 


se fait de 


su- 


combinaison de ce qui 
mieux en fait de mécanique, 
bordonné l'intelligence humai- 
ne et pourtant, les défaillances 
ont nombreuses innombrable 
méme. 
Il € 

cidents 
[Le plus 


t bon de noter que les ac- 
au hockey n'arrivent pas 

souvent lorsque deux 
joueurs viennent en collision ou 
que l'un des deux cherche déli- 
bérément à arrêter un autre ad- 
l'en- 


versaire avec son corps. 
voyant rouler à plusieurs pieds 
plus loin 
Une issue? 
Depuis les débuts de l'hiver, 


plusieurs instructeurs de hockey 
se plaignent et s'inquiètent à jus- 


te titre de ce nombre sans cesse 
croissant de leurs meilleurs et de 
leurs moins bons joueurs, tout à 
la fois, qui doivent prendre le 
chemin de l'infirmerie. 11 s'en 
est trouvé très peu parmi les 
joueurs et les instructeurs qui 


ont demandé de changer les ré 
g'ements du hockey mode 
usieurs instructeurs, journalis- 


tes, jouet et spectateurs ont 
uni leurs voix pour demander 
que le règlement qui défend à 
un joueur de bousculer l'autre 


le long de la rampe soit mis en 
vigueur Mais la chose est-elle 


possible justement à cause de la! 


vitesse à laquelle le jeu se dé- 
roule de nos jours? 

Nous ne connaissons pas 
enthousiaste du hockey qui 
protesterait pas avec violence si 
lamais un jou de défense de 
l'équipe qu'il encourage laissait 
in adversaire se faufiler le long 
de la clôture pour aller marquer 


un 
ne 


un but, sous prétexte qu'il ne 
peut pas le bloquer le iong de 
la rampe. 


RES 


NOIICE TO CREDITORS 

THE MATTER OF THE ESTATE 
VIRGINIE MULLON, late of the 
ty of St, Boniface, in the Province 
Manitoba, Widow, deceased 
ALL CLAIMS against the above es- 
tate must be sent to the undersigned, 
MONNIN GRAFTON 
DOWHAN, No. 4, 431 
Winnipeg, Manitoba, on or before the 
28th day of February, AD. 1953, 
DATED this 20th day of January, 
AD. 1953 


MONNIN 


IN 
OF 
Le 
€ 


114 


Main Street, 


GRAFTON. DENISET 


& DOWHAN, 
for Alfred 
Executor 


Solicitors Choiselat, 


Dr Jacob 


DENTISTE 


et Associés 


2e étage, édifice Time 
Angle Portage et Hoargrave 
Téléphone 928 319 — Winnipeg 


Bureau à Brondon 
Edifice Security, 10e rue 


Examen de la vue 


JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 


Optométriste et Opticien 


Tél. 927 850 — 926 749 


Zlème étage, édifice Hurtig 
264, ovenue Portage 


Lai Ca uvert L te « jo nee 
le samedi — Ferme le mercredi 
êlih pm 


tomobilistes ne doivent pas lut- | 


Il y a cependar 
et cetle solution, ce 
tructeurs et les joueurs eux-mé- 
peuvent le mieux la met- 


sont les ins- 


mes qui 


tre en furce. On ne devrait pas 
toiérer au hockey qu'un joueur 
en accroche un autre ou qu'il le 
frappe par en rière. Voila 
deux grands 17 du hockr 
moderne, deux maux qui ralentis- 


1 
| 
| 
| 


sent le jeu, exaspérent les jou-| 
eur et leur occasionnent sou-} 
vent des blessures inutiles A 
part ces deux graves manque- 


ments aux règlements, notons que 
es autres sont tous couverts par 
du hockey, que 
ivent ces réglements effi- 
cacement et que joueurs et spec- 
tateurs seraient les premiers à 
protester s'il fallait revenir au 

C'est le public, 
F s, qui décide à ja 
qu'il désire. Au ho 
key on veut de la vitesse, faut 
wccepter les risques qui décou- 
lent naturellement de cette gran 
de dépense d'énergie 

Le jeu d'autrefois! 
entendent 


tres su 


jeu d'autrefoi 


jar es sport 


longue ce 


Les jeunes surtout 

ouvent parler de ce que les per- 
sonnes de 50 ans ou plus appel- 
lent le beau jeu d'autrefois. Mais 


il ne faudrait pas trop interroger 
ces braves gens sur ce “beau jeu” 
pour se rendre compte qu'on as- 
sistait à cette “belle époque” à 
de terribles bagarres auxquelles 
joueurs et spectateurs se mélaient 
trés librement. 

Il n'est pas rare lors de 
beaux jours de voir les jou- 
eurs se taper du gourdin sur la 
tête, utiliser le dangereux “six 
pouces” et s'adonner à la violen- 
ce sous toutes ses formes. Qui ne 


se souvient pas des batailleurs 
Sons of Ireland de Québec, des 
Canadiens de Montréal des an- 


ciens jours avec Coutu et Lalon- | 


de, des chicanes qui ressemblaient 
presque à la guerre civile entre 


les arbi-| 


{ 


ces! 


| 
| 


les clubs de deux villages rivaux? | 


Même de nos jours, alors que 
la violence est disparue un peu 
du hockey organisé, n'entendons- 


nous pas de ces anciens regret-| 


ter leur jeune temps alors que 
les “gars de la place voisine” se 
faisaient ramoner de la belle 


Radio 


VENDREDI 
12-Walter Farryon 
7 S c 


°n-{Larte 
1:20—Nouvelie 
1045—L'Heure 
1100-L2 tour du 
en 5 minutes 
Fin des emissions 


SAMEDI 


200— Promenade 
Les iCare 
ruvelles 
515-L'Heure de 
l'Immacuie 
52%0-L2 coin de la Baie 
5A5-—Les sports au 
Cercle Ouvrier 
Intormatior 


, 0O—N 


600—L+ car s Cisson 
615—Menu musical 
130—Mag. des sports 


800— Nouvelles 
C05-Colin McDougail 
52% A travers le tem; 
9 00—Radio-Ca 
920-Caté pe 
1000—Nouveiles 


1005—L'Heure exquise 
1100— Le tour du monde 
en 5 minutes 
Fin des émissions 
DIMANCHE 
955-Ouverture - in- 
1000-La vie en rose 
1100 Tableaux d'oupers 
1130—Jardir plantu- 
jardins 
45—Au clavie 
1200—Les institutions 
politiq Aans 1e 
Jui al 
è locales 
20—N 4 elles locale 


230—L'art dans ia vie 
100—Grandes vocations 


bumaine 
430+-Le ciel par-dessus 
les toits 
5.00—Radio-Jour 
5.05—Intermède 
5.15—Notre français sur 
le vif 
530—Nos romanciers 
et leurs 
per sonnaR.." 
600—Match Inter-Cité 


| 


Sai 


1250 Kilocycles 


Du lundi au samedi 
inclusivement 


ou 


2 Vouveliles 


135—Sans ceremonie 

8 00— Nouvelles 

505-Parade de la 
Chanson française 

2 20—Sa eremonie 

8%—intormation 

835—S cérémonie 
suite) 

9.00—Radio-Journal et 
previsions 

9.15-M 
l'information 

» 30—Mel:-Mélo 

945-Je vous ai tam 

19. 00—Nouvelles 

10 05 —C le des cordons 
bleus 

1025—-Devinette Five 
Roses 


1030— Potins Lamifiers 
1045—Rendez-vous chez 


Eatc 
formation 
Manitoba 
» Sacré-Coeur 
11.45—Studio 
1200-Nouvelles locales 
cond des routes 
1210—En vedette 
12 Bulletin agricole 
12 Le réveil rural 
> Nouvelles 


1 
115—Prévisions 
L ique de sieste 
1 2%0— A péra 
200—Chets-d'oeuvre de 
la musique 
:00— Nouvelles 
neh 1250 
é de plantes 
monde animal 
1r demande 
eciaie 


l'Intrépide 
lletin des jeu- 
ne - Club des 
€ 
0-Le c« de la Baie 
mnettes 


irri musica) 
sport 
en musique 
de 


7.00—Noù 
7. 05—Ce 
115—L'Heure 
Rosaire 


Artistes de CKSB 
Vouvelles locales 
Carnet social et 
Avis de décès 


| 


nt-Boniface 


455—Nouvelles locaies 
10-12 theatre de 
Radio-College 
800—Nos futures 
900—Résumeé des 


nouvelles du jour baine’’ 


9 15—Inquietudes 
spirituelles de 
notre temps 


1000— Information 


1005—L'Heure exquie |ries qu'il recevait 

1100— Nouvelles et prév | plusieurs appels de 

LUNDI! personnes qui s'of- 

fraient à collaborer 

ge — à l'émission, d'au- 
C 

+15-8tuaie tres qui le met- 


155—Nouvelles 
800-La boite aux 


chansons 
#30—Connaissante de lui reprocha lent 
l'homme d'être aussi hardi. 
Le — “psp: Les auditeurs qui 
9.15-—Studio # 18- | 
9 30-Le choc des idées | 7 Ont PAS Encore entendu ces dis- | 


lu wu— Nouvelles 
1005-L'Heure exquise 
1100— Nouvelles et prév 


MARDI 


7130—Actualités franco- 
manitobaines 
745—Studio 
155--Nouvelles 
8 00—Flance-Canada 
8.30—7 
9 00—Radio-journai 
9.15—Les affaires d'Etat 
93%0-Ce qu'ils disent 
1000—Les concerts 
symphoniques 


sn. D |vait-il annoncé cet- 
920— Variètes françaises | te série de cause- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


: 


La 
qui 


brique 
suscite déjà 
d'intérêt. A peine a- 


taient en garde et 
méme certains qui 


cussions, sur des problèmes qui 
les touchent de près, sont invi- 
tés à syntoniser leur poste ré- 
cepteur à CKSB tous les mardis 
soirs, de 7 h. 30 à 7 h. 45. 
Emissions de l’université 
Une autre série radiophonique 
qui vient de débuter et qui mé- 


‘res de l'tstoire | rite certes qu’on en parle de nou- 


veau dans notre chronique, c'est 
la série d'émissions qui a été con- 
fiée aux étudiants de français de 


l'université du Manitoba. Ces pro- | 


nouvelle série d'émissions, | dait le mardi soir, à 7 h. 30, pré- 
a été confiée .au rédacteur | sente fMmainvenant 
Len chef de l'information à CKSB, | vendredi soir, à 7 h. 30. La série 
Norbert Préfontaire, sous la ru-|de causeries sur 
“Actualité. franco-manito- | 
beaucoup | Fleury 


| 


| 


liste des artistes de CKSB pour 


! didats qui aimeraient se présen- 


Winnipeg, 23 janvier 1953 


son récital 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


est à vos ordres pour toutes 


sentee par 


de France, est 
ndue tous les ven- 
9h 


con 


mantenant ent 
dredis soirs, de 9 h. 15 


Artistes de CKSB 
avons déjà complété 


à 30 


| 
le 
les livres, pre- 
Comte Serge de 
| 
| 
| 


Nous la 

vos opérations de banque 
la seconde partie de Ja saisvn ra- 
diophonique. Nous savons, toute- | 
fois, qu'il y en a plusieurs qui} 
aimeraient se présenter eux-méê- | 
mes ou présenter un candidat 
de leur choix. Le directeur des 
programmes sera heureux d'en-| 
tendre en audition tous ces can- 


et de placement 


Actif, plus de $490,000,000 


554 bureaux au Canada 


ter à une série du même genre, 


|car le poste CKSB aimerait ac- 


| 


1100—Nouvelles et prév | grammes passent en ondes tous| 
MERCREDI 


les mercredis soirs, de 9 h. 15 à 
9 h. 30. Une semaine, l'on pré- 
sente un récital de musique et 
la semaine suivante, un épisode 
d'une pièce tirée du roman de 


8.30—Le choc des idées! Jjes Verne, “Le tour du monde 


9.00—Redio-journal 
9.15—Radio Université 
930— Rideau bieu 
10.00—Nouvelles 
1005—L'Heure exquise 
1100—Nouvelles et prev 


JEUDI 


1.30—Le vieux 
raconteur 
745—Studio 
1.55—Nouvelles 
800—Baptiste et 
Marianne 
8.30—Grandeur et 
rayonnement du 
Canada 
9.00—Résumé des 
. nouvelles du jour 
9.15—Dans la coulisse 
9.30—Récital 
10.00—Nouvelles 
1005—L'heure exquise 
11.00—Nouvelles et prev 


Radio Prairies-Nord 


VENDROI 


400—Cité des plantes 

415-—Le monde animal 

43%0—Les collégiens 

7130—L'initiation à 
l'orchestre 

8.15—Vedettes du 
clavier 


facon à la plus grande joie duf ; 355-Nouveautes 


public. 

Jetons un coup d'oeil sur les 
statistiques. Il faut remonter à 
1935-36 pour trouver le nom de 
Red Horner comme le joueur le 
plus puni dans toute l'histoire 
de la ligue Nationale, au cours 
d'une méme saison. À cette épo- 
que, on jouait des saisons de 48 
joutes et même avec la saison 


| de 70 joutes, personne n'est par- 


DENISET &\} 


| rope 


venu à briser ce record peu en- 


viable. Le joueur de centre le 
nlus puni dans l'histoire de la 
ligue Nationale? Hooley Smith, | 


qui, en 44 joutes en 1926-27, éco- 


pait de 125 minutes de punition. | 


A l'aile gauche? Il faut remonter 


jusqu'aux débuts de la carrière | 


de Nels Stewart, qui, en 44 jou- 
tes lui aussi, en 1926-27, se voyait 


plaquer 133 minutes de punition. | 


Seul le nom de Bill Ezinicki pa- 


raîit sur cette liste et il a fallu 
à Bill 60 joutes pour se meriter 
145 minutes en penitence, en 


1948-49 
C'était peut-être le beau temps, 


mais pas comme nous l'entendons | 


aujourd'hui. 

L'exemple de l'Europe 
Plusieurs enthousiastes 
feront 
le jeu est beaucoup moins rude 
qu'au Canada et que les specta- 
teurs européens préfèrent leur 
jeu moins rude. C'est vrai, mais 
le hockey tel qu'il se pratique 
sur le vieux continent et dans 
les îles brumeuses, endormirait 


nous 


remarquer qu'en Europe, | 


probablement la majorité de nos| 


spectateurs canadiens. Chaque 


pays a sa propre mentalité et nous | 


nous sommes habitués à la mise 
en échec alors que les Européens 
élevés à l'école du cricket et du 
jeu de ballon n'aiment pas notre 
“genre” de hockey. 
C'est un fait reconnu 
compatriotes qui jouent 
n'ont jamais été les “bad 
men’ de notre jeu canadien. C'est 
tout à leur honneur, même s'il 
a fallu que les promoteurs inter- 
viennent à plusieurs reprises, en 
Angleterre, 
joueurs canadiens de ne pas bri- 
ser la quiétude des spectateurs 
habitués à un jeu plus courtois. 
Nous crions bravo devant ces 
nobles efforts, mais nous affir- 
mons que si on présentait au Ca- 
nada du jeu à l'Européenne, 
les amateurs resteraient à la mai- 
son en foule, chaque fois que 
deux clubs adoptant ce style s’af- 
a glace. Le hoc 


fronteraient si 
key est un jeu rude qu'on ne 


que nos 


transformera pas en jeu de salon. | 10 
Tant que la brutalité n'y est pas| 


tolérée, le sport n'est pas en dan- 
ger. Quand le hockey sera deve- 
nu brutal, il s'éclipsera de lui- 
même, ou devra se réformer à 
la demande des spectateurs qui 
décident par leur présence ou 
leur abstention ce qu'ils veulent 
voir et ce qu'ils vont aller jusqu'à 
payer pour voir, 


RE RER 


Pour toute demande de <han- 
gement d'adresse, il faut mention- 
ner l'ANCIENNE et la NOUVELLE 
odresse. 


Western Savings 
and Loan Association 


x 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


en Eu-| 


pour demander aux| 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


| 


III TI tete 


dramatiques 
9.00—Idées en marche 
9.30—Carte Blanche 


SAMEDI 


655—O Canada 
700—Radio-Journal 
105—Bonjour, compat. 
145—Prière du matin 
800- Nouvelles et 
révisions 
8.09—Lecture - horaire 
815—Chantons gaiment 
930—Concert populaire 
902—Rythmes cont 
9.30— ansonnettes 
variété 
1000—Concert populaire 
10.%0— Notes -encycloped 
10.59—Signal - horaire 
1100-—-Echos d'Haiwaii 
5—Radio-Journal 
5—Intermède 
30—Le réveil 
59—Horaire 
00--Musique 
15— Nouvelles 
25—Intermède 
30—Pour agrémenter 
votre diner 
100--Gerbe de chansons 
130—Un peu de tout 
230—Radio S.-C 
245—Accordéon 


et 


is — 


rural 
D.m 
3 temps 


300—L'heure îu thé 
400—Dansons la polka 
430—Les dix succès de 
la semaine 
5.00—Noires et blanches 
5.30—Senores et senor 
600—Horaire 
602—Nouv. sportives 
6.10—Intermède 
6.15—Nouvelles 
625—Communiqués 


630-—Sérénaïde au 
crépuscule 
7? 00- Radio-Journal 
705—Bal musette 
130—Trois de Québec 
800 Tout le monde 
en place 
8.00-—Conce: intime 
5.02—Rythmes cont 
9.30—Chansonnettes 
variété 
10.00— Nouvelles 
1005—Fin des émissions 


DIMANCHE 


10.5 —Ouverture 
1100—Chant religieux 


et 


Radio G 


VENDR: DI 
9.30—La femme et son 
royaume 
10.00—Bal continental 
400—La cité des plantes 
15—Le monde animal 
7100— Vienne et Strauss 
1.30—Inniation à 
l'orchestre 
815—Folklore canadien 
8.30—Les cordes qui 
chantent 
9.00—Idées en marche 
8.30—Carte Blanche 
SAMENI 


9.30—Initiation à la 
musique 

10.00—L'encyclopédie 
des ondes 


20—La demi-heure de 
Willow-Bunch 


11.00—Blanc et Noir 

1.30— Fiesta 

2 ades 

215 C 

2.30—Chan>nnettes 

3.00—M ue au 
progra 

3.30—Délassement 
\usical 

400— Nos solistes 

430—Aux rythmes du 
jazz 


00-Concert 


s populaire 
6.45—L'heure 


à 


30--Les plus belles 
voix du monde 


rts 


des spo 


n des émissions 
DIMANCHE 


05—Organette 
15—Radio-Journal 
—OQrganettie 
dan 
ions politi- 
dans monde 
1215—-Un peu de 
musique 1e6€€ re 
oncerto 
Dreiïestre Phil. 


New-Yor 


es at 
400—Nature du sol. 

visage d'homme 
430—ne rUPANCIETS 
500—Match intercite 
5.30—Les ptites 

s> mpbonies 
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Du lundi au vendredi 
inclusivement 
6.55—Ouverture 


7.00—Radio-Journal 
7.05—Bonjour ! 


7 
745—Prière du matin 
800—Nouv. et preév 


8.05—Horaire 
8.09—Intermède 
8.15-—Chantons 
845—Je vous ai tant 
aimé 
$.00—Manchettes des n 
902—Les petits riens 
9.15—Vie et fiction 
#.30—Les grands artistes 
945—L'orgue populaire 
10.00—Au fil de l'heure 
1030—A votre choix 
1059-—Le signal horaire 
1100—Une étoile de la 
chansonnette 
15—Radio-Journal 
-Intermède 
30--Le réveil 
59— Horaire 
00—Musique à 3 temps 
12.15—Nouvelles 
12.25—Intermède 
12.30—Pour agrémenter 
otre diner 
100—Parade des 
irstruments 
130—Oeuvres immort 
200—Boul. parisiens 
2.30—Radio Sacré-Coeur 
245—Piano populaire 
300— Aux malades 
3.30—Bienvenue 
E katchewan 
445—Notre folklore 
500—Un homme et son 
péché 
15—Ivan 


rural 


l'Intrépide 
530— Pour les bambins 
5.45—Rev. de l'actualité 
6.00—Horaire 
602—Nouv. sportives 
6.10—Intermède 
6.15—Nouvelles 
6.25—Communiques 
6.30—-Sérénade au 
crépuscule 
700—L'Amérique latine 
715—Bal musette 
8.00—Radio-Journal 
1005—Fin des émissions 


emmener pur mere 


1115—Radio-Journal 
1120—Concerto 
1200—Les institutions 
bolitiques 

12.15— Nouvelles 

12.30— Extraits d'opéras 
100—Grandes vocations 
1.30—Concert léger 
200—L'heure du thé 


1230 Kilocycles 


Du lundi au samedi 
inclusivement 


700—Ouverture 
7.05—Bonjour ! 
7.30—Prière 
7.45—Bonjour ! 
8.00—Manchettes 
802—Bonjour! - et 

Folklore enfantin 
830—Passe-temps mus 
845—Je vous ai tant 

aime 

samedi excepté) 
9.00— Nouvelles 
05—Mélodies et chans 
00—Travaillons en 

musique 

30—Un quart 


du matn 


d'heure 


re 


8 
115—Radio-Journal 
1.30—Le réveil rural 
refrains 


ag ricole 
s-Sask. 
maitres 


di excepté) 
in des 1out- 


45—Revue de l'actual 
00—Carnet mondain 


sportive 


CETTE 


d'acc 
8 OÙ0—Radi 
10 00—Nouvel 

1 des émissions 


F ége 
7 00— Nos es etoiles 
8.04 —Rad urnal 
8.15-—L': étude spi- 
rituelle de notre 
temps 
#30— Artistes de renom 
9-00—«{ ire des 


| 


} 


3.00—Chansonnettes 
3.30—Le ciel par-dessus 
les toits 
400—Nature du s0l — 
Visage de l'homme 
430—Nos romanciers et 
leurs personnages 
500—-Match intercité 
5.30—Les petites 
symphonies 
6.00—Le théâtre de 
Radio-Collège 
7.00—Nos futures étoiles 
8.00—Radio-Journal 
8.15—Inquiétude 
spirituelle 
8.30— Artistes de renom 
900—Musiqoe pour toi 
9.30—La fin du jour 
9.57—Radio-Journal 
LUNDI 
4.00—Géologie 
415—Les grands 
phénomènes 
4,30— Musicale 
730—La connaissance 
de l'homme 
8.15—La symphonie 
de Radio-Canada 
900—Le choc des idées 
9.30— Au pays des gitans 


MARDI 


400—De l'enfance à 
l'adolescence 
415—Aspects de la 
pensée moderne 
4.30—Fantaisie 
700—Quand j'parle 
tout seul 
71.30—Crises de l'histoire 
8.15—Politique fédérale 
8.30—Ce qu'ils disent 
9.00—L'orchestre de 
Toronto 


MERCREDI 


400—La musique et 
son langage 
43%0—Musique moderne 
1.30—D'un océan à 
l'autre 
8.15—Au son des 
clairons 
8.30—Orchestre invité 
900—Les peuples et 
leurs chansons 
9.30—Récital 


JEUDI 


400—Les Evangiles 
430—Musique moderne 
6.30—Baptiste et Mar. 
100—Quand j'parle 
tout seul 
130—Grandeur et ray- 
onnement du Can. 
9.00—Les ballets 
9.30—Récital 


ravelbourg 


9.15—Bonne Chanson 
9.30—La fin du jour 
9.57—Radio-Journal 
1000—Prév. du temps 
1002—Fin des émissions 


LUNDI 


8.15—Musique expliquée 
par M. Kendergi 
ÿ.30—La femme et son 
royaume 
1200—Nos étudiants au 
micro 
400—La vie de la terre 
415—Phénomènes de 
la nature 
1.30—Connaissance de 
l'homme 
815—Folklore canadien 
830—Chansonnettes et 
variétés 
900—Le choc des ilées 
9.30—Serénade 


MARDI 


9.30—Requêtes et 
refrains 
400—De l'enfant à 
l'adolescent 
415—Aspects de la 
pensée moderne 
1.30— Crises de l’histoire 
8.15—Biographies 
canadiennes 
8.30—La chanson se 
moque du temps 
900—L'orchestre sym- 


phonique de Tor 

MERCREDI 
9.30—La fenime et son 

royaume 


130— Voici des chans. 
400—La musique et 

son langage 
130—Au gré de 

fantaisie 
815—Folklore canadien 
8.30—Musique tzigane 
900-Grands pianistes 
$ 3)—Recitai 


JEUDI 
8.15—Musique expliquée 
par M. Kendergi 
930—hRequêtes et 
reirains 
1000--Rendez-vous à 
Assiniboia 
1030—Rendez-vous à 
Assiniboia 
400—Les Evangiles 
700—Dix succés de la 
semaine 
130—Grandeur et ray- 
onnement du Can 
8.15—Biographies 
canadiennes 
830—L'album RCA 
Victor 
200—AUu calé concert 
$.2—Récital 


la 


en 80 jours”. 
Changements à l'horaire 


corder à cette émission une deu- | 
xième période chaque semaine, | 
si le nombre de candidats le jus- | 
tifiait. Donc toute personne qui! 
se reconnait un talent musical, 
soit pour le chant ou la musique 
instrumentale, est priée de se met-| 
tre en communication par lettre 
ou par téléphone avec le direc- 
teur des programmes qui se fera 
un plaisir de leur accorder une 
audition. 


Groupe de langue allemande 

Dimanche prochain, 25 janvier, 
nous commencerons une nouvelle 
série d'émissions musicales qui 
a été confiée à un groupe de lan- 


Succursole de St-Boniface G. GAUTHIER, géront 


Lésn-H, Bénard, C.R., 


AYOCAT et NOTAIRE 


Monnin, Grafton, 
Deniset & Dowhan 
AYOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 

Edifice Banque Canadienne Nationale 
1431, rue Main Winnipeg, Man. | 
TELEPHONE 927 348 


| Edifice Banque Canadienne Nationole 


|431, true Main Winnipeg, Mon. 
TELEPHONE 927 348 


—|Dr A.-G. Dandenault 


M.D., F.A.C.S. 


gue allemande. Ces programmes | Régnier & Magera 
| passeront en ondes, de 5 h. à 6 h.| CHIRURGIE + GOITRE 
kdu soir. Nous en reparlerons plus | AVOCATS et NOTAIRES d 
Nous attirons également votre | longuement dans notre chroni-! à : . | Teréphunes 
| Pratique générale du droit Bureau: 928 648 Résidence: 201 265 


|nes, changer deux de nos émis- 
| sions régulières. L'accordéoniste, 


Nous venons de recevoir une 
autre communication concernant 


| 


de l'Ouest. A partir du 2 février, 
l'émission “Un homme et son pé- 
|ché” passera à 4 h. 45 et sera 
suivie des “Actualités”. Nos au- 
diteurs voudront bien noter que 
les “Actualités” passent actuel- 
lement à 5 h. 45, immédiatement 
après le “Coin des Tout-Petits”. 


Programmes populaires 


Les auditrices féminines de 
CFRG seront sans doute très heu- 
reuses d'apprendre que leur pro- 
gramme ‘La femme et son royau- 
me” a maintenant été inscrit à 
l'horaire tous les jours de la se- 
maine, du lundi au vendredi, à 
9 h. 30. Leur commentatrice fé- 
minine, Jeanne Forcier, sera se- 
condée dans son 
émission par Guy Pariseau. 


Tous nos auditeurs se réjoui- 
ront maintenant de ce que ‘“Re- 
quêtes et refrains” leur sera pré- 
senté du lundi au samedi inclu- 
sivement. Nous leur demandons 
cependant de noter la nouvelle 
heure de l'émission: 1 h. 30 de 
l'après-midi. L'émission du mer- 
credi après-midi est 
commanditée. 


‘’Réponses à vos questions" 
Nous 
| d'hui la première émission de la 
nouvelle serie ‘‘Réponses à vos 
questions”, Nous avons dû chan- 
ger l'heure prévue auparavant, 
pour diverses raisons, et cette 
émission est mise en ondes le 
vendredi à 6 h. 45. Nous vous in- 
vitons à nous faire parvenir tou- 
tes vos questions et notre direc- 
teur des programmes se fera un 
plaisir de répondre de façon aus- 
si juste que possible à vos de- 
mandes. L'heure: 6 h. 45 le ven- 
dredi de chaque semaine. 


Radio-Theâtre 


Même si nous ne pouvons nous 
permettre à CFNS de vous pré- 
senter localement des émissions 
de théâtre radiophonique, nous 
vous offrons au moins quatre 
|émissions de haute qualité en 
provenance de Radio-Canada. Le 
dimanche, deux émissions: à 3 h. 
30, ‘‘Le ciel par-dessus les toits” 
(histoire des fondateurs de l'E- 
glise caradienne, très bien écri- 
te par Guy Dufresne et réalisée 
de main de maître par Guy Maut- 
fette); le dimanche à 6 h., l'émis- 
sion hebdomadaire qui dure une 
heure entière, ‘Sur toutes les 
scènes du monde”, au cours de 
laquelle vous pouvez toujours 
entendre des pièces de théâtre 
de qualité des écrivains les plus 
| pis des divers pays du mon- 

8. 


Attaques contre 
l'Eglise polonaise 


LONDRES — Le régime com- 
muniste a lancé une violente atta- 
que, à la radio, contre l'Eglise ca- 
tholique, une journée aprés l’élé- 
vation d'un archevêque polonais 
au cardinalat par le Saint-Siège. 

Les accusations communistes 
transmises par agence officielle 


que les prêtres conspirent contre 
l'Etat et cachent des 2rmes dans 
Îles églises pour commettre “des 
meurtres clandestins”. 

Cette agence accuse également 
le Vatican de poursuivre une poli- 
bu y antipoionaise . 


prélat polonais, S. Em. le 
cardinal Stephan Wyszynski ne 
s'est pas rendu à Rome pour les 
cérémonies d'installation des 24 
| nouveaux cardinaux et Sa Sainte- 
té Pie XII a dit lundi que les rai- 
sons qui l'empêchent d'y venir 
nous sont inconnues jusqu'ici”. 
Les accusations précisent que 


vent ‘rouvé des armes dissimulées 
à l'arrière des autels pour des 
| “fins meurtrières”. 
| : : “Try 
| L'agence cite le journal ry 
| buna Ludo” comme source de ses 


| renseignements, 


attention sur le fait que nous|que de la semaine prochaine car, 
avons dû, depuis quelques semai-|au moment où nous devons re-| 


| Walter Faryon, que l'on enten- tains détails. 


| Chronique de CFRG 


1250 Kilocycles 


“Un homme et son péché”. I1 sem- | 
| ble définitif, cette fois, que Lever | 
Bros. aient accepté la comman-| 
dite du programme pour le réseau | 


travail à cette| 


toujours | 


Chronique de CFN 
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avons diffusé aujour-| 


| de nouvelles polonaise prétendent | 


les autorités de sécurité ont sou- | 


216, EDIFICE MelNTYRE 1415, éditice Medical Arts, Winnipeg 


Téléphone 923 924 


| 
| Clifford W. Brock 
| 


chronique de cet- 
nous manque cer- 


notre 


il 


mettre 
te semaine, 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


CR., M.A., LL.B. MEDECINE GENERALE 


| 
| Dr E.-T. Etsell 


AVOCAT - PROCUREUR Soins spéciaux — Maladies des reins 
Avocat de la ville de St-Boniface Heures de bureau: 3 h à 6 h. p.m 
Aviseur lègal pour le “Trade and ou sur rendez-vous 
Labor Council” de Winnipeg 502, édifice Medical Arts 
l|648-650 édifice Somerset, Winnipeg | Tél Bureau: 924 843 Rés. 44583 
Té one 928 820 Si l'on ne répond pas, appelez le 


“Doctor's Registry’: 37 109 


Dr E.-J. Jarjour 


CHIRURGIEN-DENTISTE 


702, 
356, rue Main 


(138, avenue Provencher 


remaniement 
Chapman & Trudel 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Daryi R. Chapman, B.A. LL.B 


Musique ... musique ... St-Boniface | 


“Avec les grands maîtres” a dû 
céder sa place à 1 h. 30. Mais 
les amateurs de bonne musique 
seront royalement servis les lun- 
di et jeudi soirs, de8h.15à 9h. 
et de 8 h. 30 à 9 h. 30, respecti- Robert-E. Trudel, LL.B. 
vement, Maryvonne Kerdergi, 412, ÉDIFICE PARIS 
professeur de l'Ecole Normale de portage et Garry — Winnipeg, Man. 
Musique de Paris, se voit assi- Téléphone 924 666 
gnée une série de cours a du Pb: +. 
sur les différents instruments de 
l'orchestre à son émission ‘“Mu- Joseph-N. Landry, B.A. 
Avocat, Avoué et Notaire 


sique expliquée”. Ces cours fa- 

iliteront l'audition des chefs- 

Foie di à 302, éditice Melntyre 
Winnipeg 


édifice Great Western 
Tél. 924 955 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


d'oeuvre qui s'ensuivront. Nous 
invitons donc tous les élèves des | 416, rue Main 

classes de musique et tous ceux Téléphones: 
qui s'intéressent, au grand art|p,,: 92-7125 Rés.: 42-0303 


d'être à l'écoute aux jours et aux 
Carey, Wright 


heures mentionnés ci-haut. 
& Cardin 


Personnel 
Avocats, notaires, procureurs 


Nous avons accueilli ayec grand 
plaisir Mlle Madeleifie Grenier 

703, édifice Paris, Winnipeg 
Téléphone: 92-3724 


141, avenue Provencher 
St-Bonitace — Téléphone 202 850 


Dr G.-M. LaFlèche 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
720, rue Sherbrook 
Téléphone 74-2170 


Dr P.-E. LaFlèche 


qui nous revient de Saskatoon.! 
Madeleine a été assignée à la dis- 
cothèque où elle s'y fait à mer- 
veille. Nous souhaitons aussi la 
bienvenue à Guy Pariseau, ori- 


ginaire de l'Alberta. Guy a été DENTISTE 
attaché au poste CHFA à Edmon- ù Téléphone 925 064 
ton. Chez nous, il a la charge de Greenberg & Axpin 906, e Boyd —  WINNIPEG 


la traduction des bulletins du 
matin, de la traduction au dé- 
partement commercial et des 
émissions commanditées. Il ‘con- 
naît bien les deux langues et rend 
un grand service au poste. 


Q 


| Le mardi, à 7 h. 30, nous ait. | 
fusons une dramatisation del 
l'histoire, réalisée par Radio- 
Collège. Et le vendredi soir, à| 
8 h. 30, nous présentons ‘‘Nou- 
veautés dramatiques”, une série 
de pièces écrites spécialement 
pour la radio. 
Nos employés 

Sous peu, nous commencerons 
une série d’'interviews de nos 
employés pour les présenter à 


AVOCATS ET NOTAIRES 
Solomon GREENBERG, LL.B. 
Maurice-J. ARPIN, B.A., LL.B. 

| 203-4, édifice Confederation Life 
457, rue Main, Winnipeg 
Téléphones: 92-6516 - 7 


Dr G. Létienne 
MALADIES DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 


Tél.: Rés. 201 039 Bur. 934 369 
414, édifice Somerset, Winnipeg 


| VOLCANO 


| LIMITÉE 
Montréal — St-Hyacinthe 


W. Girouard 


gérant général 
Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Téléphones: 
Bureau: 201 927 Rés.: 201 784 


| Dr G. Normandeau 
| MEDECIN-CHIRURGIEN 


Médecine générale 


Rr Roy G. Spink 
DENTISTE 
155, ave Provencher 


Daoust Electric Co. |'CLINIQUE ST-BONIFACE 
| 202, ave Provencher, St-Bonitace 
Représentants locaux 


Dr R.-A. Jacques 


tour de rôle à notre auditoire 1à- [meet (Tel: résidence — 201 364) 

diophonique. Nous savons que Dr J.-M. Huot 

ceux qui ont donné de l'argent (Tél: résidence — 201 701) 

pouce pores ent savoir ce Dr C Lavoie 

que les employés font au poste . 

et pourquoi telle ou telle person- À cause du couronne- (Tél: residence -- 127 380) 

ne a été acceptée pour travailler n 

avec nous. Cette série d'émis- ment de la Reine en Dr Paul Adams 

LYS cpnnpesre le ge dy juin, il y aura de nom- S À résidence — 209 086) 
8 janvier, à 7 h. du soir, et sera à 

parer AR fin net so | PTOUS6S demandes Dr A. E, Bourgeois 


pour réservations vers 


maine. 4 
l'Europe, cet été. 


Centre Médical - 343, rue Taché 
Médecine générale - chiurgie 
gynécologie - obstétrique et 
maladie des poumons 


Heures de consultation: 1 h. 30 à 
6 h. p.m.; le samedi: 11 h. à midi 


Téléphone 204 828 


…depuis 1892 Demandez de faire placer 
votre nom sur notre liste 


dès maintenant. 


Vous serez assuré d'un 
voyage plaisant et cenfor- 
table. 


Téléphone: 20-1137 - 38 


Dr Henri Guyot 
Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécologie 


Spécialité: 
Maternités et maladies des femmes 


580, rue Auineau - St-Boniface, Man 
Téléphone 201 696 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 
136, avepue Provencher 
Si-Boniia:s 


Dr J.-J.-A. Bourgouin 
Maladies Rectoles et des Voies 
Génito-Urinaires 


Tél.: Résidence 44 370 — Bureau 92-8941 
301, édifice Medical Arts, Winnipez 


| Heures de bureau: 2 h. à 5 à. p.m. 
sur entente 


you CAN BE SURE..IF ITS 


DE Northland Fuel 
| 


NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


“Depuis 25 ans au service des maisons privées et des industries“ 


F. BOISSELLE Charbon et ‘’Coke” Bureau et dépôt de charbont 

Représentant pour Pour les clients avisés Pembina et Warsaw, 
St-Boniface et Norwood Chorbon pour foyer automatique, Winnipeg 
Téléphone: 201 7193 311.05 la tonne et plus Téléphone: 425 921 
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Les communistes tirent profit 


M. G. Filion 


des préjugés de 


‘ breu mnt les vo entaires que suscitent actuelle- 

t les aït le M. G. Filion, directeur du Devoir, relati- 
ement à e au Congrès de la Paix à Pei-ping. Avant 
éme se la blication desdits articles répartis en vingt 

t l C t ée dans le journal que dirige l’au- 
te ét dans d'autres dé gue anglaise compris le Wic- 


Saskatoon Star 
ru opportun d'interve- 


“Front Popu- 


nipeg Free Press, le Regina Leader-Post, le 
» d t, S.J.. avait 


Phoenix, le K. 1 


publiquement pour dénoncer le nou: 
laire au Q 16bec La direction d'ur organisme anticommu- 

te de Montreal s est empressée egalement d y ajouter ses 
inathemes, d ine analyse coiffée du titre ‘“‘L’Axe Moscou- 
} t Quant au rédacteur de la revue Rela- 
tions, R. P. A. Plante, S.J prend un ton plus conciliant 
di éro de janvier, mais ‘il attaque fortement, 


deux point es opinions de M. Filion. I1 semble donc que 


mtroverse autour de ce dernier ne soit pas près de s'apai- 

en effet 1: publication de ses articles en brochure, les 
conférences qu'il prononce en divers endroits et la parution 
prochaine de ses articles dans la presse américaine font pre- 
r une lutte d'opinions assez contestée. Pour des raisons qui 

) mnt inconnues, les commentaires du R. P. Ledit n'ont 


; été reproduites in extenso dans les pages de la revue des 


pa 
RR. PP, Jé dont il est le collaborateur 

Que penser ‘aintenant de la présence de M. Filion à 

Pej-pi et du reportage qu'il en fait? Faut-il y voir ma- 

C i l ndance uvelle dan la propaga ide 

‘ ( le semé er r ou la confusion parmi 

es Canadic inçais? Valait-il la peine d'entreprendre un 

tu voyage Peut-o en s'arrétant a constater cet evenement, 

prévoir un peu la direction que prendra l’activite interna- 


tionale comn cours des prochains mois? Autant de 
questions qui préoccupent ceux qui s intéressent au voyage 
de M. Filion et à l'influence communiste au pays. 

La attentive du reportage du journaliste 
montréalais au Congrès de la Paix permet de déduire au 
moins une conclusion assez certaine: l'expérience tentée par| 
les organisations sympathiques aux communistes favorise à 
plusieurs points de vue les buts de la propagande commu- 

; ailleurs, elle leur a également coûte cher. 


11 e au 


a 


lecture 


par £ 


ion a voyagé comme journaliste qui sait observer 


‘he l’homme du peuple. Il a remarqué le prix des 
s gages des menuisiers, l'usage peu répandu d’'au- 


rivées, etc. Il s'est fatigué de voir la photo de 
d'attendre les départs de l'avion toujours en retard, 
tater combien ‘‘sous pretexte de l'égalité, le marxisme 
la femme”, L ‘ssion des taudis de Moscou et 

te gravée dans sa mémoire. Ex de l'ensemble 
itions se de » une autre révélation encore 

chez tous ceux avec oui il eut à traiter que 


ce soit son guide, Eva, ou les savants délégués au congrès de 
à paix , tout trahit des esprits complètement dominés par 
! 


à philosoph t la propagande du régime communiste et en- 


toures d'un “rideau de préjugés”. Aussi, l'on peut pre- 
voir que les faits rapportés par M. Filion ne déclencheront 
pas un mouvement ssif d'émigration du Canada au ‘paradis 


communiste chinois, selon 


les frais d'un voyage luxueux, 


Pourquoi 


M. Filion lui a-t 
all tour, de Prague à Pei-ping, par avion? Il ne semble 
pas nécessaire de chercher bien loin la raison pour laquelle 
M. Filion a eté ainsi honore 

Celui-ci, en effet, est victime depuis longtemps d'un 


“rideau de préjugés”. C'est ce qui l'incita, en 1948, a écrire 
ce qui suit: ‘Quand on se nettoie le cerveau de la propagande 
massive qui empoisonne l'opinion publique et au’on se donne 
la peine de regarder les choses de haut, on se rend compte 
que l'impérialisme américain, orgueilleux et vindicatif, est 
une menace aussi immédiate à la paix que l'impérialisme 
moscovite, Quand on les dépouille tous deux des idéologies 
dont ils s'’affublent, on trouve au fond qu'il s’agit d’une faim 
ë ice que deux Etats victorieux sentent le 
besoin d'assouvir.'”’ Les maîtres de la propagande rouge sont 
assez réalistes pour savoir qu'un cerveau imbu de tels pré- 
jugés antiaméricains peut leur être utile, même si ce cerveau 
ne prise pas non plus le communisme 


iable de puisse 


s'étonner 


Ainsi ne faut-il pas du ton que prend M. 

EF n vers la fin de sa série d'articles quand il laisse de côte 
rôle de journaliste et s'érige en prophète. En cette qualité 
peut annoncer, après quelques semaines pendant les- 
quelles il fut bien surveillé à Peï-ping, que les centaines de 
Ù ions de Chinois sont contents du régime de Mao-Tse- 
toung; que Chiang Kai-chek, le protégé actuel des Etats- 
Unis, serait ‘le mauvais cheval”; que les accusations de guer- | 
e bacteriologique, portées contre les Américains avec des 
preuves que M. Filion, rédacteur, trouve ridicules doivent 
ètre prises au sérieux, parce que, après tout, M. Truman 
est servi de la bombe atomique est évident, en somme, 
jue M, Filion a été influencé plus profondément qu'il ne le 
ilise par la propagande antiaméricaine du Congrès de la 


Paix. Ses préjugés le portèrent à tenter de justifier cette pro- 


pagande, ter \'à l'égard de la vie communiste qu'il a pu | 
bserver plus librement que les autres reporters de chez nous 
s'est conte l'enregistrer les faits, et seulement ceux qu'il 
; 1 t c troie 
épisode que M. Filion vient de vivre est 
tout des propagandistes de Staline dont le but 
fixe par leur maitre est actuellement de semer 
la d rae € Ar ains et leurs allies 
Mainte 6 que produira dans les pays 
S les ae re lu ‘rideau de fer”, le voyage de M. 
: ? Pour et la portée, le lecteur n'aura qu'à se rap-| 
eler jue l'écrivain canadien assistait à une, 
nesse” dans se “catholique” de Peï-ping, une armée | 
‘cameramet comme jil les appelle s'empressait 
evreusement d enregistrer ses moindres gestes. Nous pou- 
donc nous aginer la confusion qui s'emparera de 
esprit des catholiques dans les pays satellites de Staline! 


quand ils verront ces photos, car il est évid 


a cette messe 


ent que M. Filion 
vue dans le temple, | 
te retiré à l'arrière 
eut con- 


à partiepipe 


lancierement aux apotres 


ce que d'autres ont rap- 
en Russie, Mais, à notre 
qu ls ont pu ainsi semer 


en qu 
ite chez les peuples subju- 
canadien tout ceci compense 


| encourus. 


au su} 


Qu L5 OnEt 


| re confiance aux fidèles ou enco- 


La France, 
pays de mission” 


Les chiffres parlent un lan- 
gage qui leur est propre. Ils ne 
disent pas tout, mais il est diffi-| 
cile de réfuter leur froide logi- 


ous reproduisons 
trait à une question qui LE 
agité bien des esprits et fait cou-| 
ler beaucoup d encre. Sous les di-| 
“La France, pays de 
ssion”’, La France estelle 
palenne?”, des journalistes et des | 
écrivains ont apporté maints ar-| 
guments en faveur d'une répon- | 


vers titres 


Le ou 


se négative ou positive, selon 
leurs opinions | 
L'Institut Français de l'Opi- 


ion Publique a fait une étude 
des convictions et, surtout, des 
pratiques religieuses de la Fran- 
à celle que le! 
Digest” lancée 
aux Etats-Unis. Voici quelques- 
unes des conclusions qui en dé- 


semblable 


“Catholic avait 


coulent 

Huit r dix catholiques adul 
tes ont déclare qu'ils croyaient 
en l'e : de Dieu. A la ques- 
tio ous considérez-vous un Ca- 
tholique fervent, un catholique 


tiède ou non pratiquant? 


quatorze pour cent ont déclaré 


qu étaient fervents: trente- 
ept pour cent ont dit qu'ils 
éta t moyens; dix-sept pour 
cent qu'ils étaient tiède et 
vingt-six pour cent ont affirmé 
qu'ils ne ratiquaient pas du 
tout. Six “our cent n'ont rien re 
ponau, 

Bien que quatre-vingt-cinq 
pour cent de ceux qui furent 
questionnés aient déclare qu'ils 
étaient catholiques, seulement 


quarante pour cent d'entre eux 
tent la messe tous les di 
manches. En plus, cinquante et 
seulement font 


soixan 


ass! a 


cent 
Cependant 


un pour 
leurs pâques 


pour cent ont dit qu'ils 


te-t 


reize 
auraient volontiers un 
prètre temps d'épreuve. En 
plus, vingt et un pour cent ont 
affirmé qu'ils consultent le pré- 
tre de façon régulière pour leur 
direction spirituelle, 

Un certain nombre de Fran- 
çais n'acceptent pas integrale 
ment la doctrine catholique. Ain- 
si, trente-deux pour cent d'entre 
eux, même parmi les catholiques, 
rejettent la doctrine de l'Eglise 
sur le divorce, disant qu'elle est 
trop difficile dans les conditions 
actuelles. Trente pour cent s'op- 
posent aux enseignements catho- 
le contrôle des 


recours a 


en 


nais 


liqu sur 
sances 
souvent 


Les Français sont ac 


d'anticléricalisme. Pour 
tant, de ceux qui ont été ques- 
tionnes, six pour cent seulement 
ont manifesté de l'hostilité à 
l'égard des prêtres et deux pour 
cent ont accusé l'Eglise d'activité 
politique à 

Le pourcentage d'incroyants 
est plus eleve parmi les classes 
moyennes ei riches que chez les 
pauvres, mais c'est chez ces der- 


cuseés 


niers que l'on trouve le plus 
grand ncembre de non-prati- 
quants, trente-cinq pour cent 


d'entre eux. contre vingt-quatre 
les hommes d'affaires et 
les hommes de profession 

C'est là le langage des chif- 
tres .., 


parmi 


n . 
L'Eglise 
et la liberté 
Comme L'usieurs autres évê- 
ques de France, S. E. le cardinal 
Gerlier dénonce la pièce de Sar- 


tre: Le diable et le bon Dieu. 
‘‘“Je suis tenu, at-il déclaré, 
de rappeler formellement aux 


catholiques qu'ils manqueraient 
de façon grave à leur devoir en 
assistant à un tel spectâcie, L'E- 
glise par ma voix leur prescrit 
expressement de s'en abstenir et 
de songer à la lourde responsa- 
bilité qu'ils pourraient assumer, 
autrement, devant Dieu et devant 
leurs frères.” 

Cette aïtitude de l'épiscopat | 
français, qui se manifeste dans | 
ne répond-elle | 
font | 


maints domaines, 
pas 


tains catholiques canadiens con- 


aux critiques que cer-! 


tre les interventions ou les cen- 
res de leurs chefs spirituels? | 
Us leur reprochent de ne pas fai- 


> de leur avoir donné un ensei-| 
gnement deficient puisque ceux- 


ci ne peuvent affronter lectures 


et spectacles de toute sorte. S'ils | 


regardent l'Eglise de France, 
qu'ils aiment à opposer pour sa | 


largeur d'esprit et son respect de 
liberte, à l'Eglise du Canada, | 


retrouveront chefs 


la 
ils chez 
la même vigilance, les mêmes a 
vertissements et salu- 
taires po préserver foi et 
les moeurs e leurs ouailles. 


ses 


mesures 


la 


880,000 pelerins au 
Cap-de-la-Madeleine | 

TROIS-RIVIERES Plus 
880,000 pélerins ont 


de 


fréquenté le 


sanctuaire 


e an 
nées, plus de cinq millions de pé- 
ont visité le san ma 

ral qu Cap. 


| clara. Il refusait toujours de 


LA LIBERTE 61 CB PATRIOTE 


M. Krishna Menon, représentant de l'Inde, et M. Lester E. Pearson 


(Canada), Président de 


l'Assemblée, 


devant la tribune de la 


septieme session ordinaire. C'est M. Menon qui a présenté la réso- 
lution en vue d'un armistice en Corée, que l’Assemblée a adoptée 
le 3 décembre 1952. La septieme session, dont la première partie 


s'est terminée le 22 décembre 1952, reprendra le 24 février 1953. 


Billet du vendredi 


Marcel Proust jeune, 
retrouvé dans ses papiers 


Qu'on de ) long man : la joie de reconstituer n roman 
inédit d Proust, trent tout entier: Jean Santeuil.” 
ans a! a mort, tient de l'ex C'est là le livre que le Cercle | 
traordinaire. Un seul fait ;'ex-. du Livre de France, de Montréal, 
plique: la surviv de mem-|offrait il y a quelque temps à 
bres de sa famille, Car Proust,|ses fidèles. Pour qui connaît 
qui déjà paraît lointain, est pres- | Proust et son oeuvre, sa manière, 
que un contemporain. 11 ne mou-|la signification et la portée des 
rut qu'en 1922, le 18 novembre. quinze volumes d'A la KRecher- 


il 


pneumonie mal 


Lui, fils et frère de médecins, 
succomba 
soignée, 


une 


ou soignée trop tard 


A cette époque, son père, le 
docteur Adrien Proust, était mort 
depuis longtemps, mais son fre 


le docteur Robert Proust, était 


re, 
un praticien en vue, dans la for- 
ce de l'£ 

Astl it et neurasthéni- 
qu rcel refusait qu'on le soi- 
gnâät fermé dans une chambre 
froide, où il interdisait le moin- 
dre menage, il finit par contrac- 


Il 


1- 


ter la maladie qui l’emporta 


prétendait connaître seul sa s 
té, savoir ce dont il avait besoin. 


Il 


ne 


ne prenait conseil de person- 
ll ces 
n'acceptant qu'un peu de cafe au 
lait. 
Dans le 
tenait 
busait des 
dissait l'a 
cessantes 


de manger, 


même temps, il se sou- 


des médicaments, a 
et 


respirait 


aver 
somniferes aiour- 


ir qu'il d’'in- 


fumigations, à cause 
de son asthme 
Léon Pierre-Quint, l'un de : 


raconte 


1] 


meilleurs biographes, ce 


qui suit: ‘Une pneumonie se dé- 


voir 
les quelques 


étaient 


médecins 


amis, 


des si 


tres rares au- 
près de lui, insistaient, il mena- 
çait dans une colère terrible de 
se jeter par la fenêtre. Son frère 


qui 


même, le docteur Robert Proust, 


ne pouvait pas approcher de lui. | 


Pour tenter de le sauver, il for | voyait jamais l'heure dé 


çait la consigne, mais se heurtait 
à l’'épouvantable violence du ma- 
lade. Ce ne fut que dans les tout 
derniers t 
purent entrer 


mps que des médecins 
il était trop tard”. 


+ + + 


En somme, Marcel Proust se 


e et le 


che du temps perdu, c'est un do- 
cument capital. 


+ + + 


Jean Santeuil est un roman 


complet. Nouveau aussi, dans ce, 


sens qu'il se tient et n'est pas 


d'oeuvres 


une esquisse subse- 
quentes. Il reste que les oeuvres 
maîtresses de l'auteur s'y trou- 
vent en germe, comme nombre | 
de personnages qui brilleront 
plus tard du côté de chez Swann. 
Déjà l'auteur s'y essaie, par 
exemple, à peindre ce monde 
fermé du Faubourg Saint-Ger- 


main, qu'il fréquenta lui-même 
avec assiduité et dont l'’atmosphe- 
re pénètre les livres de sa matu- 
rité, Monde 
littérature, monde 


et des riches, monde d'un certain 


salons et de la 


ac 


des 


grands 


snobisme 
En cours de route, 
de vivants 


l’auteur 
de 


acces 


brosse tableaux 


l'époque qu'il choisit de recons-| 


tituer. Ce sont tour tour les 
scandales politiques années 
1890-1900, l'affaire Drefus, Zola, 
le colonel Picquart et tant de fi- 
gures 
lesquelles l'accord ne se fera ja- 


a 


des 


longtemps discutées, sur 
mais. 

Proust était un homme singu- 
lier. De il 
nait une vie capable de tuer 
Il vivait la moitié 


santé misérable, me- 


plus robustes. 


|! de ses nuits dehors, à se prome- 


ne 
cou 


ner ici et là avec des amis, 


se 


cher. 11 passait la plupart de ses | 


matinées au lit, et c'est au lit 


qu'il écrivit la plus grande par- 
tie de son oeuvre, quand la ra 


ladie l'obligea à garder la cham- 


tua. Il ne se suicida point de fa- 
çon délibérée, mais il se tua 
quand même, ne s'en rendant 
pas compte. Né le 10 juillet 1871, | 
il aurgit 81 ans, s'il avait vecu 

Les I} nes de cet âge ne sont 
pas te € L'écrivain 
laissa des monceaux de papier, 


Person- 


que sa famille conserva 


ne n'en fit un inventaire défini- 
tif. Qu: Maurois tra- 


vaillait à il intitula 


| À la recherche de Marcel Proust, 


il eut commu ion de carnets 
ts par Mme Gr 
t, niec au ro- 
mer re 
nt t 
our ac 
‘hé eur 


Maurois le recor 


qui m 


ses de feuillets épars 

que fut retrouve et reconstit 
Jean Santeuil, énorme roman en 
tr st € 


regain prescience, 


sa pieuse et patiente 


bre 

Il ne manquait pas d'argent, sa 
famille lui une pension, 
mais il était d'habitude 
sou, parce qu'il dépensait ce qu'il 
recevait premiers jours 
de chaque mois. Il donnait des 
pourboires de cent franc 


faisant 


dès les 


cent francs valaient vingt dollars, 
et se demandait ensuite où inan- 
ger jusqu'au prochain chèque. 
Toujours disposé à aider un ami 
de son arge il n'avait rien à 
lui 

A la condition de « aitre 
certaines choses, o etrouve 
Marcel Proust jeune dans son 
Jean Santeuil. 

L'ILLETTRE, 


Les employeurs 
catholiques 


L'“Association of Catholic 
Managers and Employers de 
Londres avait comme hôte d'hon- 

à son dîner annuel, en de- 

cembre dernier, S. E. le cardinal 

Griffin, archevêque de West- 

|minster. Le prince de l'Eglise 

parla de la justice, ‘‘droit et de- 

| voir de tous, dans l'industrie” 
i| 11 est impossible, dit-il, de con 

: prendre et de pratiquer cette 

u sans un fondement spiri- 


solide Q 1e Cnal 


naissances essentielles 


ter it par 
minutie furent récompensees par | l'enseignement social de l'Eglise 


où le commun n'a pas| 


sans le} 


, quand 


La Chronique 
..… internationale 


par André LAFLECHE 


Prises de position importantes dans le domaine international 


et le 


à Rome, à Moscou et à Washington. 


tents, € 


des 


marque ces 


Bien des évenerr 
plus importants, ont 
iderniers jours. Tout d'abord, il 
[y a eu lé Consistoire au cours 
duquel les nouveaux cardinaux 
ont 
te dignité. Le Saint-Père a profi 
té de l'occasion pour dénoncer, 
une fois de plus, les persécutions 
qui sévissent dans les pays 
derrière le rideau de fer 

|Eminence le cardinal Paul-Et 
‘Léger a prononcé, en recevant 
| le billet officiel de nomina- 
, tion, une allocution qui constitue 
lune prise de position sur quel 


été confirmés dans leur hau 


sis 
Son 
nile 


sa 


| ques problèmes fondamertaux 
de la vie canadienne. Pour lui 
| l'unité nationale, dont on parle 
{si abondamment dans les mi- 


{lieux politiques, est le fruit de 
| la charité. Elle n'est pas le pro 
duit de la force, non plus que 
| des compromis politiques. Par 
ces paroles, Son Eminence nous 
a rappelé à tous que l'unité na 


tionale est un bien vers lequel 


devons tous tendre 
pas a n'importe quel prix, ni par 


n'importe quel moyen. 


nous mais 


Rome ne pliera pas 

Un homme vit dans son petit 
village de Krasic, en Yougosla- 
vie. 11 porte une humble soutane 
et il habite une maison modeste 
Mais c’est un homme dont la for- 
d'âme est peu commune. Il 
merite l'admiration de tous. Cet 
homme, c’est le cardinal Aloysius 
pu 
Car 


ce 


Stepinac, qui n'a se rendre 
‘au Consistoire, s'il quittait 
son pays, on peut être sûr qu'il 
Il 
a accordé une entrevue à un jour- 
naliste de la Presse Associée. Et 
lil lui a déclaré fermement que 
Rome ne pliera jamais devant 
Tito. On ne peut jamais dicter 
un accord à Rome. ‘‘Dicter'” est 
un mot qui ne fait pas partie du 
| dictionnaire de l'Eglise. Voilà la 
leçon de force et de courage que 
ce prétre donne au monde en 


ne pourrait jamais y rentrer. 


tier 
{Tito peut avoir ses admirateurs 
| (on se prépare à le recevoir avec 
| de grands honneurs en Angleter- 
|re), mais il! a rencontré son mai 
tre dans la personne du cardinal] 
| Stepinac, 
M. Churchill aux Etats-Unis 


| 


| 

| Un personnage considérable 
[ses rendu aux Etats-Unis pour 
|s'entretenir avec le général Ei- 
| M. Winston Churchill, 
fait cette démar- 
che. Ce qui démontre que le maïi- 
itre 


senhower 
| vieillissant, a 
monde 
Londres, a 
Un journal français, d’'habitu- 
de bien informé, La France Ca- 
tholique, disait tout récemment 


de ce ne réside plus 


à mais Washington. 


| 

| que Winston Churchill parlerait, 
| durant sa visite à Washington, 
|au nom du Commonwealth bri- 
{tannique. C'est une erreur, M 


Churchill ne peut pas parler au 
nom du Canada, Et s'il le faisait, 
et si la chose était connue, le Ca 
nada protesterait énergiquement, 

Ce que M. Churchiil est allé 
| faire chez nos vc&isins, on le de- 


vine. Il a conseillé la modération 
| et la prudence au général Eisen 
hower. Et il demandé qu'on 
accentuät les échanges commer 
| ciaux entre les deux pays. Il se 
peut même que M. Churchill ait 
| demande que l'Angleterre 


se au courant de certaines dé 


les ! 


a 


soit 


couvertes atomiques. Reste à voir 
si le voyage en valait la peine et 
la fatigue 
| Les 

Il 
dans les 


Juifs à Moscou 
passe des choses étranges 
pays La 
| presse et la radio soviétique ont 
annoncé derniérement l'arresta 
; tion de neuf médecins, la plupart 


communistes, 


des Israélites.'Ils sont accusés du 
meurtre de deux dirigeants so 
viétiques: Andrei A. Zhdanov 
important membre du politburo 
|mort en 1948, et Alexandre S 
Schérbakov, chef de la principale 
administration de l'arme mort 
en 1945. 11 appert gue les méde 


cins auraient miné criminelle 
ment la santé de leurs patients 
|‘‘en rendant délibérement de 


faux diagnostics et en employant, 
| par la suite, des methodes impro- 
| pres de traitement afin de les 
| faire succomber”. Tass 
que d'autres chefs militaires 


ajoute 
50 
s à la rmort 
juifs 


des Anglais et 


vietiques etaient vou 
On 
| d'être au 


relation 


médecins 
ser 
en avec l'organisation 
et ‘les bour- 
geois les 
récentes pendaisons en Bulgarie 
il y a lieu de se demander si 
pays 
liquider certains elements juifs 

Cela ressemble à ce qui s'est 
| passé ava la 
| guerre, d'Hitler 
Une autre question se pose 
| coup plus grave encore: Ces per- 
sécutions et liquidations ne sont- 
elles pas la preparatign immédia 


| internationale juive 


Après 


nationalist 


communistes ne sont pas à 


nt 


en Allemagne 


sous le régime 


peau 


e d'une a a 
de part et d'autre 
Le discours de Truman 
M. Harry Truman a prononcé 


a appele son der 


ce que la presse 
nier grand discours présidentiel 
Ce discours a pris la forme d'un 


appel à Staline. Et d’une terri 
ble menace. Il a dit, en somme, 
qu'une troisième guerre amène 


la dévastation de 
que la fin de n 
re civilisation. Pour appuyer sa 
M. Truman a parlé des 
progrès étonnants accomplis par 


rait là ruine et 


la Russie, ainsi ) 


menace, 


son pays dans la voie des décou 


vertes atomiques. Les bombes 
que »s voisins fabriquent en 
nombre de plus en plus conside- 
rable ont une puissance destruc 
tive qui dépasse toute imagina- 
tion. Sans doute, la Russie, d'a 
près certains témoignages d'ex 
perts, possède-t-elle un plus 
grand nombre d'avions de com- 


bat et de sous-marins que les E- 
tats-Unis. Mais ceux-ci fabriquent 
des avions plus puissants et des 
de guerre auxquels 
seraient incapables de ri 
M. Truman a dénoncé la 


engins les 


russes 


poster. 


est € t t 
maine. La sema | 
president a invite ses « 
à déjeuner, Voici 1 s s 
le s fonct H ve 
istice George H n ey, 
sorerie; Richard Nixon, v pt 
dent; John Foste D 
crétaire aux Affaires ét [M 
Charles E. Wilson, def 
de: Joseph M. Dodg 1e 
Mme Oveta Culp Hot i 
trice de la sécurité féderale; S 
clair Weeks, con erx Dougla 
McKay, intérieur At I E 
Summerfield ‘ Ezr T'aft 
Benson, agric ire Ma P 
Durkin, travail 
Le groupe comprena 
ain nombre d': ‘ pt : 
ges appelés à jouer de le 1 
premier plan, soit cot e ass 
tant du préside 
ambassadet des Etats-l 
prés des Nations unies ou encor 
comme representant au pa 
dans les affaires de se te 
tuelle Voilà les homme qu 
gouverneront les Etats-l d 
rant les quatre prochaines 
nées et dont les décisions auront 


une influence certaine et directe 


sur les affaires du monde 


dental 


occi 


ambre 


es Communes 


Libe 


ae 


par Denis PARE 


rté et atriote'* | 


Le délicat débat sur le rapport Currie se continuera 
encore pendant quelques semaines. 


OTTAWA Le débat sur le} 
rapport Currie se poursuit tou-| 
jours aux Communes. 11 semble 
bien qu'il se prolongera encore 
plusieurs jours. Pour plusieurs 
la discussion sur cette question 
a assez duré aux Communes sur- 
tout depuis les précisions appor- 
tées par le premier ministre St 
Laurent et le ministre Claxton. 
D'autant plus que députés 
pourront de nouveau éfudier ce 
rapport dans le détail en faisant 
comparaître auteur, M 
Currie, lorsque le comité sur les 


les 


son 


dépenses sera formé, 
Mesures dejà prises 


Le débat sur le rapport Currie 
relatif certaines irrégularités 
commises Petawawa a com 
mencé le 15 décembre dernier, 
alors que le premier ministre dé- 
posait Chambre le rapport 
préparé à la demande du gouver- 
nement, Au cours des trois der- 


a 


a 


en 


niers jours de session avant l'a- 
journement des fêtes, le rapport 
Currie a fait l’objet de tous les 
débats de la Chambre, La méme 
discussion a repris le 13 janvier 
dernier, alors que M. Brooke 
Claxton, ministre de la Défense 
nationale, passé plus d'une 
heure à expliquer que plusieurs 
des recommandations du rapport 
avaient réalisées a- 
vant méme la publication du rap- 
port. Par ailleurs, et les minis- 
l'ont signalé à plusieurs 
le rapport renferme 
plusieurs déclarations non con- 
formes aux faits, C'est le cas, 
par exemple, de la partie du rap- 


a 


Currie été 


teriel 
reprises, 


port qui traite de la construction 
d'un barrage le ruisseau 
Tucker. L'auteur du rapport dit 
qu'il ne voit pas l'utilité de cette 
construction, Le ministre Clax- 
ton révélé qu'on parle de la 
const d'une digue cet 
endroit depuis 1927 afin d'y 
un reservoir pouvant servir 
incendies 
produire par l'u 
Le 
mentionne aussi des rails du Ca 
nadien National 


vaient plus à Petawawa 


sur 


ä 
ruction a 
a- 
voir 
à combattre les sus- 
ceptibles de 54 
sage de munitions. rapport 
trou- 
L'his- 


liste de 


qui ne se 


toire des chevaux sur la 


paie a été niée par le premier 
mini et son ministre de la 
Défense nationale, De plus, M 
» n'a trouve aucun signe 
no au d'irrégularités à Peta 
wawa quon ne connaissail pas 
déjà et pour lesquelles des pour 
suites avaient ete intentees et 
les coupables puni 
Penurie de personnel 

Dans toutes les grandes entre- 

prises où les dépenses se chif 


frent annuellement par plus de 


$2 milliards il se produit des ir 
régularités. Ce qu'il importe 
c'est de prendre des mesures 
pour prévenir ces irrégularités 
Et c'est précisément ce que le 


féderal à fait de 
puis déjà plusieurs années. Si on 
qu'on l'au- 


gouvernement 


n'a pas reussi autant 


rait voulu à éviter la fraude dans 


certainé ‘ctions des services 
des travaux dans l'armée, c'est 


it parce qu'il a été 
au gouvernement de 
et des} 


probable 


l 
2e 


des ingénieurs 


comptables en quantité suffisan- 
te, La pénurie de personnel a été 
le grave problème du ministère 
de la défense, surtout depuis no 
tre participation à la guerre de 
Corée. ‘‘Les services des travaux 


de l'armée n'étaient pas en me- 


sure de se procurer, aussi rapide 


ment qu'ils le souhaitaient, le 
personnel militaire et civil ne 
cessaire pour exécuter la tâche 
qui leur incombait et tenir les 
livres de façon dont ils auraient 
dû être tenus,” a précisé M, 


Claxton dans son discours 


On estime qu'à l'heure actuel 


le, seulement dans les services 
des travaux de l’armée, il man- 
que environ 1,700 civils et 250 
militaires. 

M. St-Laurent et son ministre 
de la Défense nationale n'ont 
laisse aucun point obscur dan 


leurs reponses aux accusations 

de l'opposition en marge du rap 

port Currie 
Pourtant le 


question se poursuit toujours, On 


debat sur cette 
retarde ainsi l'étude de 
législatives fort importantés pour 
discuter d'un rapport qui pourra 


mesures 


d2 nouveau étre étudié sous tous 
ses angles par un comité parle 
mentaire, et cela aussitôt que la 
résolution qui est actuellement 
devant la Chambre visant la for- 
mation du comité, aura été adop 
tée, Il est certain que s'il ne s'a 
gissait pré 
électorale le débat sur le rapport 
Currie aurait été beaucoup moins 
long. 


pas d'une élection 


De toute façon, le débat sur le 
rapport Currie a pris des propor- 


tions beaucoup trop considéra- 
bles, surtout si l'on songe à la 
phalange des mesures qui de 
vront étre eétudiees au cours de 
la présente session et ä ce qu'il 


en coûte chaque jour aux contri 
buables pour tenir les Chambres 
M 


que les pertes à Petawawa s'éli 
850,000. Chagr' 


en session Claxton estime 


vent à environ 


jour de session est évalue à 
de $10,000. C'es 


bat sur le rapport sera probable 


pre 


t dire que le dé 


ment plus dispendieux que les 
irregularites commises au camp 
de Petawawa 
Pour étudier 

la vie de famille 

C'est l'un dé point ir le 
quels le pape ctuel insit € 
plus: la protection et l’epanoui 
sement de la vie de famille. } 
core faut-il étre éclairs ir le 
sujet 

Afin de facil l'etude € 
commun des principaux proble 
mes que cor tue la vie de fa 
mille, le notaire Marcel Côte 
vice-président diocésain ‘e la Li- 
gue indépendante catholique de 


de publier toute 
la famille, 
plans qui peuvent servir 


x groupements 


Montréal 
une série de plans sur 


aux cer 


cles d'étude, a 

d'Action catholi aux associa 
tions familiale forment une 
brochure de 32 pages qui se vend 


n 


Bellarrmin, 
t-Laurent 


20 sous aux Editions 
8100, boulevard 
Montréal (14). 
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paires de chaussettes et 20 dra-! qui aura lieu le mercredi 28 jan- 

peries vier, à 8 h. 30, à l’auditorium du 
Voici les noms des dames qui | Collège 

ont bien voulu consacrer quel J1 y aura un film et un goûter 


ques heures chaque mois à cette 
: Ps us s Toutes les Dames Auxiliaires 


ainsi que celles qui aimeraient 
» de cette association 


£ à faire partie ss : 
eces sont cordialement invitées à se 


rendre à cette reunion le 28 jan- 
, M. ALPHONSE FORTIN vier prochain. 
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Acteurs qui tiendront les principaux rôles masculins dans “Le Village des Miracles”, demain soir. au Playhou. 


Claude Cloutier Armand LaFleche Gilles Guyot Rene Dussault Regis Lessard Denis Belair Fobert Trudel 
Thuur) (Le cure) (Brouzie) (Lambrecht) (Toten) (L'evéque) (Zeentje) 
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M. A. Pilon, pionnier de St-Brieux, PS D us | 
décédé à l'âge de 74 ans, le 12 janv. | Collège de Gravelbourg | fe amp sèdentes 
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La paroisse de Montmartre marquera  Prud' homme 
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Une entreprise 


La Compagnie Dominion Textile Limitée est une entreprise 


canadienne; 947 pour cent de ses 7,238 actionnaires sont des Canadiens, 


Les filatures de la compagnie sont toutes situées dans 
le Québec,et elles fournissent de l'emploi à plus de 12,500 


citoyens de la province. 


L'outillage de ces filatures compte parmi les plus modernes au monde; 


leurs qu'il en soit ainsi, si nous voulons fabriquer 
handises de coton de la meilleure qualité à l'intention 
des cons 


vigoureus concurrence des autres manufacturiers. 


mmateurs canadiens et soutenir en même temps la 


in outillage moderne et très coûteux ne sufht pas à 
résoudre tous nos problèmes Nous devons quand même tenir compte 
du fait que des pays comme le Japon et l'Inde, où l'on paie 

aires qui 


ne représentent environ qu'un dixième de ceux 


is pa cherchent à vendre au Canada une 


part de plus en plus grande de leur production qui s'accroît, 


La Compagnie Dominion Textile Limitée 


Fabriconts des produits 


d'où il visita ses parents et amis 
des alentours. 

M. et Mme Adrien Leclaire, de 
Swift Current, sont venus passer 
la Noël chez Mme L. McLeod., 
Nous venons d'apprendre que 
Mme Adrien Leclaire est l'heu- 
reuse maman d'un deuxième pe- 
tit garçon. Nos chaleureuses fé- 
licitations aux parents. 

Mile Thérèse Benoît, étudiante 
à l'Ecole Normale de Saskatoon, 
est venue passer ses vacances 
chez ses parents, M. et Mme Ar- 
sène Benoît. 


Dumas 


Ÿ Va-et-vient 
M. Lucien Boulet est retourné 
à ses études au collège de Gra- 
velhour£g 


M. René Dauphinais, de Salno, 
C.B., est venu voir son pére ma- 
ade et sa mère, M. et Mme Henry 
Dauphinais 

Mme Arthur Loiselle vint vi- 
siter ses parents, M. et Mme A. 
Lamontagne. Au retour, son on- 
M. Francis Duroche, l'accom- 
pagnait 


cle 


Mme E. Baudu, de Kipling, ren- | 


dit visite à sa mere, Mme Moreau, 
de St-Boniface. 
M. et Mme 


André Baudu, de 


Vandura, visitérent leurs parents | 
à Kipling 
M 


et Mme Juies 
leur fils, Ulysse, 
irent visite à 


de Virden, 


re, M. Richard Delarue, de Wa- | 
wota. 
Naissance 
M. et Mme Edouard Filteau, 
née Laura Wilson, sont heureux 


de faire part à 
amis de la naissance 
Linda-Lou, née le 12 
l'hôpital de Wawota 
Nos malades 

M. Alphonse Lamontagne fut 
transporté en avion à l'hôpital 
des Soe 


d'une fille, 
janvier à 


Dauphinais est 
I l'hôpital pour traite- 
ments médicaux 

M. Frank 
retour chez lui. 

A tous, nous 


iveau a 


souhaitons une 


| prompte guérison. 


Nevraumont | 


leur beau-frè- | 


leurs parents et | 


rs Grises de Régina où | 
doit subir une opération chi- 


de ! 


Lamontagne est de! 


bonnée en reconnaissance de fa- 
veurs obtenues, 
de publication. 


avec promesse 


© Marie, Reine des Coeurs, 
avocaie des causes desespe 


Mere si pure, si compla 
Mère du divin Amour et pleine 
de lumière divine, je mets en- 
tre vos mains si tendres les 
faveurs que nous attendons 
de vous aujourd'hui. Regardez 
nos misères, nos coeurs, nos 
larmes, nos peines intériêures, 
nos souffrances. Vous pouvez 
nous exaucer par les mérites 
de votre divin Fils, Jesus- 
Christ. Nous promettons, si 
nous sommes exaucés, de re- 
pandre votre gloire et do vous 
faire connaître sous le titre de 
‘’Marie Reine des Coeurs” et 
Reine de l'univers entier. 
Exauceznous pres de votre 
autel, où tous les jours vous 
donnez tant de preuves de vo- 
tre puissance et amour pour la 
guérison de l'âme et du corps. 
Nous esperons contre toute 
espérance: demandez à Jesus 
notre guérison, nofre pardon 
et notre persévérance finale. 
© Marie, Reine des Coeurs, 
guerissez-nous. Nous avons 
confiance en vous. (3 fois), 


Réciter cette prière neuf 
jours consécutifs, se confesser et 


{faire la sainte communion. 
433-41P. 


rante ans. ; 

De nombreux travaux se pour- 
| suivent encore pour en détermi- 
ner la 
soin différents facteurs suscepti- 
bles de jouer un rôle dans le dé- 
veloppement de cette lésion: l'hy- 
| giène dentaire, l'alimentation, l'é- 
tat général de santé, l'âge, etc. 
On convient que tous ces facteurs 
peuvent jouer un certain rôle, 
mais qui n'en est pas moins se- 
condaire, On reconnait aujour- 
d'hui que la cause principale et 
| déterminante de la carie dentai- 
re, ce sont des microbes, Jamais 
une carie n'a été observée sans 
qu'on -ait pu identifier en 
me temps un microbe responsa- 
ble, On a même réussi à produi- 
re, au laboratoire, sur des dents 
saines extraites, des lésions de 
carie typiques, par la seule action 
de microbe 

Quels sont les microbes incri- 
minés? On en reconnait trois 
groupes: les uns élaborent sur la 
surface dentaire des acides qui 
produisent des décalcifications lo- 


cales. Ce sont des organismes dits | 


“acidogènes": les autres sont ap- 
pelés ‘’protéolytiques’” parce qu'ils 
digèrent la structure 
de la dent après sa décalcification 
Un troisième groupe: enfin, sans 
jouer un rôle primordial, ne for- 
me pas moins sur ]a surface des 
dents des plaques servant à hé- 
berger et à protéger les organis- 
mes des deux groupes ci-haut 
mentionnés. 

En dehors des microbes, on ad- 
met le rôle secondaire de diffé- 
rents facteurs qui, en favorisant 
l'action des bactéries, peuvent 
contribuer au développement et 
au progrès de la carie. Faut-il ou 
non se brosset les dents? Certains 
prétendent qu'une hygiène buc- 
cale attentive et quotidienne ne 
réussit pas à prévenir la carie 
Il est certain toutefois que le 
manque d'hygiène dentaire entre- 
tient avec les débris alimentaires 
une foule de microbes qui se nour 
rissent de ces débris. Cette habi- 
tude longtemps conservée abou- 
tit à l'apparition de nouvelles ca- 
| ries et à l'aggravation des lésions 
déjà existantes. 11 ne s'ensuit pas 
nécessairement que le brossage 
minutieux et quotidien des dents 
: puisse prévenir l'apparition de 


cause, On Aa étudié avec| 


me: | 


organique | 


tement conseillés. 

Le mode d'alimentation 
aussi jouer un rôle dans 
veloppement de la carie dentai- 


peut 


re, C'est ainsi que les hydrates 
de carbone (sucres) fermentes- 
cibles constituent la nourriture 


par excellence des microbes aci- 


dogènes, d'où la fréquence des 
caries dentaires chez les indivi- 
dus qui font un usage excessif 
de ces aliments 

Nous ne ferons que mention- 


ner l'importance de la salive (sa 
quantité et sa qualité), de l'état 
général de l'organisme, et de l'à- 


ge dans l'incidence de la carie 
dentaire 
Nous étudierons prochainement 


les méthodes les plus aptes à con 
server des dents saines. 
(a suivre) 


Dr J.-G. LAURIN 


le dé- | 
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Les obligations 
JANVIER 
Dominion du Canada 


2emr emprunt de la 

Victoire, 3% #100.34—#100.88 
3eme emprunt de la 

Victoire, 3% " 9905— 99.55 
‘eme emprunt de la 

Victoire, 3% 9730— 9780 
$séme emprunt de 1a 

Victoire, 3% 96.13— 96.88 
seme emprunt de ls 

Wictoire, 3% 9538— 96.13 
lemme emprunt de la 

Victoire, 3% D413— 9488 
ééme emprunt de la 

Victoire, 3% 0363— 9438 
eme emprunt de la 

Victoire, 3% 9312. 9387 


Province du Manitoba 
4% 1962 (C) 598 .50—898 60 
1965 (C) 87175— 87.75 
344% 1966 (C) 9225— 9325 
3% 1968 1(C) 85.75— 8575 


Province de la Saskatchewan 


314% 19062 (C) 8942599425 
34% 1965 1C) 91.00— 93.75 
12% 1968 1C) 9075— 9075 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg — Tel. 923 452 
Prix dechargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


Lundi Mardi Mercredi jeudi Vendredi Samedi 
AVOINE — 
C.W. no 2 pe …. 79 792 807; Bl!, LH 
C.W. no 3 « … 762 164 77% EN 782 
Fourrage no 1 724 728 EN 74%, 744 
Fourrage no 2 59 2 60 4 LL 11% 712 
Fourrage no 3 vd Cr 6 LR 6973 504 
ORGE — 
C.W. no 2, 6 rangs … 130% 
C.W. no }, 6 rangs … 129%, 
Fourrage no 1! " 1181, 
Fourrage no 2 117% 
Fourrage no 3 112%s 
SEIGLE — 
C.W. no 2 1614 
C.W. no 3 . 156%: 
C.W, no 2 rej. 452 
C.w 4 130 2 
Ergot 1422 
Sur voie net 182 
AVOINE — 
Mai 732 
duillet 767 
Octobre 76 
ORGE — 
Mai ? é 122% 
Juillet 11172 
Octobre . vi 1154 
LIN — 
Mai à 2186 214 122 32219 92! 
Juillet ” 3212 32 325 325 3232 
Octobre 322 3224 3234 324 32 
SEIGLE — 
| Mai - 1647, 187 4 1877 128 3 
Suiliet wi 166 6 180 2 '40 4 Ler4d 
" Octobre 1684 1712 171 70 
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RS POUR VOUS, MESDAMES 


Le Mouvement 


“BIEN QUUNTI 


(ENTENDU SUR UN TRAIN) 


les yeux pleins de| 


. LE CANCER 
RÉPONSES À VOS QUESTIONS 


| Les questions suivantes ont été choisies comme etant celles que le grand public pose le 


ouvrier 55 
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ent 
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les miens 
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Je n'ai jamais vu 
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cer et sous les auspices de l'As- 


sociation Médicale Canadienne, 


Le film noir qui se dépose à 


Je te salue, Marie, bel Astre du raatin, 


parés) et gâtent leur vie à tous| 


deux. 


Île budget, les enfants, la morale| Préparez votre mariage! Ainsi 
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Vou nez de voyage? : re le bébé pd dre a ses à le ÿ l, elle est la dignité | cancéreuse? Le cancer se manifesté quand une cellule, où un groupe de cellules, Mar 
Bien oui! On a beau avoir | #7, Land “tendus Uniméêmne. 11 à “in religion ds ces | recommence à se multiplier, comme le firent les cellules normales au Ma 
de l'argent, on peut pas rester le PQ sont | anis’ rencoritrés sur 10 GA Ce cours des premières semaines de vie. Les cellules de cette seconde ? ? 
tou) chez le même monde, | PE" Pa “a A M. n'est bertes des là alanét Je on croissance n'obéissent pas au contrôle ordinaire qui retient les cellules !VA! 
on à une grosse parenté is go te un LE Ddséhte l'ont dise normales: elles poursuivent leur marche destructrice parmi les cellules 
J'avais su que vous restiez| "2° Monte # OÙ OU dl saines qui les entourent et peu à peu se propagent aux autres parties ti0r 
v D'ait “] n'e t pas bon que l'hom | du corps. Cette multiplication desordonnée de cellules constitue le !de 
1 : lines s : æ ser 
> ‘ancer 
me soit seul”, Le Christ a précisé S : mis 
d'une façon terrible: “Qui se sert | 3. Quelle est la cause du La cause exacte du cancer n'est pas connue. Chez les animaux, le can- js, : 
de l'épée périra par l'épée!” cancer? cer peut être provoqué de bien des manières, mais ces expériences n'ont jan 
LAURENCE | pas de rapport direct avec ia cause du cancer chez les êtres humains ont 
" . - ER ONG 4. Le cancer est-il causé I1 n'existe aucune preuve scientifique que le cancer soit cause par un F le 
. ! . . | par un microbe? microbe. gr 
. e 
+ florissant | Les ustensiles d alui Ï NIUI ñ | 5. Le cancer est-il conta- Le cancer n'étant pas provoque par un microbe, n'est ni contagieux Sn 
et florissant | | gieux ou infectieux? ni infectieux. On ne signale aucun cas, dans la littérature médicale, de 
on na Ja-| L ù à LOS TE médecins ou de gardes-malades infectés par leurs patients cancéreux, L 4, 
té On avait Comment déméler le vrai du) nal) publie: “Apres lor et le pla- malgré les inévitables et fréquents contacts. On ne peut pas plus “attra. 4, 
avant de se marier de ne | faux dans ne 7 + et conseils | tine, l'aluminium est le pe À à , “# per” le cancer d'une autre personne qu'on ne peut ‘attraper la couleur 144 
re ‘“Dadré énoncés autour de nous? métal pour les ustensiies, 1 est! : = de ses yeux. ' 
t, ils traînent t | Il est bon que le public sache | même meilleur que l'argent | Rene VS ; É leve 
embonpoint, le qu'il ne doit pas croire tout ce | L NX \ | 6. Le cancer est-il une ma- On sait que certaines formes de cancer chez les animaux sont dues à 
hypocrisu | qu'on lui dit au profit de tel ou |, Comment expliquer le fait qu’en | , Lu, mn" Î ladie causée par un vi- des virus, parce qu'on a pu provoquer la maladie chez eux au moyen de 
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tel produit. Les vendeurs ne de- | faisant bouillir du soda dans mes | PE RSR Es < | rus? d'un virus. Jusqu'à maintenant, il a été impossible de prouver qu'aucun ne 
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épars. Elle est très jeune, ; cancer! tés lequel ne comporte même au- | jrs et de décoration intérieure, | Ce magazine unique en son gen-| PORT harmoniser page né €tltrer les réalités dans la lumière | nouvel état de vie que vous allez 
belle et surtout très riche, Pour répondre à cette que cun danger pour la santé puisque | voilà autant d'éléments, entre| re sèmera la confiance dans les prod ensemble leurs ues et divine, à les présenter dans leur | embrasser. Pourquoi ne pas vous Le 
isque c'est ainsi que son mari | tion, nous ne pouvons mieux fai-|cet aluminium, si ingéré, serait | bien d'autres, que l'on trouvera | foyers ouvriers. “ | Free CONRNES “fi: | beauté parce qu'elles sont vrai- aider d'un instrument si facile 
en fait mention. Pendant le tra-|re que de citer le témoignage des | rejeté tel quel par l'organisme dans l’une ou l’autre des sections. | On peut se procurer Le Mou- | d Voilà ce que pe: es “fian-| ent très belles. |et si intéressant qu'est le ‘Cours te 
jet, j'ai admiré sa joie de vivre. | autorités compétentes en matière De plus, même le fait de dété- + ) |vement ouvrier 53” au prix de | çailles reussies”, celles qui A 179 | par correspondance de Prépara L. 
C'était une femme h médical riorer un ustensile d'aluminium Rédacteurs compétents | 55 cents en s'adressant aux: Edi-| parent efficacement à la belle Apprendre à se connaître tion au Mariage’? Jeunes gens et ÿ, 
devrais ajouter: 1 1) L'Institut National du Can-|en faisant chauffer une solution} Les articles sont rédigés par | tions de la L.O.C., 4,911, chemin | vie a deux” des époux. Il est | jeunes filles sérieux, ne prenez 
re Elle mang cer au Canada apporte le témoi- | forte de soda à pâte et en la con- | des personnes compétentes en la de la Côte-des-Neiges, Montréal-| fou de s'engager pour la vie in- | Le cours par correspondance | pas de risque! Tant l'ont pris et le 
bel enfant qui 1 | gnage suivant: “Il n'existe absolu. | entrant encore plus par une ébul- | matière. L'équipe de la rédac-"26. (OP USE À hé offre aux jeunes un précieux | s'en mordent les lèvres pour tou}, 
timent | ment aucune évidence scientifique | lition prolongée, ne signifie rien pts) Jr $ PRE AA Lo GR je 0 M M de gen lmoyen (pratiquement le seul|te la vie. L 
Val de pratique en ce qui nous con- e | fort, c'est faire le ma heur de son moyen efficace) d'apprendre à se ÿ À à 
fond { amenant à conclure que l'alumi- prauq ) ce q pt 1 a ET Rr aire et bie t met- | M0) À S©| Ajoutons que le texte impri-0- 
Profonde deception \itiin  siitse cause 0 oùnicer” cerne puisque l'alimentation ne} / j partenaire € ien souvent met-| jeux connaître mutuellement. A RCE à PLUS ro 
Soudain, je la vois pälir affre: ef. 2m, rx k 1 “ , |contient du soda qu'en très petite | - * e sh tre en jeu le bonheur de l'éternel |] ;jde à dissiper une certaine ti-| 7° 2e SOMVUA nifia si qe ro 
MS , ’ ps : 2) On trouve dans le feuillet HS PORT ; "| FR * F au-delà. Et pourtant, malgré a-| CORTE : constitue un magnifique volume # 
sement, me demande si elle | «Réponses à vos Questions au su- | AUantité. | Je te salue, Marie, douce Reine des cieux, Dr mn re chaque be + des | midité excessive qu ile jeune | 4e 400 pages qui “reste” pour la = 
se trouve mal. Je fais mine de! jet du cancer”, publié par la So- | fait) ie à ss ss. | Je viens te consacrer, à Vierge Immaculée, |miiliers de i 3 1 [homme et une jeune fille éprou-| {ie et qui contient en détail tout 
1 4 - , Qu'est-ce donc qui fait noircir ce : milliers de jeunes couples en-},, < L À | 
ver e me fait un q | vent ordinairement à aborder é 
De Le s me fait signe de|cjété Canacienne du Cancer af- | l'intérieur de mes ustensiles d’a- | 20 Connes a + 2 pans D Pr. nt trent dans le mariage sans pré-|jes sujets nina du mariage: |°° qui a été expliqué durant les 
ne as Douger, 5es yeux nc - ilié à 1’ Y tr 2. à " ” -) A n | # : 2 | & . 
pa uger., Ses yeux rencon | filiée à l'Institut National du Can- | iumininmt? Conduis-moi, Mère aimable, au séjour glorieux | paration (tout en se croyant pré-|jeur caractère, leur psychologie, | cours oraux. 
| | 


ille détre 
lui dire 
pathie, E 
homme 


orale! J'aurais 
compassion, m@ 
a tout entendu! 


11€ 
qu'elle aimait enco- 


L'Efernel/ Feminin 


JANVIER est 12 temps oppor-| 
tun des soldes, tous les magasins 
nous en offrent. Si vous êtes avi- 
sée, vous en profiterez pour re- 
faire vos réserves à bon compte | 
pour le Noël prochain. Si vous | 
n'avez besoin de rien dans ce do- 
maine, profitez des aubaines of- 
fertes un? partout dans les ar- | 
ticles de maison 

C ten d'acheter les 
toiles pour la maison si vous en 
avez besoin, car il y a des aubai- 
nes par Il y a de si jolies 
nouveautés, entre autres les] 
draps de lit de teintes pastelles: 
blet vert et jaune. Avec 
les taies d'oreillers harmonisan- 
tes, ils égaient n'importe quelle | 
chambre à coucher. 
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1 
le 


est ps 


tout 
tout 


rose 


| 

LA CONVERSATION de pres-| 
que toutes les bonnes ménagères | 
semble rouler sur le sujet d'ac- | 
la grande nouveauté: les | 
s! Moulés pour épou- 
nes du lit, celui-ci de- 


vient fa 
es 


ni 


beaucoup plus confortable 
us de draps ramassés, plus 
plis! Avant de les 
a différents points! 
d'a d, il faut pren- 
les mesures très exactes de | 
votre matelas. Si le drap est trop | 


are 


court, il sera difficile à ajuster 
et sera surtendu dans les coins 
S st trop grand, il sera inuti- 
le \uSS \ avoir un drap or- 
di bien exactement 
ke s de votre matelas 


v 
pu 
te 
s eu 

HARMONISEZ VOS TAIES| 
D'OREILLERS à vos draps. Cel-; 


1e les coins cintrés 

s et que l'étiquet- 
tionne que le tissu du drap 
pré-retréci. 


les-ci doivent être de bonnes di-| 
mensior de fournir un bon! 
usage et être confortables La 
taie doit être 2 ou 3 fois plus 
longue que l'oreiller et le tour, 
un pouce plus large, Comme on 


t 


change de taies d'oreillers plus 
souvent que de draps, il en faut? 


une plus grande réserve. | 


' 


| nistère de 


| tion des usten 


le à faire et le sommeil!, 


| neurs 


page 13: 
“L'usa 


ge de casseroles en alu- 
minium pour la cuisson peut-il 
causer un cancer? Non.” 

3) Voici le communiqué du mi- 
la Santé de la provin- 
ce de Québec: ‘Jusqu'à présent, 
d'après les données de la scienc 


rien ne permet d'affirmer que l’u-; 


sage des ustensiles d'aluminium 
peur la cuisson des aliments peut 
constituer un danger pour la san- 
te”. 


4) Le Service de Santé publi- 
que des Etats-Unis émet la mé- 
| me opinion. 


Comme employees du gouver-| 


nement d'un pays d'où provient 


tant d'aluminium, n'étes-vous pas | 


obligées de défendre ce métal? 


Nous ne 
qu'une pers 


concevoir 
puisse 


pouvons 
nne sérieuse 


un seul instant penser que le gou- 
vernement pourrait exposer la 
vie des Canadie ur la seule 
fin d'utiliser uminium 


On sait d'a fabrica 


n'u 


tilise très petite par 
1 pay ’ 
:s les plus dif 
voiti les té- 
n d'autorités de pays. 
étrangers, lesquelles re peuvent 


elles, être accusées de se 
tre aux exigences du gouve 
leur témoigna 


ment canadien: ur , 
est donc ron-équivoque. 

1) Un médecin éminent de ] 
ue Mayo, à Rochester, New 
après avoir affirmé que 
n'est pas nuisible”, 
qu'‘“on le donne même 
nme médicament pour 
d'estomac en un produit el 
ue des centaines de 


ge 


es uice 


Il affirme: 
a présentement aucune 
son de croire que la cuisson dans 
ce métal puisse causer le cancer” 
2) L'Association médicale amé- 
“We know 


2) 


ricaine déclare aussi: 


of no danger to foods that are 

cooked alun m cooking 

utensils, and we believe that the 
. 


against 
uacks, 


from those who 


: 


propaganda 
comes from 
faddists 

out cooking utensi 
wares other than aluminum” 
duction: “Nous ne connaissons 
aucun danger à cuire des aliments 
dans des ustensiles d'aluminium 
et nous croyons que la propagan- 
de contre l'aluminium provient de 
maniaques, de charlatans, de prô- 
ou de vendeurs d'ustensi- 
fabriqués d'un métal autre que 
um”, 
Le Journal 


À 


crank and 


or put 
made 

Tya 
1:a- 


s 


3) 
nique (The British Medical Jour- 


médical britan- 


of | 


l'intérieur des ustensiles à l’em- 
ploi est la plupart du temps le 
produit d’une réaction chimique 
| du fer et du calcium de l'eau et 
| des aliments. Une réaction acide 
Île fait disparaître. Ainsi, il suffit 


Quand point à l'horizon l'aurore matinale. 
Je vois dans l'aube pure ta beauté virginale, 


Et ta douce fraicheur, dans la fleur du jardin. 


Ave, Tour d'ivoire! Viens diriger mes pas, 
Soutenir aujourd'hui mes efforts, mon courage, 


Me garder, ô ma Mère, à l'heure du trépas. 


| de faire bouillir, dans ces usten- | 
| Et quand viendra le soir, laisse-moi ion image, 


| siles, de l'eau à laquelle on ajou- 
|te un peu de vinaigre ou d'y fai- 
re cuire des produits acides tels 
que la rhubarbe, les tomates, les 
fraises, pour en faire briller le 
| dedans; ce procédé ne décompo- 
se pas l'aluminium mais détruit 
simplement le film noir produit 
par les sels minéraux. C'est ce 
| film noir qui peut faire griser la 
pâte ou les aliments sans pour ce- 
| la les rendre dommageables. C'est 
| pourquoi on recommande de ne 
pas utiliser de bol à démêler en 
| aluminium et de ne pas laisser 


séjourner certains aliments dans 
| des ustensiles d'aluminium. 


{ (a suivre) 
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| Envoyez votre commande à; 


| Lours Wheeler Dept 
|(Méme adresse que patron ci-contre) 


| 9307 7 


Patron no 9301 
Grandeurs: 12, 14, 16, 18, 20 
| Prix du parton, 35c 
(Paiement en monnaie seulement; 

timbres ne sont pas acceptés) 


Envoyez votre commande à: 
| Morien Martin Dept. 
[Le Liberté et le Patriote, 
| 60 Front St. West, 
TORONTO, Ont. 
(Non à Winnipeg) 

Ecrire clairement: le numéro 
patron, la grandeur, votre nom et 
tre adresse. 


du 
vo- 


les 


Envoie, douce Mère, la mélodie des anges 
Pour bercer mon sommeil du chant de tes louanges. 


F. B. 


12—20 


| 9192 


Patron no 9192 
Grandeurs: 12, 14, 16, 18, 20 
Prix du parton, 35c 
(Paiement en monnaie seulement; 
timbres ne sont pas acceptés) 
| Envoyez votre commande à: 
Maorien Martin Dept., 
| La Liberté et le Patriote, 
| 60 Front St. West, 
TORONTO, Ont 
Là a eq 
Ecrire clairement numéro 
patron, la grondébr, votre nom et vo- 
litre odresse. 


Winnip 
le 


er 
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| 


ou | 


Cours par correspondance 


Qu'ils profitent donc des cours 
oraux de Préparation au Maria- 
ge qui s'organisent dans plu- 
sieurs paroisses où c’est possible. 
Nous ne saurions trop applaudir 
des deux mains à cette oeuvre 
bienfaisante et si méritante, 


Malheureusement, en raison de 


leur travail ou de l'éloignement, | 


tous les jeunes ne peuvent pas 
toujours suivre ces cours qui se 
donnent à jours et à heures fi- 
xes. Pour eux spécialement, il 
existe un cours très avantageux 
de Préparation au Mariage par 
correspondance. Chaque année, 


| près de 2,000 jeunes gens s'ins- 


crivent à ce “cours par corres- 
pondance’”. Personne n'en a de 
regret. Ceux qui l'ont suivi ne 
tarissent pas de gratitude et d'ap- 
préciations. Car il répond plei- 


Patron no 778 
"Prix du patron, ZSc 
Envoyez votre commande 3: 


Loure Wheeler Dept 
(Méme adresse que patron ci-contre) 


du mariage, etc., tous sujets in-| aurez-vous des fiançailles vrai 


droite orientation à toute leur 
|vie conjugale et familiale. | 


Grâce aix cours par corres-|,: red 
pondance, des milliers de jeunes fiance et d'amour. 
gens et de jeunes filles n'ont pas L'adresse des cours par cor 
connu de difficulté ou de trouble | respondance est la suivante: Cen- 
dans leur belle vie d'époux, mé-| tre Catholique, 1, rue Stewart, 
me dans les tout débuts. Munis ! Ottawa, Ont. 


grandes joies d'une belle ‘vie à 
deux’ tout enveloppée de con- 


UPAIN ar pla ou 
Il sera vôtre avec 
la merveilleuse 


- Levure SÈCHE 
qui lève vite! 


| 


| 
| 


Vous êtes toujours certaine d'ob- 
tenir un pain appétissant et 
savoureux lorsque vous cuisez 

| avec la Levure Sèche Fleisch- 

mann qui lève vite. Cette mer- 
veilleuse levure nouvelle conserve 
sans réfrigération toute sa vigueur 
et sa pleine activité. Achetez-en 
une provision pour un mois! 


PAIN DE BLE ENTIER 


© Combinez 5 L. eau bouillante, 41 
sucre granulé, 4 c. à thé sel, 1 €. à 
soupe shortening; brassez pour dissou 
dre sucre et sel, et fondre shortening. 
Laissez tiédir. Mesurez dans un grand 
bol 1 1. rau tiède, 1 © à soupe sucre 
granulé et brassez jusqu'à disolu 
tion, Parsemez sur le liquide le con- 
tenu de $ enveloppes de levure Sèche 
Fleischmann qui lève vite; laissez re 
poser 10 minutes PUIS brasez bien 

Incorporez le mélange sucre-shore 
ning refroidi. Combinez 5 1. farine à 
pain tamisée une fois et 5 1. farine de 
blé entier ou graham. Incorporez la 
moitié de la farine dans le mélange 
de levure; battez lisse, Ajoutez le reste 
de la farine et même un peu plus, si 
nécessaire, pour faire une pâte moîle, 


Pétrissez sur planche farinée, jusqu'à 
ce que lisse et élastique. Mettez la pâte 
dans un bol graissé et graissez-en le 
dessus, Couvrez, placez à la chaleur à 
l'abri des courants d'air; laisæez lever 
au double du volume, Abattez la pâte 
graissez-en le dessus et laissez lever de 
nouveau au double du volume. Abattez 
encore la pâte sur planche farinée 
partagez-la en 4 portions égales et 
former-en des boules lisses 
d'un linge et laissez reposer 15 minutes 
Formez ex pains, mettez dans des mou 
les graissés de 41/," x 81/,", graissez le 
dessus, couvrez et laissez lever au dou 
ble du volume, Cuisez 20 ininutes à 
four chaud, 400°F., puis diminuer la 
chaleur à 320°F, et cuisez encore 20 
minutes de plus. 


Cour rez 


dispensables pour donner une'ment ‘“‘réussies” et vous aurez 3 
toutes les chances de goûter less 


Winnipeg, 23 janvier 1953 
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Un chapelain vaut 100 gardes 


“Un bon chapelain exercant son apostolat dans les c« les 
d'une prison fait plus pour maintenir l'ordre et le bon esprit que 
cent hommes armes surveillant les détenus 

C'est en ces termes que le gouverneur d'une prison de Detroi 
oulignait l'importance de la religion pour combattre le crime et 


a délinquence juvenile 


Plusieurs Italiens quittent le parti communiste 


De nombreuses défections ont fait des vides dans les rangs 
communistes dans trois villages du sud de l'Italic 
Ces défections sont survenues dans des secteurs tres pi res 


du pays où les projets de réforme agraire et du plan Marshall ont 


fait de grands progrès 


M LIBERTE, ET 


ne des Fioncé 


… FIANCÉS 


ou { ouples 


s Le bonheur sourit 


LE 


D on 
en 1 & | ? 


_ DE L'ESPRIT CHRÉTIEN DANS LE MONDE 


pour vous? 


! 


: LU 
‘en amour à 


à CEUX Qui SY préparent 


à Un foyer heureux ne simprovise pas….! 


j 2 : ans l'in »stbilt c uivre 
A San Severo, village comptant une forte population commu JEUNES GENS & JEUNES FILLES dan impossibilité de si 
#, 400 ouvriers de ferme cessèrent d'appartenir au parti com des leçons orales à heures et jours fixes, LE CENTRE C ATHOLI- 
muniste pour faire leur entrée dans le parti d« crate chretle QUE, pour vous aider à vous bâtir un foyer heureux VOUS OFFRE 
11 Tempo, un journal conservateur de Rome, rapporte que dans k > ( »AT "ORRES 
À S DE PRÉPARATION AU MARIAGE, PAR COR 
deux autres villages du sud de l'Italie, des defections semblable son COURS DE 
se sont produites. Dans ces deux endroits, plus de cent ouvriers dé PONDANCE. 
ferme ont tourné le dos au parti communiste pour s'affilier au parti Des milliers d'heureux MÉNAGES attribuent à ce cours leur 
democrate chrétien th. 1 du 
amour, leur succès et leur perpétuelle bonne contente 
Un père de 14 enfants ordonné prêtre jm mmmmmmmmmmemmmmmm mm ; 
Un veuf, père de 14 enfants, Patrick Norton, a ete ord ( Pour répondre aux désirs | CENTRE CATHOLIQUE, 1, rue Stewart, Ottawo. | 
prêtre à Rome récemment. Il est âgé de 69 ans du Pape et des évêques, la section | Pour la ville de Montréal : 1600, rue Berri, Mtl. PL. 1954 | 
Le nouvel ordonné, qui vient de Dubuque, Iowa \ f qui “Fovers heureux” du Centre Catholique met l à | 
est prêtre, un autre qui étudie pour le devenir, et 16 petits-enfants du bonheur dans les familles de chez nous par (l 
Il retournera bientôt aux Etats-Unis pour s'occuper de ministere sa. vs séries de cours par correspondance | ADRESSE | 
To er! € 2 
aidé de son fils, Claude. M. l'abbé Norton espère un jour célébrer | LR ride cblisatiin dé » RCI EE NUS | 
£ 0 H €< desr (: 1 ans )JH1RATIOr ma € LJ 
la messe avec ses deux fils servant comme diacre et sous-diacre 1 de Préparation au Mariage, | les SERVICES suivants | 
Chez les nouveaux cardinaux »2—"Mariage et Bonheur” (pour gens | ln) Service de Préparation au Mariage (par COrre pondance | 
Le récit de la réaction des divers prélats à ia nouvelle de leur mariés), | Pr CS 
- F : C ic 'Ec i estique 
promotion comporterait des détails savoureux. Egalement intere D 1- d'Economie domestique. | O Service d'Economie Domestiqu se Sr ES UE Us 


sante fut la réaction de la parenté 


Comment votre bonne vieille maman, qui fête ces jours-ci à _ é pren 
son 101e anniversaire, a-t-elle acueilli la nouvelle de votre promo 
tion? at-on demandé à Mgr Jacques Lercaro, archevêque de Bo 
logne 
Le cardinal, qui est en voie de devenir l'homme le plus popu 
laire de Bologne, sourit 
Qu'on m'appelle Excellence ou Eminence, cela importe 
peu à ma bonne vieille maman. Quels que soient mes titre je res La ‘Force de l'Amour’, tel est 
terai toujours pour elle ‘‘Giacomino’”, son petit Jacques. Voilà le beau thème adopte cette an- 
Tout autre fut la réaction des six ou sept adoiescents et jeunes ne; per la sa Prat ces Siam 
cés’” dont nous devons l'heureu- 


se initiative à la méritante J.O.C, 
L'on sait que cette Semaine vise 
principalement à donner à tous 
les jeunes gens et jeunes filles 
qui fréquentent sérieusement 


gens accueillis par Mgr Lercaro l'an dernier, lors des inondations 
du Polesine. Logés dans l’archevêcheé, ils font partie de sa famille. 
Comme un père, Monseigneur s'occupe d'eux et veille à leur for- 
mation, À la bonne nouvelle venue de Rome, quelques-uns se preci- 
pitérent à travers les salles, toutes pleines de frappè- 
rent bruyamment à la porte du prélat 

Eminence , .. Le Saint-Pére 


se 
visiteurs, et 
ve de leur besoin d'aide et de lu- 
miere ‘en amour’. Ce mot d'or- 
dre: ‘la Force de l'Amour”, au- 
trement plus vrai que le titre du 
célébre opéra ‘la force du des- 
tin”, a éte largement développé 
et a reçu de magnifiques com- 
mentaires tout au long de cette 


Eminence vous à fait cardi 


nal! 


Le premier collège ouvrier 
Depuis deux mois, la Confédération des Travailleurs catholi- 


le premier 


Il 


une prise de conscience plus vi-| 


| 


ques du Canada a organisé un véritable collège ouvrier, Semaine des fiancés. Chez notre 
au pays. Durant quatre semaines, une trentaine d'ouvriers, ren- jeunesse, les convictions sont 
fermés comme dans une institution d'enseignement, suivent des | devenues plus fortes et plus a- 
1 ? Ainatthe Pas ecnar gissantes: elles se traduisent en 
cours, étudient et soumettent leurs propres difficultes es experts |;n respect plus profond de! 
en sociologie, en économie, en technique ouvrière, prêtres et laïcs, | l'‘Amour'’. Il est tellement de 
multiplient les leçons et s'entretiennent avec les “collégiens” afin |leur propre intérêt de veiller 
e “ . s s se Ù £ »ger et en- 

d'être pratiques tout en diffusant la doctrine. Ce collège, fondé à | SOIENCuSsEmMe nt à protéger et en 

noblir cet amour 


Québec, aura-t-il son pareil dans d'autres villes ÿmportantes du 


Canada? 


L'amour surmonie tout 

#, tendre et spirituelle, 
véritable amitie s'allume et 
dans leurs jeunes 
coeurs, puissant levier de l’a- 
mour rvira à vaincre tous les 
obstacles et tuutes les difficultes 
inévitables: de la vie. Combien 
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c 
une 
s'enflamme 


ce 


JE C1 La revue des cadres de la 
6[ | ] [] Ligue Féminine d'Action ca-| 
_ (n itholique vient de publier un 
1010] témoignage sur son action a- 
M: |] postolique dans une ‘paroisse | 
8[ À] communautaire” nous pa- 
CLIC] rait exiger d'être relevé ici, à| 
q la fois par sa valeur propre et! 
C] CL] parce qu'il est un modele de ce 
L qui est fait par la Ligue elle- 
C] C] CL même (et ailleurs par d'autres) 
| dans beaucoup de centres parois- 

[] 1 siaux français 
Le lieu? Une petite ville, 8,000 | 
| | Æ mn. | C] habitants, beaucoup de maisons 
avec jardins, donc grande étendue. | 
an [] . + M Une seule paroisse: deux kilomè- | 
tres des hameaux à l'église, qua- 
& CC CL] tre prêtres chacun des vicaires 
ayant charge d'un secteur géo- 
SCOR graphique Pas de grandes indus- | 
4 tries reprises moyennes ou 
HORIZONTAL | 3—Prétixe — Cri des Bacchantes art ” n, GIOcRe HOJeNRE, che-| 
Grosse verrus — Note de la gamme minots ou employés cherchant | 


lui n ls forme d'un ganglion. 4— Atteint de; — Mollusque e | 


| ausser 
Mortier de | / 


e moyenne’ 
à—Ancienre ville d'Italie b—Détester — Dieu de ls mythologie de 


| l'aveuglette, 


à les saintes | fiançailles . 
c hré tien | reconnu 


et aidera merveilleusement à ac-4 


cepter, dans toute sa réalité, l'en- 
gagement de tout son être! 
Mais on ne s'engage pas pour | 
la vie inconsidérément, comme à | 
surtout si, dans le 
on veut que la belle 
loin de sombrer, 
toujours . .. Car, 
préparation, on 


mariage, 
“vie à deux’, 
dure toujours, 
sans sérieuse 
court presque 


conséquences mälheureuses: en 
plus de compromettre dangereu- 
sement son propre bonheur, on 
gâche celui de son partenaire et 
peut-être même met-on en jeu 
l'éternel au-delà du nouveau mé- 
nage. 

Le secret de s'y bien préparer, 
c'est d'acquérir une vue nette et 
claire des réalités conjugales. 
Jeunes gens et jeunes filles, qui 
aspirez légitimement vers les 
joies et le bonheur d'un bel a- 
mour, d'un mariage bien assorti, 
considerez comme 
rantie de 
et sérieux que vous apporterez 


à vous préparer chrétiennement | 


au saint état du mariage. 

Plusieurs jeunes croyaient pos- 
séder des idées justes sur l'a- 
mour, les fréquentations et les 
. Pourtant, ils ont 
et ont franchement à- 


us rendu par une 
paroisse communautaire 


teaux, café, 
fants Dolsées. 
quartier prend son ambiance pro- 
pre, correspondant au quartier 
(13 fêtes en 1950), 
d'une année à l’autre, le travail 
s'est étendu des chefs d'équipes | 
aux militantes). 


Même effort pour le carèême: 
réunions de quartier ne réunis- 
sant pas seulement les prati- 
quants, mais aussi les sympathi- 
sants, avec discussion. Goûter des 
vieillards, messe pour les défunts 
de quartier, visites aux malades, 
aux vieux, aux jeunes mamans, 
achévent la réalisation du ‘‘con- 
tact”, permettent le recrutement 
des catchistes (établis aussi sur 
la base du quartier) 


Deux baptêmes 
ont été réalisés. 
Dieu 1952 a été ré 
effort d'ensemble 

L'auteur du rapport constate à 
la fois que ‘“l'élite” s'est accrue 
et vivifiée, et que “la masse” a 
été touchée. Les ‘quartiers rou- 
ges” ont repris confiance: la clas- 
se moyenne, les commerçants, 
quelques ouvrières, voilà les mi- 
litantes 

Conclusions? “Un quartier po- 
pulaire se prend par le coeur et 
par les enfants. Il faut l'aimer, se 
mêler à sa vie quotidienne, ren- 


‘communautai- 
La Fête- 
ée par un 


res 


alie 


aus 


dre service, accepter leurs ser- 
vices . Il y a une transforma- 
|tion très lente, mais certaine, du 


terre Ponséda seandinare lemmes tres travaille re a es 
DA yolnde — Régie double — Partie du | 6—Préposition latine — FPronom person » pee classes sociales meêélee 
visage | nel — Excellent En octobre 1950, 800 présences 
—Fronem personnel Farine détrem 1—Mardue pour se rappeler quelque cho “ 1 dimar h » 10% de 
pée et pétrie Unité de poids pour | se — Vie de Laban — Fréfixe * messe au daimanc le: L € 
peser les diamants S— Endroit d'une rivière l'en p fid t si 10% de com- 
Er des Etats-Unis + Paint où l'en | ne 4 Ph ar re pporte use consi-! 
» au s rgile m2. de séérer 
Enlever de force — Molinire de la rouge — Interjection | € ct 1e de ceux qui 
Thabaide S— Chemin de halage — Evénement for doive ompris dans les 
2-Vignoble — Pieu miguisé par «n bout tait — deune cerf DAY 4 
— Article espagnol 16— Prénom féminin Note de ln ga ë - si 
SA des charretiers … Méunion où me — Flronom personnel SI1Xx lLhgueuses d'Action 
l'en danse Situé Roi d'israël. | 11—Arrogant, orgue’lleux \ (EL t d ers de présen- 
2—Préèfise Action de rire — Ministre de r tlière r on: »n- 
és Dagobert 12—smsecte eotéoptère + Choisie eEuue aux re uons men 
L6-Crime énorme, audacieux — Mantean ! 11-—Note de ln gamme Assansine 
à carreaux des Ecossais Ancien Etat voisin de ln (halte ] base de tout le travail a ete 
11 Inde po — Frai ime bi , 
-— -k 4 percugntss Pointer Cal pare l s'appuyer sur les mem- 
19— Lumineux, éctatant Pioche large et | 1t— Monyme pe pue à mu res priants du quartier (mala- 
. — Trésorer de Clotaire _ 9% : 
nur ON CR NN — , A = nom 3 hétre 1 iennes militantes etc.) 
13—Charpente du corps laist cardinal! 13?—Dn verbe être — Pisideyer qui pr t pécialement pour 
… interinetion Dur! los tout le q1 hôpitaux, prisons, 
4.Monnae de cuivre — De couleur d'er » ques. etc Les mem- 
— Action de rouir Solution du precedent Ph ve chefs VE 
15 mms. priants doivent être la base 
“x 1 1234 : 67593%1 4] 4 5 de l'équipe de quartier 
ATILA Y >remière réunion de chaque 
1.—Gouvermement de deg chefs — Grave préparée par des visites 
sérnienx € dirigée par l'ar- 
Den verbe lier bulfate double d'abe > idee 
mime et de poinanse — Ad. possesait ' Rppe les idées 
aimer, juger, a- 
———————— "—— —— | ner pour Dieu, ren- 


représenter 


EPA LELTIETILITLE 


La politique affranchie de en 4 
la morale trahit ceux-là qui On quinze réu- 
veulent qu'il en soit ainsi. 2 | 
danger est imminent mais il | » des “fêtes de 
esi encore temps. Rien n'est |! 1 t ans “arbres 
perdu avec la paix. Tout peut ||] < à une 
l'être avec la guerre. 1 quart 

PIE XII (1939). [ par le 
1 nar es, ga 


quartier, qui s'aère moralement 
et devient une grande famille” 
Des équipes se découragent, s'ar- 
rétent, repartent. “J'ai vu des 
femmes timides, repliées sur el- 
les-mêmes, se transformer, deve- 
nir des chefs dont j'admire la te- 
nacité et l'esprit surnaturel”, é- 
crit l’auteur du rapport. La mes- 
se du dimanche, communautaire, 


est vivante et priante, les offi- 
ices beaux, la liturgie à la portée 
de tous, i'évangile médité, 1l y a 
des cours bibliques, un bulletin 
paroissial hebdomadaire. Chaque 
semaine, une famille prie pour 
la paroisse, assure la garde du S. 
Sacrement, fournit la lampe du 
sanctuaire 

N'avions-nous pas m de di- 
re en commençant qu’ a là un 
témoignage-modéle? 


(La France Catholique) 


Les jeunes ‘en amour” 
besoin d'aide et de lumière? 


inévitablement | 
vers un désastre conjugal et fa-| 
milial; un tel risque est lourd de 


: une sûre ga-| 
réussite l'effort loyal | 


- | vie montante à deux 


paquets pour les en- | 


autant en 1951: | 


ont-ils 


voué qu'ils s'étaient leurres, Le 
Cours de Preparation au Maria- 
ge (oral ou par correspondance) 
suivi fidèlement, leur a ouvert 
Îles yeux sur bien des points 
|pour mieux orienter leur nou- 
|velle vie dans l'esprit chrétien, 
seul gage d'un bonheur perma- 
| nent et durable 

Témoignages authentiques 

Des centaines de témoignages 
reçus de jeunes mariés nous mon- 
trent l'importance, même la né- 
cessité pour les jeunes face au 
|mariage de suivre un Cours de 


Préparation au Mariage. Voici 
des extraits de lettres authenti- 
| ques: 

| “Les mots ne sont pas assez 


forts pour dire tout le bien que 
m'a fait le Cours de Préparation 


au Mariage (par correspondan- 
ce) . . . Je constate que comme 
un trop grand nombre, j'étais 


bien peu renseignée sur le sujet 
“mariage” tant aux points de 
vue physique, moral, intellectuel 
que religieux.” 

| “Avant de suivre ce 
me disais que le 
presque un coûp de dé, 
vait être bien difficile d être heu- 
reux;, j'en comprends aujour- 
| d'hui la grandeur, la noblesse et 
surtout je vois que l’on peut mé- 
|me réaliser son idéal dans cet 
| etat, puisque le mariage est une 


cours, je 
mariage était 


“Je ne remercierai jamais as- 
sez le bon Dieu de m'avoir inspi- 
| ré de suivre ces cours. Ils m'ont 
| appris la grandeur du mariage 
chrétien, sa beauté, la sublimite 
du véritable amour. Ils m'ont ou- 
vert les yeux sur la vraie vie.” 

Tous les cours sont utiles 

“Tous les cours, les uns après 


Chaque fête de les autres, je les ai aimés et ils 


m'ont été tres utiles: depuis celui 
traitant de l'amour vrai, des fré- 
quentations, de la psychologie 
| masculine et féminine, jusqu'à 
ce dernier qui m'a fait récapitu- 
|ler ee que j'avais appris. Pour 
ima part, j'ai trouve dans ces 
cours admirablement préparés 
un vrai guide spirituel qui m'a 
! aidée à l'époque de mes fiançail- 
Îles et m'est maintenant non 
{moins utile dans ma vie d'épour- 
se.” 

“En plus de m'avoir fait com- 
[prendre la belle mystique du 
| mariage, la grandeur de cette vo- 
| cation et le vrai sens de la vie 
conjugale, ce cours m'a ouvert 
| les yeux. Il est tout probable que 
si je ne l'avais pas süivi, mon 


bonheur serait actuellement en 
jeu, c'est vous dire ‘que j'en ai 
grandement heénéficié. C'etait 


réellement une grande grâce qui 


m'était réservée. Les questions 
délicates qui y sont discutées, 
loin de ‘choquer’, nous appa- 


raissent très belles et pleines de 
dignité. Ce cours est ce qu'il y a 
de mieux: il n'y a pas un jeune 
[homme ni une jeune fille qui se 
prépare au mariage qui puisse 
{croire ne pas en avoir besoin.” 


“A mon sens, ce cours est un 
résumé de plusieurs livres sur 
l2 mariage. Je suis très content 


de l'avoir suivi, II m'a appris une 
foule de choses que j'ignorais et 
il m'aidera énormément, car je 
retiens beaucoup mieux ce que 
je lis et relis que ce q: e j'e ntends 
dire simplement 

Apostolat des ‘anciens 

Des milliers d'autres témcigna- 
ges attestent les qualites et les 
avantages du cours. Beaucoup 
“d'anciens” se vouent spontane- 
ment faire connaître cette 
“belle oeuvre qui fait tant de 
bien‘. 

Jeunes gens et jeunes filles 
qui désirez suivre les cours de 
Préparation au Mariage, adres- 
sez-vous au cure où à un autre 
prêtre de votre paroisse. Si pour 
une raison ou l'autre, vous ne 
pouvez pas suivre les cours dans 
votre paroisse, suivez-les par 
correspondance en Vous adres- 


a 


sant au Service de Preparation! 


au Mariage du Centre Catholi 
ique, 1, rue Stewart, Ottawa. 


qu'il de-| 


Il trouve le temps 
d'assister à la messe 
tous les jours 


M. Martin P. Durkin, nou 
veau secrétaire du Travail dan: 
le cabinet du président Eisen- 


hower, et seul catholique du ca- 
binet, trouve le temps, malgre 
ses multiples occupations et les 
obligations nombreuses auxquel- 
les il doit faire face, d'assister à 
la messe chaque matin, même 
lorsqu'il est en voyage. Il reçoit 
la sainte communion tous les 
jours. Le magazine Time souli- 
gne qu'il ne sacre pas, ne fume 
pas et ne prend jamais de bois- 
son alcoolique. 


M. Durkin est ne à 
fils d'un ouvrier dont les revenus 
étaient très modestes. I1 se mit 
au travail à l'âge de 17 ans, et 


grâce à ses efforts, à son énergie | 


et à son dévouement à la cause 
ouvrière, il parvint à des postes 
importants dans les 
santes du pays, jusqu'à ce que, 
en 1941, il fut nomme secrétai- 
re-trésorier de la Fédération A- 
méricaine du Travail, 


L'Eglise de Chine 
a besoin de nous 


Voici 


un extrait d'uné lettre 


| de Hong-kong par un missionnai- 


re canadien-français qui a tenu 
tête pendant sept ans aux com- 
munistes: 


“De quinze missionnaires 
que nous étions sur le bateau, 
de Tientsin à Hong-kong, pas 
un seul qui ne füt éclopé. Un 
soir, les sept Pères de Pékin, 
qui ont éête expulsés après a- 
voir été terriblement tortures, 
nous ont raconté avec force 
détails leurs heures les plus 
dures. Leurs gardiens commen- 
cérent par les empêcher de 
dormir pendant six semaines; 
puis, ils leur attachérent les 
mains derriere le dos et les 
suspendirent à deux pieds de 
terre, la bouche remplie de 
vieux bas sales pour les empé- 
cher de crier. On les força de 
marcher à quatre pattes, por- 
tant une pierre de soixante-dix 
livres sur le dos et la nuque, 
jusqu'à ce que le sol devienne 
tout humide de leurs sueurs: 
On leur arracha la barbe poil 
par poil. Ce n'est là que quel- 
ques exemples .de ce qu'ils ont 
eu à endurer.' 


On comprend cette reflexion 
d'un correspondant la plupart 
de ceux qui sortent de Chine ont 
le système nerveux detraqué” 


Les fideles et les pasteurs de 
Chine ont besoin de nos prieres 
et de nos sacrifices 


(Relations) 


Conversion d'un 
éminent citoyen 
britannique 


Sir Henry Slesser a ete dé- 


pute, avocat general, juge, 
lord de la Justice et a occupe 
des postes importants dans le 
parti travailliste. Sa conver- 
sion récente a donc eu un 
grand retentissement. 


“J'ai trouvé dans l'Eglise 
catholique, ecrit-il, l'autorite 
pour garantir les pratiques 
les croyances que j'ai long- 
temps tenues. Ma principale 
faute, je le vois maintenant, 
est ie long délai qui m'a tenu 
à l'écart si longtemps. Mais, 
aux yeux de l'Eglise, le temps 
n'est pas chose essentielle. 
L'essentiel est que, quand no- 
tre ignorance n'est plus invin- 
cible, nous devons nous sou- 
mettre nous-mêmes avec joie 
à la règle instituee de divin 
enseignement et de sanctifica- 
tion qui nous vient du Sei- 
gneur de toute vie par l'Eglise 
et notre Saint-Père le Pape." 


Chicago, | 


unions puis- | 


GE ONZE 


Rôle vital des chapelains pour 
l'avenir de l'Eglise aux Etats-Unis 


à leurs enfant 


WASHINGTON La 


npe religion s? Qui prt 

du catholicisme aux Etats-Unis parera Îles blesses et les vetera 
dans les années à venir, peut dé- à la mort dans une foule d'h 
pendre du soin spirituel accorde  pitaux militaires?’ Ces brave 
aux membres des forces armées gers doivent-ils souffrir spir 
et à leurs familles, souligne le ! tuellement parce qu'ils ont quit 
rapport annuel de l'ordinariat te leurs foyers pour participe 
militaire aux Etats-Unis à une grande croisade?” 

Ce rapport, signé par le cardi- Le rapport démontre en plu 
nal Spellman et deux évéques,!qu'il y avait 999 chapelains ca 

iste sur le besoin urgent d'a-|tholiques dans l'armée, la mari 
voir un plus grand nombre de | ne, l'aviation et la marine mar 
chapelains. Trente et un pour |! chande en 1942. En 1945, à la fn 
100 du personnel militaire est de la guerre, ce nombre avai 
composé de catholiques, et dans | augmenté à 3,080 
les 10 prochaines années la vie Le rapport à attire l'attentior 
de 11,500,000 Américains catho-!sur ‘‘la geneérosite incroyable de: 
liques aura éte affectée par l'ef-! hommes et des femmes des ser 
fort militaire du pays vices armes à l'egard des mi 

Le rapport donne l'evertisse- | sios”, Nombre d'Américains, ; 
ment suivant Onze millions de | apprend-on, sont stationnés dan 
personnes seront exposees aux des territoires de mission et ont 
dangers de la vie militaire: l'as- | une trés haute estime pour le 
pect du catholicisme aux Etats- travail des missionnaires catho 
Unis pourrait bien changer si |liques. Il en est resulté que le 


chapelains catholiques et les mi 
litaires dont s'occupent on 
envoyée des dons aux missions de 
toutes les parties du monde 
L'année dernière, le chiffre tota 
de leurs contributions s'est eleve 


elles etaient négligees spirituel- 
lement 

Et le rapport ajoute Dans 
tous les coins recules de la terre 
se trouvent des hommes catholi 
leurs femmes et leurs 


ils 


ques avec 

enfants, qui, il y a peu de temps, | à $189,326 

vivaient dans nos diocèses et as- Il est également édifiant de 
sistaient à la messe chaque di-| constater le nombre de jeunes 


manche dans nos églises parois-| qui, au terme de leur service mi 
siales. Aujourd'hui, ils sont dis- | litaire, se dirigent vers le sacer 
persés, partout où il nous faut doce ou la vie religieuse. Chaqu 
défendre les bastions de la li-! année, 800 hommes en moyenne 
berté. Qui célébrera la messe se dirigent ainsi vers un autre 
pour eux? Qui leur administrera | service, celui de Dieu et des 
les sacrements et enseignera la! âmes. 


"Récitez le chapelet”, recommande 


un soldat américain en Corée 


JERSEY CITY “Vous fe “Voudriez-vous leur demander 


l'riez bien de commencer à réciter aussi, quand ils iront à la messe 
le chapelet c'est l’une des à Noël, de prier pour que cette 
plus magnifiques prières au mon-| guerre prenne fin bientôt? Si 


elle ne peut se terminer prochai 
nement, demandez-leur de prier 
pour que nous remplissions bien 


de.” C'est ainsi que parle un sol- 
dat en Corée, Jim Smith, dans 
un message qu'il a fait parvenir 


aux étudiants du collège St. Pe-! notre tâche pendant que nous 

ter's de Jersey City, collège qu'il sommes ici. 

fréquentait en 1950, “Parfois, il nous semble que 
“Personne n'a honte de prier | Chaque jour qui s'amène sera le 

ici, écrit-il, Celui qui ne prie pas | dernier que nous passerons ici: 

a honte de l'admettre.” à d'autres temps, nous avons 


l'impression que cette guerre ne 
prendra jamais fin, et alors, nous 
voyons le monde et l'avenir sous 


Sa lettre, adressee à 
fesseur du collège, fut 
dans le journal étudiant 


un pro- 
publiée | 
Elle di- 


sait de bien tristes couleurs, C'est 
“Je suis ici, en Corée, membre alors que le chape Sea pe xd 

| d'un peloton de contre-attaque, rail PRIE la Seed 4 la plus mer- 
|sur ‘‘Heartbreak Ridge”. Je ne be "rec re Ÿ 14: dd 
vous ennuierai pas avec des his- é és re Rare pe 6” oi ue 4 

|toires de guerre. Je vous dirai! (er là Confession, fa Messe ns 

tout simplement que c'est dur, | 2Mmmunion, ains! que tous les 

ñ autres secours spirituels, car les 

| “Nous avons beaucoup de,isités du chapelain sont rares 


temps ici pendant lequel nous ne 
faisons qu'attendre, et c'est pour- 
| quoi je vous écris en ce moment, 

“Si jamais vous donnez une 
de vos classes sur la religion et 


et nous n'avons pas l'avantage 
d'assister à la messe fréquem- 
ment. 11 v a deux mois que je 
n'y suis allé ,., 

‘“Croyvez-le ou non, mais je 


les principes moraux, Comme | donnerais volontiers un mois de 
vous Tavez fait pour ma classe | mon salaire pour pouvoir assis 
avant Noël, en 1950, voudriez-| {er à la messe, dimanche pro- 


vous me faire une faveur? Dites | chain ,, 
ceci à vos élèves: qu'ils devraient . 
se mettre à réciter le chapelet. 


“Is seraient surpris de voir Fo) e 

les hommes qui prient ici, des Le matérialisme contempo- 
hommes qui n'avaient jamais | rain conduit, de son propre a- 
prié auparavant. J'ai vu des | veu, à la lutte; la foi, au con- 
| vieux sergents endurcis réciter|| traire, conduit à l'amour. 
| leur chapelet avec ferveur avant S. S. PIE XII. 
de se lancer à l'attaque, | 

! 1 


Commandez toui de suite l'almanach des foyers ruraux, 11 4 
pour théme cette année: ‘La famille”. 11 contient des photos splen- 
dides, des articles intéressant chaque membre de la famille, des 
contes, des jeux, des conseils utiles pour les ménagères et des ren 
seignements indispensables pour tous. Seulement 50c! Utilisez ce 
bon de commande 
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Aujourd'hui tout 
comme hier? 


Au cours des derr 
ces, le Père Fiendeau, prefet de 
discipline, nous quittait brusq 


ment. Guidé par so 

laissait le College à casio 
dés vacances sans méme 
laisser le loisir de ! “dresser 
un seul regard de gra de 11 
partait, laissant derrière lui 4 
années de devout ent ntense 
en depit de sa sante 1! ‘ 1 
tout un voilier d 


sen qui AvVAaleNnt appr 


naître el nauss faut dire a 
connaitre Île 

pour lo ‘ Îe | 

Un vieux ‘ A 
Apprecions rare 

lorsqu'il n'y est p P« 
re Riendeau à su se fa ippre 
vier de nes eleve n 

départ et si nous de 

terdire de le regretter est au 
son poste est occupe pa é Pére 
Vézina que nombre d'entre 
avaient conn omme survit 
lant de recréatio! 

Chose certaine, 7 ‘ part la 
personnalite de | \ et l'autre, le 
voilier à change di 1pitaine 
Nous sommes à ré d'arriver 
à bon port, mais la route sera-t 
elle la méme? Au d sera 
til comme hier’ Mousses et ma 
telots continuent ancienne 
manoeuvres confiant er le 
bonne volonte et préls à 86 vu 
mettre à la nouvelle discipline 

G. } 
LS 


Finies les vacances 


Apres de long ; 
se sont enfuies à tire-d'aile, les 
collégiens reviennent s'atteler à 
la charrue des études, Les univer 
sitaires envisagent le second se 
mestre avec la perspective de sc 
retrouver en vacances bien 
tôt, Les grammairiens espérent 
aussi finir un jour . le plus tôt 
possible 


Personne ne se laisse abattre 
à la pensée d'entreprendre la se 
conde partie d'une année d'etu 
de Malheureusement comme 
tous le savent, on ne peut pas 
toujours être en vacances. Enfin 
pour dire beaucoup en peu de 
mots tout est consomme et le 
travail sérieux recommence 


Péres et élèves sont contents 


de se revoir et, à vrai dire, ce 
sont les Pères qui s'ennuyaient 


le plus. 


e) 


NUMERO 18 


| 


| 
| 


Robert Blain, | 


Les souhaits de Bonne Annee 
méme Île 
pas à les con 


nt » non Dreux q 1€ 
Collège ne suffirait 
te r. Feperons que | annee nou 
“lle sera fructueuse et comble 
ra de sucrés les uns et les autres 
Noél RODRIGUE, 
Bellss Lettres 


Chez nos Anciens 


L'exécutif de l'Association des 
Anciens Eléves du Collège de 
St-Boniface, édition 1953, a tenu 

ne premiere reunion le diman 


che 11 janvier, à laquelle on a 
le membres de chacun 
les co es permanents de cette 


sociation. Le comite d'organi 

on sera composé de MM. Ed 
A Gallant., Edouard Lambert 
Edmond Dufresne et Roland Pel 
letier: le comite d'art dramati 
que, de MM. D. Belair, Robert 
Jean Bérubé: le comi 
des sports, de MM. Maurice 
Fernand Savoie et E 
comité de 


del et 


Levéque 
tienne ohemier; le 
régie, de MM. L. Daoust, Al- 
phonse Larivière, Gérard Pel 
and: le comité d'activités intel 
lectuelles, de MM 
fontaine, Lucien Daoust et Roger 
Smith 
Chacun des membres presents 
car il avait une absence 
hein, Alphonse à fait preuve 


d'enthousiasme, Tellement qu'on 


a dû décider de s'assembler à 
\ouveau le dimanche 18 janvier, 
pour terminer les affaires ina 
chevées: (entre autres choses, le 
tableau J.B. qui est inachevé de- 
puis ie 30 mars 1952) 

Leg membres du comite du bo 
tin permanent, i.e. le Père Massé 
et M. Roland Pelletier, ont mis 
plus de 200 heures à faire la liste 
des éléves qui ont fréquenté le 
Collège, de 1903 à 1928. On doit 
faire l'acquisition d'un fichier 
pour faciliter ce travail de re- 
cherche et de vérification. Cette 
liste comprend actuellement au 
delà de trois miiie noms, 


Coin! Coin! 


On est en 1985. De Roo est 
curé. 11 suit un programme de te- 
lévision, Un coup de revolver 
part et tue un bandit: De Roo 


donne l'absolution sous condi 


| tion 


Le professeur: La souffrance, 
c'est une école 

L'élève: L'ecoie, c'est une souf- 
france 


ite , unications concernant le bridge 


au Chroniaqueur du Bridge, La Liberté et le Patriote, Winnipeg. 
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DEUX A CHERCHER 

Alors que le déclarant de la 
main suivante s etait 
réaliser onze levees, les jeux 
Nord-Sud ne présentaient que 
neuf gagnantes immédiates. 11 
fallait done en chercher deux de 
plus. En utilisant trois de ses a 
touts pour des coupes, une ga 
gnante de plus était réalisee, Un 
coinçage assura la onzième ga 
gnante et ce fut avec grande sa 
tisfaction que le declarant ins 
crivait 1n manche à son credit 


DONNEUR EST 
Personne vulnerable 
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Entame: roi de « eau 
Avec mélancolie decla t 
constate qu'avec la plus grande 
facilité une manche aurait ete 


réalisée À sansatout. Cependant 
il se met resol 
afin de comble 
rent de deux levees 


Le Mort prend le premier car 

reau de son as et | 

coupe le retour du deux de caï 

reau de son as de trefle. Le neuf 
d'atout etant joue rs 1 | 
de nouveau le déclarant 


HEINZ 
z 


appelle 


Le 


condiment |, 
le plus == 


engage à | 


un carreau qu'il coupe de son 
roi d'atout. Nord prend le sept 
de trèfle de son huit et joue son 
dernier carreau que Sud coupe 
de sa dame de trefle, Le jeu du 
deux de trefle accorde la main 
au Mort et les jeux presentent 


| le tableau suivant 
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En utilisant trois de ses atouts 
pour des coupes, le déclarant a 
obtenu sept levees de sa suite 
trèfle au lieu de six; il a donc 
réalise un gain d'une levée. A- 
lors que Nord joue son quatre 
de trèfle, Est doit reduire 
deux piques ou deux 
coeurs. Si l'adversaire abandon- 
ne un pique, Sud écartera un 
coeur, Une levée de pique sera 
édee à Est et Nord-Sud obtien 
dront trois autres levées par l'as 
et le huit de pique ainsi que l'as 
de coeur. Si sur le quatre de 
rèfle Est prefere jeter un coeur, 
à levée suivante sera cedee à 
Est alors que le Mort jouera un 
petit coeur. Le declarant com- 
pletera son contrat par l'as et le 
neuf de coeur ainsi que l'as de 
pique. Au cours des enchères 
Est ayant pique et 
coeur, il avait indiqué au decla- 
rant la position des fortes cartes 
de ces suites et revele la possibi 
lité d'un coinçage 

+ + + 
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DONNEUR EST 


Nord-Sud vulnerables 


nain à 


annonce 


10984 
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à © à 7 
YD9 73 Y RV10865 
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co 2 pi 4 co 4 pi 
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Entame: trois de coeur 
Après cette attaque du trois 
de coeur, vous est-il possible de 
realiser le contrat même contre 


la meilleure defense? 


Bonne semaine. 


Norbert Pre-! 


|! De Pincy à Mayer, et de 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Schuman à Bidault 


(Suite de la premiere page) 


Mais un grand pas à été fait 
vers ce vstéme vuquel le 
Gaulle réservait 
neilleur de ses sar 

€ p est pl 

e terant ; Ce 
agnons du géné 
t des postes dans 


nement de la France 
nt cependant de 
preciser que dans ce raliie 
ment du gaullisme au regime 
de la IVe République, le ge 
néral a été contraint de suivre 


dans l'âme, des trou 


la mor 

pes qui, à leur tour, mena 
Caient de deserter pour aller 
à la soupe Il convient de 


oter aussi que les partis de la 

majorite, qui ne seélaient pas 

privés de présenter le RPF 
: 


nnemi no 1 de la dé 


Commune 


mocratie et de la République 
avaient depuis im certain 
temps surmonté ne fraveur 
qu'ils n'avaient sans doute ja- 
mais éprouvée ailleurs que de- 
vant le corps électoral tou 
jours impre onné par les 
épouvantails agités sous ses 
RAA x 

Mais l'élargissement de la 
majorite gouvernementale 4 


été la consequence et non la 
cause du départ de M. Pinays 
En effet, celui-ci s'est retire 


en pleine bataille budgetaire 


aprés avoir enregistré la dé 
fection d'un groupe important 
de sa majorite. Ce groupe, c'est 
celui du Mouvement Républi 
cain Populaire qui, en refu 


sant sa confiance au chef du 
gouvernement à propos d'une 
obscure affaire d'allocations 
familiales, a pris la responsa- 
bilité d'ouvr une crise à la 
quelle le pays n'a rien compris 
car elle était en fait incompre- 
hensible. Et la façon dont cet- 
te crise a éte dénoufte montre 
qu'elle était également inutile 

Certes, personne n'ignorait 
que le MR P. r'avait pas ac 
cepté de gaie‘e de coeur de 
soutenir l'expérience libérale 
lancée au printemps de 1952 
par M. Pinay. Dés le premier 
jour, il avait formule des re 
serves graves et avancé des 
pronostics pessimistes quant 
aux conséquences du retour À 
un certain liberalisme econo 
mique et sociai. La presence 
au gouvernement de cinq mi 
nistres républicains populaires 
ne l'avait pas empêche de cri- 
tiquer, avec aigreur ou avec 
| violence, selon les lieux et les 


circonstances, les initiatives et, 


| les refus du président du Con- 
seil, La stagnation économique 
consécutive au coup d'arrêt 
donné par M. Pinay à l'infla- 
tion et à la hausse des prix, 
les signes avant-coureurs d'u- 
ne renaissance du chômage, 
autant de motifs pour le 
M.R.P. de blâmer et de com- 
battre l'expérience en cours. 
Bref, la politique conservatri- 
ce et prudente de M. Pinay ne 
pouvait, en dépit de résultats 
extrémement intéressants, con- 
venir aux républicains popu- 
laires, lesquels redoutaient par 
dessus tout qu'elle aboutisse à 
une regression economique et 
sociale 

Cependant, de ce point de 
vue même, la mise en congé de 


Pinay a ete une grave er- 


LÈ ME SO BRPoE 


ar Noël DUCHESNE 


me l'ont affirmé les adversai- 
| res du president du conseil dé- 
| missionnaire, que la faillite 
était àu bout de l'experience, 
toute proche lorsque M. Pinay 
s'est retiré, il eut sans doute 
ete préférable de laisser à ce 
lui-ci l'entière responsabilité 
de son échec, que nul ne pour- 
ra lui faire supporter à titre 
posthume, Même si le départ 
de M. Pinay a été, comme l'a 
écrit une personnalité du Mou- 
vement Républicain Populai- 
re ‘un suicide maquille en 
crime’, le M.kKP. a été bien 
léger de fournir un prétexte 
| valable à un homme dont la 
| popularité était grande dans 
le pays, et qui, aux yeux d'une 
| large fraction de l'opinion pu- 
| blique, s'est retiré en pleine 
| gloire, sinon en pleine lumié- 
re, Aussi bien, une équivoque 
va-t-elle subsister quant au re- 
sultat reel de la gestion de 
M. Pinay, et elle pesera d'un 
poids trés lourd sur ïa politi- 
que française, dans la mesure, 
précisément, où les successeurs 
ne parviendront pas à mieux 
faire 
Quoi qu'il en soit, M. Rene 
Mayer a remplacé M. Pinay 
‘à la tête du gouvernement 
Nourri dans le sérail de la 
haute finance internationale, 
et, de surcroit, membre du par- 
ti radical, le nouveau presi- 
dent du conseil n'est pas moins 
conservateur que son prede 
cesseur, et le programme poli 
tique qu'il a presente devant 
l'Assemblée nationale prolon 
ge et accentue celui de M. Pi- 
nay. On reprochait à celui-ci 
sa ladrerie en ce qui concerne 
les dépenses publiques, et le 
premier soin 0€ 
a ete daannoncer qu une 
taine de milliards de crédits 
seraient ‘‘’bloques’”’ dans le bud 
get de 1953. Pour l'essentiel, 
il n'y a donc rien de change, 
et on voit mal comment les mi- 
nistres M R.P. des Affaires e- 
conomiques et du Travail, MM 
Buron et Bacon, pourront re 
lancer l'économie et realiser 
le plein-emploi, dans le cadre 
d'une politique dont ils di- 
saient hier qu'elle etait mau- 
vaise 
Il est encore n sacrifice que 
le MR P. a dû finalement con- 
sentir pour permettre à M. Re- 
née Maver d'obtenir l'appui du 
RPF. En effet, hostiles à M 
Robert Schuman et à la poli- 
tique europeenne du ministre 
des Affaires étrangéeres, les 
gaullistes ont exige du nou 
veau président du Conseil qu'il 
retarde la ratification par le 
Parlement français du traite 
instituant la Communaute eu- 
ropéenne de Defense, signe le 
26 juin dernier à Paris. Ce de- 
lai permettrait d'engager des 
négociations, nfin que soient 
précisés la contribution et les 
droits militaires de la France 
et plus speclialrment de l'U- 
nion française. M. Schuman à 
vu dans cetle COnCession aux 


on successeur 


cen- 


adversaires de l'armée -euro- 
péenne, un désaveu de la poli- 
tique qu'il a menée depuis près 
de cinq ans. Aussi, àa-t-il digne- 
ment abandonné le Quai d Or- 
say, laissant la place à M. G 
Bidault, qui avait d'ailleurs 
ete son predecesseur immédiat 
aux Affaires etrangeres 

Ce départ prélude-t-il à l'en- 
terrement, sans fleurs ni cou- 
ronnes, de l'armée europeen- 
ne, second jalon après celui 
du ‘pool charbon-acier sur 
le chemin difficile de l'unite 
européenne? C'est bien peu 
vraisemblable, en dépit des 
cris de triomphe des adversai- 
res de M. Schuman qui, sem- 
ble-t-il, ont alarmé à tort les 
chancelleries étrangères. Car 
les détracteurs français de l'ar- 
mée européenne sont hostiles 
à la formule de la force mili- 
taire intégrée parce qu'elle im- 
plique le réarmement de l'Al- 
lemagne et aliène une partie 
de la souveraineté nationale 
Mais la formule de l'armée at- 
lantique coalisée, laissant en 
place les armées nationales, 
serait plus dangereuse encore 
pour la sécurité française, car 
elle aboutirait inévitablement 
à la renaissance de la Wehr- 
macht, Comme il n'est pas, 
pour assurer la sécurité de 
l'Europe en face de la mena 


ce soviétique, d'autre choix 
que l'une ou l'autre de ces 
deux formules, les Français 


devront finalement se ranger 
à l'avis des plus clairvoyants 
de leurs chefs, qui soutiennent 
de toutes leurs forces la cause 
de l'armée européenne 

Ainsi, l'arrivée de M. Bi- 
dault au Quai d'Orsay ne si- 
gnifie nullement un renverse- 
ment de la politique etrañgere 
de la France. Avec d'autres 
méthodes d'autres moyens 
peut-étre, ce sont toujours les 
objectifs de paix et de sécuri- 
té qui seront poursuivis à tra- 
vers l'édification de l'Europe 
unie, 
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 LOLIE 


Cr) 


a Famille 


TÉTEBÈCHE 


cher, Nous fini- 


ble pour y savoir ) 
s plus vite an 


DE LA PEINTURE 
FRAICHE 


Rd EE lonalil 
mms Le = 
En 5 


vogue MONTS MESTRT 


D nn “nn, 
Merel de m'avoir N 
nidé à peinturer 
la tahle et jen À 
chaises 


Je ne parviens 
pas à terminer 
ce travail lol. 
Je suis conti- 
nuellement in- 
terrompen 


Nous allons 
prendre 
père à » 
rean et nous 

trons sn restan- 


Puis-je } 
enlever 


men vonen …) 


Voila la mell- M. Tétebéche n'est 


leure façon 


sel de procéder ! 
it à 


travatiier 


Chez tous les principaux epiciers 


"BUTTER-NUT' 


|| prime par la qualité et le goût 


pas lei. 
Hi est parti cher lui pour y 
vec be patron. 


a 


Winnipeg, 23 janvier 
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par HARNY HAVAN 


par FONO HEAHDON 


Allons maiñiennmt 
faire nn brin de 


toit 
pour 
la maison re soir 


Allons finir eelr 
à ln maison 
Nous y serons 


tranquilles, DR 


tainement ! 
s-le vor le 


pe dos de cette 
chaise Faites 
comme chez 
vous, patron, 
es 


AH 
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Winnipeg, 23 jonvier 1953 


orti de mon es- 


% Un _ ——— = mn " ue F : con si je ne la- 
s« eo ais iarnais su . Fourtant, je dé- 
f à- VIWeIT ous revonr ,.. 


! A | {! ! { 
Jouillalon de is cAiDErlE 46 ist airiols 


espere, ma cousine que 


, passerez ie DOormes va- 


r L * f AN La « »mpagnie de Cécile 
1) 2 | A" , : sera ï euse 
F 4 ! 1 - L2 sent nt de la courtoisie 


| surnageait, évidemment, parmi les 
décombres -qu: obstruaient sans 


par Emmanuel SOY > 


18 mAINUuONns njre pro- 
Cécile et moi, avertit dis. 


ne protests 

ts: Noémi à s'asseoir 

: rustique et lui-même 
assit auprès d'elle 

, s'efforçait de dissimuler 

1. Elle n'avait pas peur 

D'ailleurs, M. Mau- 


NUMERO V 
CHAPITRE IV 


«+ lendemain, Noéëénu ressentit 
a mêine déception, Le surlende 

sin, de même... Elle devait 
faire effort pour s'entretenir ave 
es Mauroux, Piîus fier 


| eftrayät la jeune 
) Noémi ne pensait pas 
ramte, Hubert semblait si 


d jur {er t e et, en même | 

bressait que tte noontre t " . m - | 

essait que cette renco «+ a roire que vous étiez jaloux d'H temps. a vut jui appartint 
tendue. aui ne se produiss Da r 

24 ; r à Valensolle 1 pauvre et si aban- 


Ft, par ce retard même, son 
préhension secrète se 

ve, le mystère qu 
Hubert Mauroux se 
redoutabie et ] 


bert lui parla d'abord d'elle- 
nt avec une 


18 2 T 
La ieune fille alla se ge «a ci 3 x tait encore de montrer à l'ar-|!| 
‘ ane fille all: ’ 
' "à travérs Le ! " lle se promenait dans | rivante la faiblesse actuelle, le dé- 
ue à î rs : pr noeurs n é © ne t de ss D 
par nfiniment soulagée dé l eur et la ir j : vensée et de sa mé 
+ (2 LL LI L 1 L4 
ouvoir jouir d'un peu de Pre ste ré. # é Ô FREUR 1 mort de ma 
tude, anré heure de cause vs re, . à - né sde. 
ps | A M Edniond M ris allée, elle aperçut tout | cousine de Valensolles,,. J’'espe- 
“ »xC ON M & 12 + 
À Ch re ide dé \ homme jeune, assis sur | re, Noémi, que vous nous resterez 
1} 1 le si donnait 1n Tournal : mater # n’en » 
qu'elle avait senti dans le D PE Le n'a Que je n'entende 


r d'un départ!.., Ve 


plié et semblait lire 


rs du château s'épaissis- | ? - 3 À : ee | ” + 
les profondeurs du parc, Hubert c'est Hubert! chu-|êtes entourée, quoique ce ne 
d hota Noémi, le coeur battant oit peut-être pas votre genre 
tourait la promeneuse, jetant, | UE compagnor turent Vous n'êtes guère semblable à 
! £ l ses COMpPAagnons 8€ turent y 1 n ee , © 
sur la beauté des choses, un voie 8 NA re 
Abies ”. : € Le jeune homme devait être | Cécile, il me semble, mais elle 
ne " 7 , &æ - . ni D a ?: 11 
Dans un de ces ants solitai- | profondément absorbé, Il n’enten- | eSt galt Quant à ma tante, elle 
res, Noémi se trouva tout à coup | dit venir le petit groupe que lors- | est meilleure qu'on ss sr au 
n var 11 ue ce ci fi u 3 s jé | premier abord... o n 
à la lisière du parc. Elle suivit un | que celui-ci fut tout près de lui. | PTE se ; pr es att Poe 
peu le mur d'enceinte et arriva | Alors, Hubert Mauroux sursauta | COMp'e p& . UN “rar sup 
‘ n viv _ vous à me voir ainsi, Noémi? 
hientôt près de la grande grille. | et se leva vivement É : 
- a. pie tr ! - Mais, mon cher Hubert, vous 


Elle y trouva le gardien occupé à — Bonjour, Hubert, C'est no \ ; 
arranger doucement les volutes | fit M. Mauroux, d'une x con rez de mieux en mieux... On 


d'i ».feuille ombrageant le! ciliante, Nous ne te r 
cuil de la maison pas, j'espère, mon cl ! an 
Comme elle conneissait bien Noémi regardait intensément garda sa 
ke debout en face d'elle doute et 
n Hubert vieilli 
Mer p ‘ ; à «li, d’une sveltesse un peu ex s entende, chère 
. ” pui l, mademoiseue ga ci 4 de où visée OURS d i! Vous ne savez pas 
en chez nous ui, ça va bic : pt be mode gr voit 
> n'es « : a une expression ce L € cela m emeu 
{ » omme » 
Pl he 9 PL mme pe M.|", et morale. qui d it! ici jui avez fait partie de 
{ubert à u eur, *ené à | Vhe sé, vous qui avez 


lus frappant à 1e 


quand on songe à ce qu'il était. 


{ ance ‘atws beauté de ses ligne CL Hu- | connu ma mére ” : 
qu'en toute la France on DOS | Sd différent du brillant et Il pensa, peut-être, à la belle 
pas pu trouver un plus beau, un ioveux adolesce dis! jeune fille qui avait été sa fian- 


plus charmant jeune homme, aus- | } nt de ] 
si plein d'esprit que de coeur. 
et quand on voit ce qu'il est de- 
venu! 

Il se remettra! hasarda Noé- 
mi, inquiète et craignant d'en ap- 
prendre davantage. 


1 
Le jeune homme avait . tout | Cée, mais il ne le dit point. Il re- 
d'abord, un mouvement farouche | prit, à voix basse, en fixant ses 
et visible comme pour se sauver.|regards sur la mousse de l'allée: 
Mais, s'étant dominé, il regarda — N'est-ce pas qu'il suffit de 
les jeunes femmes. 11 étouffa une peu de 
exclamation cho 

- Noémi! C'est Noémi! 


? Vous rappelez-vous, Noé- 
quelle joyeuse bande de jeu- 


E Hél: s! mademoiselle, le Palpitante d'une compassion | n°8 nous formions? ‘©. PRE 
mieux qu il puisse arriver À no-| han « rap AE et roue Lange (En réalité, c'avait été moins 
re maître, c'est que l'état actuel | Sans | ne x No k æ ar 0 S| joyeux pour Noémi. Et, dans la 
se Proonge Les médecins ont | mains tendues. Et le maitre de Va- |} icune et rieuse, elle avait | 


peur que la démence intermittente | lensolles saisit dans les siennes ces| {5 surtout une passante.) 

ne finisse par reprendre le dessus. | petites mains tremblantes, Il SEM | Mais Noémi ne songeait pas à 
Le re, c'es re j! 5 £ n lui aussi, Et lucide,| "7" 1 Bloptéig à 

La preuve, c'est que j'ai pd des re 4 Si] n'avat en + 22 Le «| elle-même, Elle ne disait pas que, 
ordres sévères pour tenir toujours | puisqu'il n avai pas Ve ne | précédemmient, son cousin avait 


‘a grille fermée... Et je dois| he vaste Noé T4, QUE | été trop heureux, comme le pro- 

avertir au château, si M. Hubert | pas vue depuis longtemps | jnait crueliement Léo. Elle 
nt rôder de ce côté-là. Ah! mi- | 'était que pitié et dé 

\ ent rôder de ce cû l M éert: À 1 Quand | n'était que pitié et désir de secou- 

sère de misère … Noémi vous ici . Quan | rir cet être en détresse, accablé | 


Noémi était devenue toute pà- | donc êtes-vous arrivée 


1 


ar une si terrible épreuve. 


le — Mais elle est là depi in- C'est un temps de malheur 
\( : : mrhion , | un L4 £ 1 1r, 
Mais Puisque la raison| di... Nous l'attendions mon pauvre Hubert, dit-elle, in- 
est à peu près revenue, pourquoi ne me Hubert, voyo Riblanistt  Fifarniile ft dote 
s .S ) F £a L ,r i al ux avéc a- t. . 
æ irait elle, à présent #4 rh rh AT, x PA” | batissant Cela ne durera pas 
— Ah je ne sais pas, moi, ma pe: e, toujours. Vous irez en vous for- 
r He veut-être parc { r »*xpre n d'angoi as- f . & 
emoiselle peut-être gens que _ Ass Le j 9 7 ar PS s . | tifiant et, avec votre faiblesse dis- 
tre Jeune maitre se rem compte mori n< l M ln] na parue, s'envolerant les ombres. 
son état et que cela lui fait le | homme. Ses yeux très bleus, lar- j sy t | 
18 grand mal Il songe tou- | gement cernés, se porterent, tour |, Le jeune homme l'écoutait, le| 
" ’ ront r ! » e » x 
jours... il se sent menacé et! à tour, sur Noémi, sur M. Mau- | front incliné, I og Maur par pe) de | 
c'est, sans doute, ce qui causera | roux se pe bles vhs, gd co 
} | L « mur | vre Jensé et 
a perte... Ah! | avait pu se — Je ne me souviens pas, mur- | Ÿ | " 
L ne To j ce fut l'impression de Noémi. Elle | 


arier avant l'accident, il aurai mura-t-il, avec une confusion a- 


aujourd'hui, près de lui, une jeu- | mère, Je sais, oui, que Noémi de- | Par'a pou QERNDIEr, 08 gene re- | 
ne femme qui le soignerait, le dis- | vait venir mais j'avais oublié | Soutable; elle para € oucement, 
trairait, s'efforcerait de lui faire | le jour... Réellement, c'est com- | lentement, de choses et d’autres. 
oublier le grand malheur et la me. | me si je ne l'avais jamais su, ..| Mais le moment d'abandon qu'a- 


nace Mais, à présent, cela ne | Vous auriez dû me prévenir, mon | Vait eu le Jeune homme était pas- 
se peut plus | oncle C'était un autre Hubert qui 
Et se tournant, peut-être pour! M. Mauroux toussa se tenait ne Fee Noémi, 
cacher ses larmes, car, depuis | Mon Dieu, je l'aurais fait, | Un eg - mys drieux |: + y or 
longtemps à Valensolles, il = Hubert, si j'avais pu me douter... | iêre invisibles murailles, 


"+ . : »! ne { et: e 
très attaché à son jeune maître, | D'ordinaire, vous voulez voir! Et lorsque, quelques instants 
Ambroise le gardien continua son | personne . .. J'ai eu peur de vous | Plus tard, M. Mauroux et sa belle- 
travail, pendant que Noémi, pen- | contrarier ... D'ailleurs, je pen- e revinrent, Noémi se leva, 
sive, se retirait lentement, sais qu'un jour ou l'autre . e, perplex®, découragée. Hu- 

— Que voulez-vous, ma pauvre| Hubert se retourna vers Noé- rt ne les suivit pas. Après des 
Noémi? lui dit Cécile Mauroux, | mi et sourit avec une douloureu- | Mots d'excuse prononcés du bout 
avec une parfaite insouciance. | se et navrante douceur | des lèvres, il disparut dans une 
Mes beaux-parents font tout ce — Noémi, chère petite Noémi, | autre direction, 
qu'ils peuvent pour adoucir l’exis- | je suis heureux de vous revoir ... 
tence de leur neveu... Si la folie | T1 y a un siècle que nous ne nous 
e reprend, il cessera de souffrir | sommes vus... 
noralement ... Il sera comme un! Ilserra si nerveusement !a main 
mor :, de 10 Le ] s v anal ncore ue 1e "ui : 
nort. Les demi-fous sont les plus | qu'il tenait encore, que la je ne dar Dre Ilan Ce PE. 

| 


ques, l’athlétique valet de cham- 


n "1 1 
à plaindre, parce qu'ils ont une | fille faillit crier. Il continua, d'une | ‘* 


tre\ eine: il Dar! ai 
conscience intermittente de leur | voix basse, émouvante, pleine de | trevit à peine; il disparut aussi 


état | larmes contenues tot, : N 3 
x Léo, lorsque sa belle-soeur — Ji faut me pardonner I] veille répondit laconique- | 
eut cessé de parler, prononça | suis un si pauvre f M. Mauroux, à l'involontai- 
l'une voix amère remis des suites de cet ét uestion du regard de Noémi. 
— Vous plaignez beaucoup vo-|table accident On m'a jeune fille frissonna et de- 


»] 
quel 

” r | : ahlée À r : 
tre cousin probablement parce | jour vous arriviez et cela était| Mmeura accablée de tristesse. 


—— CHAPITRE V 


ouffrez -Vous 


Maux de Tête 


in, dans l'apres-mi- 


rage d'agrément, s'étaient 
es dans van coin ombragé 
de la terrasse, Hubert Mauroux, 
| impeccablement mis, fit une visi- 
te à ses parentes. 

| C'était évidemment, en l'hon- 
neur de Noémi et pour réparer 


te excusable négligence. | 
Nervosité Très homme du monde, il sup- 
Dérangements la eur té à peine dissimu- | 
a jeune Mme Cécile, le 


d'Estomac 
Gas et Gonflements 
Perte de Sommeil 
Indigestion 
Causés par ia | 
Constipation ? 


dnin qui s'ensuivit 


raage 


parut vouloir, pour 
secouer son apathie 


ienne de brillant cau- 


Noën:i l’écoutait, avec u 
ment incrédule et déjà heu- 


Prenes le Novore du Dr. Pierre | in on 
Ce Soir—+V'oyes Comment s Léo, d'assez méchante hu- 
Vous Vous Sentires è j Égrndèe ea be 0) 
Mieux Demain pes à a AT fa EE + “2 "4 lun peu tombantes, observaient | 
Ne soufirez pas sans nécessité un adtre Envoyez ce coupon Offre |furtivement sun entourage. 
jeur. Prenez le Novoro Du Dr. Pierre Spéciale” Maintenant | I! dit t à coup, à son cousin, 
prouvé par le temps. Plus qu'un laxa | O C1 + Inclus #1.00. Envoyez mo 1 ton plaisant, mêlé d’une 


tif, le tonique stomachique et carmina trance de port une bouteille régu- âp: 
tive composé de (pas seulement un vu ” onces de NOVORA. 
deux) sais 18 des herbes de la Nature, | 
récines et botaniques Une formule 
raclusive. Le Novoro fait travailler 
les intestins nonchalants et les mide à | 


i 
rejeter les déchéts embarrassants, Adresse . PR PSRERENPRE 


h Etes-vous allé au sabbat, 
ubert? ... Vous ne 


cette 1 t 


| 

| 
Nom pouv donc pas reposer tran- 
| quille? ... Vous avez fait tant de 
|| 
| 
| 


bruit, que je ne pouvais me ren- 
dormi 
pénible etor ment assom- 
beaux traits d'Hubert, Le 
allégerent amené en Jui par 


chasse les gas de la constipation et | 
ronflement, et fait une sensation com | 
lortable de chaleur dans l'estomac. 

Prenez le Novoro du Dr. Pierre dans | DA. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


Bureau de Poste - 


+ entretien quel il ava ie | 
voire quartier aujourd'hui ou bien Dept. 452-52-2J.| + À ge cru auquel il avais pris 
faites chercher l'offre speciale “pour Hé Sianier St. Winnipeg, Man. Can RAS QU 


toise € » AM41-45 À. Rarensweeé Are, Chicage 44, NL parut. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


ute l'esprit du malheureux gar-| 


rt M. Mauroux. Mon cher | 
us vous laissons cau- | 


es conditions pour ne pas| 


rt } tation, comme s'il re-| 


Cette photo nous fait voir le soldat Jean Trottier, âgé de 19 
ans, de St-Simon de Rimouski, avec sa soeur, Denyse, Soeur Marie 
de la Prese..ation, missionnaire au Japon depuis 6 ans. La photo 
fut prise en face de l'Orphelinat St-Joseph des Soeurs du Christ-Roi 
de Gaspé, à Tokyo. (Photo Défense nationale) 


Au Juniorat 
Ste-Kamille 


Au dire de tous, les deux se-| même organisé, cette année, le 
| groupe de ceux qui ne jouent pas 
beaucoup et on a forme deux au- 
tres clubs, les Sénateurs et 


| de la 


ne se remet pas en un jour d'une | passèrent 
ES très vite, mais n'en furent pas 


moins marquées d'incidents di- 


Leclaire s'est 
jusqu'au beau 
| où il passa une semaine au sco- 
compagnie 
frère, Roland, et des autres sco- 
lastiques parmi 
plusieurs anciens Junioristes. 
raconter son voyage, 


Gérald LAFRENIERE, 
Versificateur. 


Exposition missionnaire à la 
Maison des Retraites fermees 


11 y a 2 semaines 
4 dre : | j'avais le bonheur d'aller 
| l'on voit bien qu'il en a grande-| l'exposition missionnaire 
| Maison des Retraites fermées. 

En entrant dans la salle déco- 


lesquels étaient 


l'entendre 


ment joui. 

Pierre Roy s'est efforcé avec 
son homonyme, Richard, d'ame- | rée, j'aperçus le long des murs 
| latéraux deux rangées de dessins, | 
représentant toutes les commu- 
nautés religieuses —— d'hommes 
et de femmes — de l’archidiocé- 
se, À gauche, un comptoir etalait 
de nombreux livres, pamphlets 
et albums, fournissant toutes les 
notions et les statistiques désira- 
bles pour mieux connaitre les 
communautés en question: leurs 
fondateurs, supérieurs, 
générales, genre de vie, etc, 


Congrégations d'hommes 


ner la coupe Malloy à Otterbur- 
ne, mais s’il faut en juger par| 
les résultats (13 à 2), les gens de 
Letellier ne pensaient pas 
même chose. Félicitations quand | 
même pour ton but, Pierrot! 

Tout semble s'être passé pai- 
siblement dans le coin de Stor- 
en Saskatchewan. 
moins, c'est ce que nous a laissé 
entendre Henri Paradis, lorsque 
nous lui avons demandé ses im- 
pressions de vacances. 

De Rivers, Man., Robert Mise- 
net nous signale une excursion 
lde pêche qu'il a faite à Clear 
Lake. Tout allait bien jusqu'au 
moment où il sentit la glace cra- 
quer sous ses pas. 
poissons (on suppose qu'il en a- 
vait pris) et s'empressa de dé- 
guerpir avant d'enfoncer et de 
ne paraître un peu poisson lui-| 
même. À quand la prochaine ex- 
cursion, Robert? 
humble serviteur 
| pas un des plus sportifs. Il s'est 
lancé dans la musique et son seul 
| espoir, c'est de n'avoir pas écor- 
{ché trop d'oreilles lorsqu'il tou- 
| chait l'orgue à St-Claude. 
d'ouverture 


surlendemair 
| le vendredi 
Exc. Mgr Maurice Baudoux ve- 
| naît célébrer la messe des élèves | 
pour marquer l'ouverture du se- 
cond semestre, 
Fête de la Ste-Famille 

Le dimanche 11 janvier était 
la fête titulaire du Juniorat qui 
à la Ste-Famille, 
C'était aussi la fête de nos bon- | 
nes religieuses, les Petites Soeurs 


> temps pour changer toutes 


geaient les maquettes 
cune des congregations: 
pucin au regard doux et paisi- 
ble; un trappiste au ceinturon de 
corde et au petit crucifix de bois 
suspendu au cou; un missionnai- 
Marie Immaculée, 
tenant dans la main gauche la 
croix du Christ et, de la droite, | re, Puis, parce qu'il est impossi- livre tel que celui-ci, nous con-| On a fait pour nos petits un 
bénissant ses ouailles. On voyait ! os 
aussi des Rédemptoristes, Fran- 
ciscains, Jésuites, Pères Blancs, 
et j'en passe . .. 

Congrégations de femmes 

Du côté droit, ce sont les com- 
munautés de femmes. ) 
nous pouvons nous renseigner à | Vation directe laisse souvent obs 
l'aide de nombreux livres, pam- 
phlets de toutes sortes. J'y vois 
une Carmelite, une Missionnaire 
Oblate, une Soeur Grise de Mont- 
réal, une autre des SS. 
Jésus et de Marie et nos dévouées 
Petites Soeurs de la Ste-Famille 
qui consacrent leur vie au ser- 
vice du sacerdoce. 

Intronisation du S.-C, 
dans la famille 

Au centre, sur le théâtre, il y, 

de la Ste-Famille. S. E M pd ogg mere: nd Per | vaient lire et écrire? Combien 
€ ., À . . i “ £ s aie À 2C 3 > 2 . 

l'archevêque eut la délicatesse pa PA EE | WPF dans cr sanglante déchainée par le pré-|tère de chacun des personnages 
de venir célébrer une messe spé- 
ciale à cette occasion, le lundi 
12 janvier. 


Il oublia ses 


re Oblat de 


Là aussi,! dre bien des choses que l'obser- | parlent à l'imagination, Un livre | 


de la ren-| 
9 janvier, 


Les promeneurs marchèrent | 
d’abord sans rien dire; puis, Jac- | 
père, la mère, leur fils prêtre, | 
un collégien et les autres enfants. 
Tout le monde se consacre 
Sacré-Coeur de Jésus. 

A l'arrière de la salle, le mur 
plein. Les activites sportives dé- | est recouvert de pancartes reli-| ment notre enseignement 
| gieuses m'indiquant par exem- 
| ple les principaux ministères du 
baptême, pénitence, 
| sistance des mourants, 
{tion. D'autres écriteaux montrant 
les oeuvres diverses de nos reli- 
|gieuses: enseignement, missions, 
soin des églises, etc. 

Beauté de la 
vocation missionnaire 

En voyant tout cet ensemble 
merveilleux, je me dis que c'est 
sûrement une grande chose que 
| d'être prêtre 


depuis peu auprès du | 
solles, se profi- | 


La saison du gouret bat son 


butèrent au retour des vacances 
par une partie contre le collège 
de St-Pierre. Le Juniorat menait 
avec un pointage de 3 à 1 à la 
fin de la première période, et de 
3 à 2 à la fin de la deuxième. Le 
pointage final fut de 3 à 3. Mer- 
ci à nos bons amis de St-Pierre 
pour leur bel esprit sportif. Es- 
perons que nous pourrons vous 
rencontrer 


e 
e Mmes Mauroux, avec | 


intra-muros 
les grands et les 
moyens ont chacun deux équipes | 
et les petits, trois clubs. On a 


commencees 


missionnaire 
exposition 
m'encourage et ravive en moi le 
désir de devenir prêtre et mis- 
sionnaire, On me dit que cette 
exposition est due à l'esprit d'ini- 
tiative du R. P. À. Jobin, O.M.I, 
propagandiste pour l'oeuvre des 
retraites fermées. 

La réalisation artistique est 
l'oeuvre de Mme Pauline Boutal, | 
de St-Boniface, dont 
nous est connu, ainsi que d'une 
religieuse, Missionnaire Oblate. 

Invitation 
à visiter l'exposition 

A ceux qui ne l'auraient pas 
encore fait, 
lorsque vous passerez en ville, 
d'aller visiter l'exposition 
sionnaire à la Maison des Retrai- 
tes fermées. Prenez-en ma paro- 
le: elle en vaut la peine. 

Denis BEDARD, 
Méthodiste, 


ris de Noémi com- | 


ur reprendre sa répu- | talent | 


d'esprit était | 


»nd Mauroux n'était pas | 


mis- | rythme où nous allons, nous n'au- | 


ean Vallerand, compositeur | 
montréalais bien connu, secrétai- | 
re du Conservatoire de Musique 
de la province de Québec, pour- 
| suit à Radio-Collège la série de! 
ses conférences sur la musique. 
Il est entendu le mercredi, 
h. 30 à 5 h. 30 du soir, au réseau | 
français de Radio-Canada. Sous 
la rubrique “La musique et son | 2 
langage”, après avoir traité au! 
premier semestre de la voix hu-]|tions et autres genres de dé 
açon si naturelle. dis- | maine, il étudie depuis le début 


€ de ! 
S ulagement immediat des ni lire ni écrire. Mais Louis-Phi- | 


Dès la première application 


les démangeaisons ag 
l'ecséma. ! irritation du cui 


1 ne tache pas 


mandes la PRESCRIPTION D.D 
| Date es 


! de l’année la musique de clavier. 


ee ee (A suivre) 1 (S. RC) +# | parait qu'il y avait moins d'An-| 


PAGE TREIZE 


La vie de l'esprit 


Sur notre enseignement 
par GUY SYLVESTRE 


glais qui pouvaient lire et écrire selle de Bossuet, comme quel 
| quels les citoyens d'ur pays s au temps de Shakespeare qu'il! qu'un l'a fait il v a cent ans, il 
téressent plus que l'enseignement. | n'y avait de Canadiens français! n'a qu'à passer chez le libraire 
C'est à l'école, au collège, au cou- | qui pouvaient le faire au temps|ou se' rendre à Ja bibliothèque 
vent, au séminaire, à l'université | de Garneau et de Parent. Quoi | pour le consulter. Audet mention 
que se forment les citoyens de! qu'il en soit, l'analphabétisme est | ne ainsi plusieurs petits faits qui 
demain, surtout depuis que l'en-|en voie de devenir chose du pas- | font réfléchir et qui nous invi- 
seignement est généralisé et que sé chez nous et même les criti- | tent à méditer sur les avantages 
la vie familiale a diminué. Aus-!ques les plus sévères reconnais-| qui sont aujourd'hui les nôtres 
si, les professeurs ont- de gra- | sent que nos maisons d'enseigne-| En somme, qui refuse de s'ins 
ves responsabilités et exercent-| ment ont accompli d'immenses! truire aujourd'hui, sauf de rares 
ils dans la société un rôle dant | progrès au cours du dernier demi- | exceptions, le refuse librement 
| l'importance et la portée ne sont | siècle. Ces progrès ont été accom-| Il y a cent ans, qui voulait s'ins 
| pas toujours évaluées à leur mé-!plis malgré de grandes difficul- | truire ne le pouvait pas toujours 
|rite. L'enseignement est devenu ! tés, comme le fait admirablemeht | facilement, Quoi qu'en a dit 
un des grands facteurs sociaux | voir l'étude historique de Louis-| Louis Hémon, au pays de Québer 
et sa généralisation a transformé | Philippe Audet, Nous n'en som-|beaucoup de choses changent, et 
| la société, Il suffit, pour apprécier | mes plus à l’âge où professeurs | ce n'est pas ‘"ujôurs pour le mal 
| la profondeur ct l'étendue de son |et eièves copiaient de leur pro-| En tout cas, notre enseignement 
influence, de jeter un regard en|pre main leurs manuels et des|est infiniment supérieur à ce qu'il 
arrière et de comparer l'état ac-|1 s tout entiers; point n'est! était dans le passé, et nous n'a 
|tuel de notre société à celui d'il! besoin aujourd'hui à un jeune! vons aucune raison de désespérer 
y a un, deux ou trois siècles collégien d'apprendre par coeur!|de son avenir, Tout, au contraire 
le Discours sur l'histoire univer-|nous invite à la confiance 


Il est peu de problèmes au 


Pour établir une telle compa- sn bi. , 
raison, nous avons plusieurs ou h * 
vrages historique importants à nl e ,;,° ve 
Aux deux plus anciens — le Mé-| _,/@ SŒ dilions l'ides 
morial de l'éducation du Bas- 
| Canada de Meilleur et l'Instruc- | me celle du Père Pro, comme cel 
| tion publique au Canada de Chau Autour des les aussi des jeunes José Amagro 


veau ont été ajoutés plus tard trois Amériques et Alfonso Alvarez, sont toujours 
l'Instruction au Canada sous le à la hauteur des événements. Ces 


régime français de Mgr Amédée par Jacques HEBERT héros n'ont qu'un idéal: remplir 
Gosselin et l'Enseignement fran- jusqu'au bout leur devoir de ca 
çais au Canada du chanoine Lio- Ce livre passionnant nous fait | tholiques, même s'ils risquent de 
nel Groulx. À l'aide de ces qua- | revivre l'extraordinaire aventu- | subir le martyre! 


tre ouvrages, il était possible d'a- | re de quatre jeunes Canadiens) Les splendides illustrations de 
voir une idée à peu près complè- | français, Yvon Champagne, Mar-| Jacques Gagnier animent ce li 
te de ce que fut l'éducation au | cel Girard, Pierre Gascon et Jac-| 56 d'une vie intense et ne con- 
Canada français depuis la fon-|ques Hébert, qui partirent un |{ribuent pas peu à la réussite de 
dation des premiers établisse- | matin d'avril 1946 pour une bal-| &e beau livre qui vient s'ajouter 
ments scolaires au dix-septième lade autour des trois Amériques, | 4 ja riche collection ‘La gran- 
siècle jusqu'à la confédération de | dans une Chevrolet 1931, trai-| 4e Aventure’! 

1867. A ces ouvrages qui sont nant une remorque. | Un volume de 96 pages, en 


| devenus pratiquement introuva- La lecture de ce livre nous | vente au prix de $1.00 par la 
bles en librairie, Louis-Philippe | emballe à un tel point qu'au bout | poste 
Audet vient d'ajouter une som-|de quelques pages, vous avez! TT 
me considérable dont les quatre | véritablement l'impression d'ê- ‘à 
premiers volumes ont paru. [l!tre du voyage. Et " défiler de-| Prions 
s'agit du Système scolaire de la | vant nous les paysages merveil- | Le > 
proviñice de Québec, publié par | leux, et de se succéder à un ryth- Premières prières pour 
les éditions de l’Erable, et dont me vertigineux les aventures | les tout petits 
loc atr ra 7 , € & 1 à + é 
les quatre premiers volumes nous | inouïe! Mais, il faut lire ce li Ah! le splendide petit livre! 


donnent, après une sorte d'intro- | vre pour comprendre les émo- De 
duction générale qui est une vue | tions éprouvées à parler à l'un ù 
| d'ensemble de l’évolution de no-|de ces héritiers de la vieille e 
tre enseignement, des aperçus | vilisation des Aztèques, à escala-| Ar pie Ê 
très détaillés sur l'évolution  “ der des montagnes aux pics en-| rw Dur RTS RONESTRE eh 
l'enseignement primaire jusque |neigés en côtoyant la mort, à |°+ Pure, bruissante el Joyeuse: 
\ vers l'uniun des deux Canadas | rencontrer le président de l’une I1 y a dans ces pages des ta 
l'en 1840. L'ouvrage de Louis-Phi-| des républiques dans une salle | bleaux d'une beauté exquise qui 
lippe Audet sera de loin l'étude | criblée de balles de mitrailleu-| represente l'Enfant-Jésus, tout 
la plus détaillée que’ nous aurons | se. Mais, l’une des sensations les! Mignon, des anges au visage 


belles images, des couleurs 
gaies et chantantes; on a ici tout 
employé pour parler aux tout pe 


sur le sujet. plus étranges est celle que nous) Charmant, la douce Vierge, si 
A vrai dire, une grande partie | éprouvons à descendre des som-| douce, si belle et si pure, 
de son oeuvre ne nous apporte | mets d'une chaîne de montagnes Et Notre-Seigneur au milieu 


guère de nouveau. Mgr Gosselin | où règne l'hiver, de descendre, | des petits enfants: des petits gar- 
et le chanoine Groulx avdient. | dis-je, graduellement vers la |çons et des petites filles qui vien 
il est vrai, pratiquement épuisé | plaine où c'est le printemps. nent dire leur amour, leurs joies 
le sujet. Mais son Système scolai- Mais, le livre de Jacques Hé-| et leurs chagrins, à Jésus. Ils lui 
re est une oeuvre plus détaillée | bert nous aide à réapprendre no-| apportent même leurs plus beaux 
que les précédentes et, sur cer-|tre géographie et d'une façon | jouets! 
tains points, notamment sur l'Ins- | combien plus intéressante, com-| Le but de ce livre si joli est 
titution royale, elle nous apporte | bien moins aride qu'à l’école. La | d'enseigner aux tout petits à 
des révélations, grâce surtout aux | seule énumération des pays tra-| prier, à leur montrer par des 
recherches de l'auteur aux archi-| versés par les voyageurs nous | images lumineuses et colorées ce 
ves de l’université MeGill, archi- | étonne. En quelques mois, nos!|que les paroles, les mots qu'ils 
ves qui n'avaient pas été utilisées voyageurs ont visité le Mexique, | adressent au bon Dieu signifient 
| par ses prédécesseurs. | Guatémala, El Salvador, Hondu-| Quand les tout petits feront leur 
L'intérêt d'un ouvrage comme | ras, Nicaragua, Costa Rica, Pana- | Signe de la Croix, réciteront leur 
celui de Louis-Philippe Audet est | ma, Colombie, Venezuela, Equa-| Notre Père et leur Je vous salue 
grand, D'abord parce que l'his-| teur, Perou, Bolivie, Chili, Ar-| Marie, ils comprendront mieux 
toire de notre enseignement est | gentine, Uruguay, Brésil, Rénu-|ce qu'ils disent après avoir ap 
en elle-même intéressante et | blique Dominicaine, Haïti, Cuba. | pris leurs prières dans un aussi 
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